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INTRODUCTION

Le ventre qui se contracte à la perspective de retrouver votre homme ce soir, le désir qui vous fait cambrer les reins, les mains qui tremblent, la gorge qui s’assèche… Je vous vois d’ici ricaner bêtement. Car l’idée de votre jules vous sautant dessus, après votre journée harassante, les devoirs des enfants, le dîner à préparer, vous donne plutôt envie… de fuir.

Rassurez-vous, nous sommes toutes pareilles. Après quelques années passées avec le même spécimen, pourtant tendrement aimé, il est de plus en plus difficile de faire l’amour avec gourmandise, intérêt et imagination. Se préparer pour plaire (plus exactement pour lui plaire) demande un réel effort – que la paresse nous empêche le plus souvent d’accomplir. Mais attention : en amour, comme pour toute chose, et même si vous avez signé devant le
maire ou le curé, rien n’est jamais acquis. Jamais. Et vous feriez bien de vous méfier si :

 



– Vous vous glissez sous la couette en jogging et chaussettes plus de deux fois par semaine, au prétexte qu’il fait froid.

– Vous faites l’amour uniquement la semaine où vous êtes parfaitement épilée…

– … ou parce que « c’est samedi »…

– … ou parce que les petits sont chez mamie…

– … ou parce qu’après, au moins, il dort…

– … ou parce que c’est toujours mieux qu’un Lexomyl…

– … ou parce que vous avez enfin perdu vos 3 kilos…

 



Si vous avez répondu oui à l’une de ces sept hypothèses, j’ai le regret de vous apprendre que la « mémérisation » vous guette, et que ce n’est pas une bonne nouvelle.

Gare à la routine : l’amour s’entretient, se nourrit ; et quand le désir n’est plus au rendez-vous, il faut réagir rapidement, sous peine d’oublier, à la vitesse de la lumière, tout le bien que cela procure. Et puis, plus vous laissez votre libido s’engourdir, plus vous aurez de mal à récupérer une sexualité amusante, légère et enthousiasmante. C’est maintenant qu’il faut agir, là, tout de suite. Et si ce n’est vraiment pas possible à la minute, ce soir au plus tard.

Je vous l’accorde, il faut une énergie folle pour retrouver les ébats débridés des premiers
mois, quand un frôlement de sa main vous faisait directement partir, en vrille, vers l’extase. Mais cela vaut la peine d’essayer.

Il n’est pas question de se forcer, mais d’y mettre du sien. C’est d’abord important pour vous, pour votre satisfaction personnelle, qui va bien au-delà du plaisir et permet d’améliorer l’image que vous avez de vous. Mais c’est essentiel aussi pour votre couple, et pour votre homme qui a besoin d’être stimulé, encouragé et félicité, le pauvre ! Dernière raison, et non des moindres, c’est bon pour la santé.

 



J’ai enquêté, expérimenté, observé, testé, goûté, cherché tout ce qui pouvait rallumer la petite flamme vacillante du désir amoureux. J’ai observé les croqueuses d’hommes, celles qui, dans l’ombre, dos arqué, décolleté pigeonnant, attendent de pouvoir assouvir leurs pulsions dans un corps à corps époustouflant… Le résultat de mon enquête est là. Je vous donne dans ce livre tous les trucs qui fonctionnent, tous mes secrets, mes idées plus ou moins tordues ou scandaleuses, pour que vous arriviez vous aussi à vos fins. Amusez-vous bien !




1. Pour rallumer les feux du désir

Votre homme peut dormir tranquille : vous l’aimez encore, et toujours. Mais de là à avoir envie de lui, toutes les nuits, c’est une autre histoire. Si vous comptez uniquement sur cet amour merveilleux pour rallumer les feux du désir, comme au premier soir, vous risquez, vous aussi, de dormir tranquille très longtemps. Selon les experts, nos pulsions sexuelles sont en effet chimiquement actives avec le même partenaire pendant trois ou quatre ans maximum. Au-delà, sans stimulation, le désir s’essouffle, puis s’éteint. Et l’on se surprend à expédier son « devoir conjugal » bien planquée sous les draps, sans trop de fantaisie, ni même de regret. Cela vous inquiète pour l’avenir ? Vous avez raison. Soit
vous réagissez, dès ce soir, soit vous risquez, statistiquement, de lorgner vers le mec de la voisine, ou de prendre un coup de vieux à la vitesse de la lumière. Dans le premier cas, au-delà de toutes les sensations exquises que le sexe procure, vous allez améliorer vos relations conjugales, garder un moral d’acier, des fesses galbées et du tonus. Tous les scientifiques sont unanimes : l’amour physique aide à rester belle, désirable et en forme. Dans le deuxième cas, vous finirez par vous offrir des galipettes avec le mec de la voisine, ou un autre, et vous risquez des choses atrocement compliquées, comme de tomber amoureuse, ce qui est extrêmement déstabilisant et angoissant passé un certain âge. Troisième possibilité (et sans doute la pire), mais si courante que plus personne ne se méfie : vous allez vous « mémériser ». À vous les kilos en trop, les vieilles frusques de la saison passée (complètement dépassées), les soirées devant la télévision… au prétexte que « à quoi bon ? » Je ne vois donc qu’une seule solution : la première. Ardeur, ardeur, envoyez valdinguer la banalité du quotidien, abandonnez-vous à vos désirs primaires, retrouvez une sexualité brûlante, dès ce soir. Réagissez, et essayez de vous libérer de votre grosse flemme, de vos inhibitions et de vos pudibonderies, qui n’entravent qu’une chose : votre liberté sexuelle. L’amour est un moment merveilleux, un jeu entre vous et l’homme que vous aimez. Pourquoi vous priver tous les deux des feux dévorants du plaisir ?
Pour donner un petit coup de pep à vos ébats amoureux, la bonne solution c’est de se demander, enfin, ce qui stimule votre désir. Et le sien. Si c’est la lecture d’un texte érotique, ou un film hot, ou des images suggestives, eh bien, ayez de quoi satisfaire vos envies érotiques. Explorez vos fantasmes, laissez votre esprit vagabonder vers les plaisirs des sens ; vos désirs vont se réveiller doucement, votre cœur va battre la chamade, votre ventre palpiter et votre sexe se mettre à vibrer. Les catalyseurs potentiels du sexe sont innombrables, amusez-vous à les découvrir. Et utilisez-les.




2. Vous serez contente de vous

L’usure, la paresse et la fatigue sont souvent les trois principales responsables de l’immense et désolant désert sexuel que beaucoup d’entre nous traversent au bout de quelques années avec le même homme. Mais il y en a une autre, infiniment plus dangereuse et sournoise : c’est l’estime que vous vous portez. Impossible d’avoir des ébats torrides et réjouissants avec votre homme si vous souffrez de votre image. Vous n’avez peut-être plus une silhouette aussi galbée qu’avant, ni des seins conquérants, ni une démarche chaloupée ; et alors ! Certes, les clichés ont la vie dure, mais soyons sérieuses. Tous les hommes que j’ai questionnés rêvent avant tout de femmes impliquées, joueuses,
inventives. Des milliers d’entre eux vous le confirmeront. Tous préfèrent une femme au corps imparfait, mais généreuse, à une planche à pain aux mensurations idéales, qui attend, les bras en croix, en bâillant d’ennui, que son homme cesse de s’échiner sur ses reins et de lui souffler dans l’oreille ! L’amour est une fête très importante pour le couple : ne l’oubliez pas sous prétexte que vous ne vous sentez plus assez sexy, ou attirante, ou que vous êtes mariés depuis longtemps. Pour vous aider à vous lâcher, si vous manquez de confiance en vous, éteignez les lumières de la chambre. Dans le noir, vous vous sentirez sans doute plus à l’aise, car l’obscurité aide à se relaxer. N’écoutez que vos sensations, avancez en tâtonnant l’un vers l’autre, redécouvrez votre homme, tout doucement, du bout des doigts, en prenant tout votre temps. Vous frissonnez, vous gémissez, c’est parfait. L’atmosphère de votre chambre se charge d’érotisme. Enfin, n’écoutez plus que le feu qui vous embrase, et oubliez le reste. Dans quelques jours, dans quelques semaines, quand vous aurez un peu plus confiance en vous et que vous vous sentirez plus à l’aise dans votre corps, laissez près de votre chambre à coucher une petite lumière allumée, ou une bougie. Cette lumière indirecte projettera sur vos ébats amoureux de nouvelles perspectives, des jeux d’ombres et de lumières, qui dévoileront vos corps en douceur. Pas à pas, petit à petit, nuit après nuit, ouvrez enfin les yeux, osez regarder
ce que vous faites, ce que vous touchez. Essayez de nouvelles caresses, encouragez-vous à aller un peu plus loin dans l’expression de votre sexualité, surprenez-vous. Vous serez mieux dans votre corps et dans votre tête si vous comprenez, une fois pour toutes, que le sexe avec votre homme n’est pas une compétition, que personne ne vous juge, que personne ne vous regarde. Si l’amour reste un échange léger et délicieux, c’est aussi une histoire de don et de respect entre vous. Il n’est donc pas question de mensurations idéales.




3. Après, on se sent diablement sexy

Plus vous faites l’amour, plus vous le faites bien. Plus vous pensez au sexe, plus votre attitude dans la vie de tous les jours change. Plus vous testerez au lit de nouveaux trucs qui vous plaisent, plus vous dégagerez une chose impalpable et pourtant très concrète que l’on appelle le désir. Car ce qui rend désirable une femme, c’est justement ce désir, nu, vrai, sauvage, chaud, animal, en tout cas sans fard et sans honte. Rassurez-vous, inutile de vous déguiser en saleté lubrique. Le désir n’est pas une question de dessous affriolants, mais avant tout de motivation. Il n’a rien à voir avec la hauteur de vos talons, la profondeur de votre décolleté ou la longueur de votre jupe. Le magnétisme sexuel est surtout une question de confiance en
soi, et d’attitude dans tous les domaines de la vie. Une femme sexy est parfaitement à l’aise dans son corps, qu’elle se glisse dans ses draps avec un petit air d’ensorceleuse, ou qu’elle remplisse bravement le lave-vaisselle. Elle aime l’amour, et dégage des ondes sensuelles que les hommes captent immédiatement (les gros malins). Ces femmes ne sont ni plus belles que vous et moi, ni plus douées pour le sexe. Elles sont simplement plus félines, plus joueuses, et ont une connaissance plus intime d’elles-mêmes, qui leur donne cette troublante assurance. Elles ont appris, au gré de leurs conquêtes, de leurs histoires, de leurs amours, à révéler sans tabou leur féminité la plus profonde, et c’est ce qui les rend terriblement sexy et désirables. Inspirez-vous de leurs techniques pour exciter votre homme et lui faire perdre la raison. Dès ce soir, lâchez-vous, mettez-vous dans un état d’esprit approprié, sentez-vous sexy, préparez-vous à l’amour comme si c’était la première fois. Une femme qui pense à l’amour dégage une brûlante sensualité, et un charme auquel personne ne peut résister. Votre homme remarquera immédiatement le changement. Et je suis certaine qu’il saura en profiter.




4. Vous serez tellement plus réceptive

Pour nos toutes premières parties de jambes en l’air, rares sont celles qui, sauvagement et
sans complexe, ont lâché la bride. Vous le savez, vous êtes aujourd’hui bien plus experte dans l’art et la manière d’arriver au septième ciel que la première fois où vous vous êtes retrouvée dans les bras de votre amoureux. Normal. L’amour est un jeu, mais aussi un mélange complexe de connaissances, de stimulations et de lâcher prise. La bonne nouvelle, c’est que l’on peut toujours approfondir ses connaissances, améliorer les techniques, aller un peu plus loin dans la compréhension que l’on a de son corps, quel que soit son âge. Certaines femmes se connaissent si bien qu’elles peuvent avoir un orgasme en quelques secondes. Si, si. D’autres ont besoin de temps, de concentration, d’un rituel immuable avant de se laisser enfin aller. Pour multiplier les chances d’y parvenir, vous aussi, à tous les coups, apprenez-vous par cœur. Vous devez connaître, sur le bout des doigts, toutes vos zones érogènes. Ce n’est pas à votre homme de les deviner. Certaines adorent que l’on titille leurs mamelons du bout de la langue ; d’autres sont tellement agacées par cette pratique, qu’elles serrent les dents pour ne pas mordre. Pour savoir ce qui vous trouble, et ce qui vous bloque, rien de mieux que les travaux pratiques. Cet apprentissage est parfois long, mais il est essentiel à la suite des opérations – surtout si vous avez atteint l’âge où l’on est censé tout connaître. Il n’est jamais, jamais trop tard pour affirmer ses talents. Dans votre bain, tranquille, seule, porte fermée à double tour, dirigez le
pommeau de douche où bon vous semble, jusqu’à l’orgasme. Massez-vous, passez délicatement entre vos jambes la ceinture un peu rêche de votre peignoir. Découvrez des sensations que vous n’auriez jamais soupçonnées. Vous pouvez aussi utiliser un vibromasseur, et un lubrifiant pour décupler toutes vos sensations. Allez aussi loin que vous le voudrez : osez enfin vous observer dans la glace, surtout au moment de l’extase. Vous allez apprendre des choses incroyables sur vous-même. Tout ce que vous allez expérimenter dans le secret de votre salle de bains, tout ce que vous allez tester, vous aidera à progresser. C’est cette connaissance parfaite de votre corps qui vous emmènera, à chaque fois, vers les rivages foudroyants du plaisir. Vous serez bien sûr de plus en plus réceptive, et de plus en plus experte, entre les bras de votre homme. Mais je vous promets que vous serez aussi de plus en plus à l’aise dans tous les domaines de la vie. Sans aucune honte, et pour votre plus grand plaisir à tous les deux.




5. C’est bon pour le moral

Selon l’étude « Global Sex Survey 2003 » menée par Durex, 91 % des Français pensent au sexe au moins une fois par jour. C’est formidable d’y penser, mais si vous voulez avoir un moral d’acier, le mieux, c’est de passer à l’acte le plus souvent possible. Les câlins, les murmures,
les caresses, les bras de votre homme qui vous enlacent, ses mains qui vous tournent et vous retournent, ses doigts fermement agrippés à vos hanches, vous envoient de petits messages qui vous confirment que vous êtes éminemment désirable et sexy. Une récente étude écossaise précise même que faire l’amour plus de trois fois par semaine entretient les capacités physiques et intellectuelles. Rien que ça. La concentration, juste au moment de l’orgasme, serait multipliée par cinq. Waouh ! En femme pragmatique, je suis certaine que vous avez rapidement pensé que faire l’amour régulièrement vous aide aussi à rester dans le coup. Et c’est vrai. La théorie du docteur David Weeks, psychologue au Royal Edimburgh Hospital en Écosse, s’appuie sur l’étude comportementale de 3 500 personnes à la vie sexuelle intense, et qui seraient particulièrement bien conservées, alertes, dynamiques et désirables. De plus, c’est infiniment moins cher et contraignant qu’une visite chez le psy ou une heure d’abdo-fessiers. Mais attention, faire l’amour le plus souvent possible, d’accord, mais uniquement avec l’homme qu’on aime. Il n’est pas conseillé de s’offrir une partie de jambes en l’air avec le premier venu, sous prétexte que ça conserve. Cela peut être au contraire franchement dévastateur pour le moral. Pour que vos galipettes soient vraiment épanouissantes, il faut qu’elles alimentent votre relation amoureuse et sexuelle, qui doit être complète, globale, vraie : un partage avec votre homme, qui lui aussi se
sent désiré et aimé. Tant pis pour le premier venu, et tant mieux pour celui qui vous aime.




6. C’est bon pour la santé…

Les chercheurs, qui adorent se pencher sur nos activités les plus intimes, ont prouvé que les personnes de plus de 70 ans qui avaient une activité sexuelle régulière consommaient moins d’anxiolytiques, d’antidépresseurs et de médicaments contre la douleur. On sait que le sexe est une façon merveilleuse de passer le temps et de se faire du bien. Mais on n’imagine peut-être pas à quel point ça conserve. C’est donc une activité bénéfique et néanmoins sérieuse, qui, en plus, double la cadence cardiaque. Pendant l’orgasme, le rythme du cœur passe de 80 à 160 pulsations /minute – votre fréquence cardiaque habituelle quand vous montez quatre à quatre les escaliers du métro. Faire l’amour plus de deux fois par semaine diviserait par deux les risques de crise cardiaque et d’attaque cérébrale. En bonus, le sexe met le corps en transe et oxygène l’esprit. Pas étonnant que vous vous retrouviez exsangue et les bras en croix après l’amour. Alors, qu’est-ce que vous attendez pour vous y (re)mettre enfin ? Éteignez une fois pour toutes votre télévision, couchez-vous en même temps que les enfants ; vous aurez au moins une heure devant vous avant d’être rattrapée par le sommeil. Et si vous n’arrivez pas à faire
l’amour au moins deux fois par semaine, que vous vous laissez submerger par vos petits, le boulot, les factures, et tout ce quotidien qui vous mine, eh bien, programmez vos ébats amoureux. Je vous l’accorde, cela manque de romantisme, mais le romantisme au bout de dix ans de mariage, vous y croyez encore, vous ? Moi, non. Mais c’est sans importance. D’autant que l’on m’a raconté que celles qui font l’amour à peu près à jour fixe ont des hommes qui, ces jours-là, rentrent à la maison bien plus tôt que d’habitude, infiniment plus détendus, et avec un petit air coquin très suggestif. Le dîner est expédié à la vitesse du vent, et ils aident même à mettre la vaisselle dans la machine. Donc le romantisme, je le laisse aux jeunes divas. Moi, ce que je propose, c’est le bonheur, tout cru et tout nu. Que c’est bon…




7. … et pour la silhouette

Le sexe, c’est bon pour le moral, pour la santé, mais c’est aussi une excellente activité sportive, bien plus amusante qu’un footing ou une séance de gym avec une copine. On n’y pense pas toujours mais, en sautant sur votre homme dès ce soir, vous améliorez votre condition physique et votre agilité (vous seriez capable de vous contorsionner comme vous le faites, si vous n’étiez pas sur le point d’avoir un orgasme fulgurant ?). Vous entretenez la tonicité
de vos muscles, qui sont presque tous sollicités. Vous perfectionnez votre équilibre (souvenez-vous de la dernière fois où vous avez fait l’amour sous la douche et sur la machine à laver). Vous préservez votre souplesse, votre souffle (très important pendant l’effort), votre endurance (plus c’est long, plus c’est bon), ainsi que votre rythme (essentiel). Si vous êtes particulièrement impliquée dans votre partie de jambes en l’air, vous pouvez même dépenser jusqu’à 500 calories en une demi-heure – l’équivalent de 400 mètres de brasse coulée en piscine, en bien plus amusant. Vous sollicitez en outre une multitude de muscles capitaux pour la silhouette (en particulier ceux des bras et des cuisses, les fessiers, la sangle abdominale, les pectoraux), qui se sculptent, se galbent et s’affinent dans l’enthousiasme et la bonne humeur. La pratique de l’amour donne aussi d’excellents résultats sur la rééducation du périnée, certes moins visible au bord de la piscine, mais très important dans un lit. Et vous savez certainement qu’un périnée musclé favorise la montée du plaisir et hâte l’arrivée au septième ciel. Autrement dit, un atout à ne pas négliger. Au moment du spasme de l’orgasme, les contractions musculaires internes et saccadées font travailler tous les muscles qui sanglent le canal vaginal. Bonus : il est prouvé que les femmes qui font régulièrement et fréquemment l’amour ont, les veinardes, un vagin bien plus souple que les autres, car sa lubrification régulière
entretient l’élasticité des muqueuses. Pour peu que la pratique du même amoureux vous ait fait abandonner le préservatif, sachez que le sperme a la particularité amusante de contribuer à l’assouplissement des parois vaginales. Et sur le reste du corps, ça marche aussi ?




8. Pour réviser vos préliminaires

Vous vivez avec le même homme depuis des années ? Eh bien, il reste indispensable de soigner le moment sacré des préliminaires. Oui, dites-lui et redites-lui, s’il l’a un peu oublié, que c’est à la qualité et à la longueur des préliminaires que l’on juge un bon amant. Certes, l’idée que votre homme pourrait vous sauter dessus ce soir sans aucun ménagement a quelque chose de très excitant, qui renouvelle un peu le quotidien. Mais il ne faudrait pas qu’il y prenne goût. Sachez que les femmes ont, dans la plupart des cas, besoin de caresses longues et expertes, et de mots choisis, pour s’ouvrir, lâcher prise, se tordre de désir et atteindre enfin l’apothéose. Les hommes aussi. Simplement, avec le temps, ils deviennent paresseux. Et, peu à peu, le manque de caresses se transforme en manque de tact. Si vous ne faites pas attention, votre homme risque fort, pendant l’amour, de se contenter du minimum, comme d’une petite gymnastique agréable et pas trop contraignante. D’abord, vous n’êtes pas le genre de
femme à accepter un pareil manque de générosité, mais en plus, il faut absolument que vous résistiez à cette facilité. Les hommes ne le savent pas, mais vous, si : avec l’âge qui vient, plus les préliminaires seront sophistiqués et de qualité, plus ils en seront heureux. Autrement dit, si pépère veut garder toutes ses ardeurs, même passé un certain âge, il ferait bien de s’entraîner régulièrement, en ne négligeant aucune étape. Il peut vous croire sur parole, c’est vous l’experte, et la gardienne de la qualité de vos ébats torrides.




9. Car vous êtes bien une surdouée du sexe

On ne s’improvise pas surdouée du sexe du jour au lendemain, sans un minimum de préparation morale et physique. Dès ce soir (vous pouvez l’appeler au bureau pour le lui dire), votre homme en aura plein les yeux de vos seins, de vos fesses, de vos jambes, de votre sexe, de vos mains expertes se promenant sur son anatomie, s’attardant sur son membre dressé et impérieux. Mais, avant de faire naître impatience érotique et frissons, et d’accomplir cet exploit, vous devez vous sentir parfaitement à l’aise ; commencez par vous séduire vous-même, et par vous mettre en condition. Préparez-vous comme une athlète, ou comme une esclave, selon votre tempérament. Dans le jeu
de l’amour, la mise en condition est très importante et participe à la montée du désir. Ne négligez pour cela aucun rituel de beauté. Faites couler un bain chaud dans lequel vous ajouterez quelques gouttes d’huiles essentielles relaxantes (camomille ou rose), laissez-vous envahir par le bien-être. Puis appliquez sur votre corps un gommage léger ; insistez sur les coudes et les genoux, là où la peau est la plus épaisse, mais ayez la main légère sur vos seins et votre ventre. Rincez-vous longuement. Vous devez, évidemment, être parfaitement épilée, sous les aisselles, mais aussi sur les jambes, entre les jambes, et pourquoi pas les avant-bras si vos poils sont très noirs. Les plus audacieuses peuvent se faire épiler le sexe format ticket de métro – surprise et frissons garantis. Séchez-vous et hydratez votre peau avec un lait parfumé ou un onguent un peu huileux, qui va satiner votre peau et lui donner un aspect velouté très sensuel. Coiffez-vous, brossez-vous les dents énergiquement, enfin ajoutez quelques larmes d’un parfum envoûtant juste derrière vos oreilles, au creux des coudes et à celui des genoux. Enfilez une petite tenue suggestive et attendez patiemment le retour du guerrier. Soyez-en sûre, ce soir, votre homme sera éperdu de reconnaissance. Vous doutez de vous ? Vous êtes loin de vous prendre pour une experte du sexe ? Vous n’êtes pas certaine que tous ces préparatifs vont avoir de l’effet sur votre homme ? À moins que vous ne partagiez la vie d’un goujat, d’un ignoble
égoïste, si votre amoureux est un peu attentif à vous, il va vite capter, dans votre attitude, les ondes sensuelles que vous dégagez. Je vais vous faire une confidence : vous êtes très probablement une surdouée du sexe qui s’ignore. Car si vous faites régulièrement l’amour, si vous arrivez plutôt facilement à l’orgasme, ne le dites jamais à votre homme mais c’est surtout grâce à vous. C’est parce que vous vous connaissez parfaitement bien que vous pouvez dicter la cadence des mouvements pendant l’amour, en fonction de vos émotions et de vos sensations. Alors, n’hésitez plus à imprimer votre rythme à vous, à accélérer ou ralentir comme vous le voulez, même si votre homme s’impatiente et semble devenir fou. Assumez-le pleinement. Sachez que si c’est vraiment indispensable pour vous, c’est aussi (en fin de compte) terriblement excitant pour lui. Une femme capable de mettre son homme sens dessus dessous et en vrac, rien qu’en imprimant sa cadence, est la créature la plus excitante dont un homme puisse rêver. Une surdouée, une experte. C’est sûr et certain.




10. Il sera irrémédiablement fou… de vous

La meilleure manière de rendre votre homme fou d’amour et de désir pour vous, c’est de lui dire et de lui faire comprendre à quel point il
vous met en transe. À quel point il vous rend dingue. Bien sûr, c’est sans doute un poil exagéré, mais peu importe. En amour, comme dans beaucoup d’autres domaines, la fin justifie les moyens. N’hésitez pas à lui murmurer combien il vous excite. Bref, qu’il est un dieu viril et irrésistible. Le désir qu’un homme éprouve pour une femme est, bien sûr, souvent lié à ses sentiments, mais aussi, et surtout, à l’image que cette femme lui renvoie de lui-même. Rien n’est plus troublant pour lui que de savoir, ou de croire, que vous brûlez de désir en pensant à lui. Et ce, à des moments pas franchement programmés : au bureau, à la sortie de l’école ou dans la queue du supermarché. Évidemment, dosez vos déclarations, et vos gestes. Vous ne pouvez passer de l’indifférence conjugale normale à un état d’esprit débridé et sauvage sans attirer son attention. Soyez prudente, observez comment il réagit à votre nouvelle attitude, mesurez vos gestes et vos paroles. Mais n’ayez crainte, même s’il est un peu déstabilisé par votre comportement, il saura profiter de cette situation délicieuse et nouvelle sans trop se poser de questions. Faites-lui savoir que l’idée d’être nue contre lui tout à l’heure, collée, totalement emboîtée à son sexe, suffit à vous faire partir en vrille. Bousculez ses habitudes, téléphonez-lui au bureau, ou au milieu de sa partie de golf, pour lui murmurer à l’oreille que vous ne tiendrez pas jusqu’à ce soir. Qu’aucun homme avant lui ne vous avait mise dans un
état pareil, qu’il est le plus fort, le plus doué, le plus agile. Dès qu’il rentre, ce soir, joignez les gestes à la parole. Embrassez-le sensuellement, longuement, sur la bouche, autour de la bouche, touchez-le, tournez autour de lui, respirez-le, passez vos doigts dans ses cheveux, sur sa nuque, le long de son dos. Humez-le, caressez-le, sucez-le, léchez-le, avalez-le, déshabillez-le. Et, pour couper court à ses interrogations, neutralisez sa bouche et sa langue avec votre bouche. Il n’insistera pas longtemps, trop heureux de profiter d’une pareille occasion. Et, puis, même s’il s’inquiète un peu, inutile de tout lui expliquer : c’est bien aussi, de l’intriguer de temps en temps. Finalement, plus vous lui prodiguerez d’attention et d’amour, plus il se sentira valorisé. Et plus il vous comblera d’attentions, moins il risquera d’aller voir ailleurs et de tester d’autres créatures aussi débridées que vous. D’un coup d’un seul, vous améliorez vos relations conjugales, et c’est aussi vous qui y gagnez. Une femme pareille dans son lit, vous imaginez sa chance !




11. Parce que vous êtes désirable

Mais qu’est-ce qui fait tourner la tête des hommes ? Pourquoi les mecs sont-ils aimantés par des femmes provocantes, et du coup un peu vulgaires, ou même, encore plus étrange, par des créatures quelconques ? Mystère. Pourquoi
certaines femmes se font-elles draguer n’importe où, quelle que soit la sagesse de leur tenue vestimentaire ? Qu’ont-elles de plus que vous ? La réponse est simple : elles aiment le sexe, sont à l’aise dans leur corps et se savent désirées (je précise que l’on peut aimer le sexe, être à l’aise dans son corps et se savoir désirable sans être une salope). Vous aussi, décidez une fois pour toutes que vous aimez ça, et que vous êtes sexy. Même si vous n’êtes pas un sexsymbol. Car vous possédez une arme que beaucoup vont vous envier ; vous possédez un incroyable pouvoir de séduction, capable de faire naître la passion et les frissons les plus audacieux. Comment ? En prenant enfin conscience de votre féminité, en apprenant à jouer avec votre image, avec vos atouts, avec vos charmes. Dans chaque femme sommeille une séductrice. Trouvez votre style, et jouez-en. Mais avant d’organiser une mémorable partie de jambes en l’air, assurez-vous que votre homme est d’humeur badine. Sondez-le. Il faut toujours qu’il se sente libre de se jeter sur vous. Vous devez donc faire preuve de délicatesse et de finesse pour lui laisser croire que c’est lui qui décide. Parlez-lui d’une voix plus douce, et de choses légères, adoptez une attitude câline et sensuelle. Osez les coquetteries secrètes, des dessous tout doux ou affriolants qui vous plaisent, un short en dentelle sous un jean élimé, un soutien-gorge provocant ou une chemise d’homme entrouverte font toujours beaucoup d’effet. Ces détails (qui
n’en sont pas) préparent le corps à l’amour. Une femme ne se déplace pas de la même façon si elle est en chemise de nuit ou en nuisette de soie ! Elle n’est pas non plus dans le même état d’esprit. Essayez, et comme le désir appelle le désir, et l’attise, votre homme sera sensible, inconsciemment, à vos envies de sexe, et se jettera sur vous. Bien fait !




12. Pour entretenir la libido

Il semblerait, après une multitude de recherches et d’expériences ultrasérieuses, qu’il n’y ait qu’une seule méthode pour stimuler la libido d’un couple amoureux depuis plus de trois ans (c’est-à-dire une éternité) : la vôtre. C’est donc à vous, et à vous seule, d’inventer vos méthodes de stimulation, en sachant qu’à tous les âges, faire l’amour reste le meilleur moyen d’entretenir le désir. Tous les coups sont permis pour stimuler vos appétits sexuels : les poses suggestives, les massages, les bains à deux, la lecture de textes érotiques… Eh oui, plus l’on fait l’amour, plus l’on produit d’hormones sexuelles. Et plus les hormones du sexe se déversent en vous, plus vous avez envie de faire l’amour. Un cercle vicieux. Vicieux, oui, c’est le mot. Bonne nouvelle, plus vous êtes active sexuellement, moins les changements liés à l’âge ont d’incidence sur votre sexualité (perte du désir, sécheresse vaginale et autres
réjouissances dues au vieillissement). Faire l’amour entretient la libido et vous conserve un corps parfait pour les corps à corps brûlants. Vous avez donc de belles années devant vous.




13. Pour mieux se retrouver

Oui, je sais : vous n’avez pas souvent envie de faire l’amour, et rarement au même moment. S’il vous arrive de le désirer follement, c’est après une soirée miraculeusement tendre, ou gaie, un film qui vous a émue… Bref, toute situation affectueuse, suffisamment inhabituelle pour relancer votre petite mécanique de stimulation sexuelle. Alors que votre homme peut parfaitement s’approcher de vous, le sexe en érection, juste après une dispute violente, ou au moment de se coucher, alors qu’il ne vous a pas adressé la parole de toute la soirée. Le mufle. Inutile de vous offusquer. L’homme a beaucoup plus de testostérone (l’hormone du désir, de la pulsion, de l’énergie) que vous. Cette hormone est la clé de son appétit sexuel. Ce n’est donc pas parce qu’il a un comportement de goujat bestial qu’il ne vous prend que pour un objet sexuel, juste capable de lui faire passer quelques minutes agréables avant qu’il ne se mette à ronfler. Non, il a peut-être envie de décompresser après une journée stressante, ou de se faire dorloter par son amoureuse, d’oublier simplement ses problèmes ou de se rassurer sur sa virilité. Prenez
ce qui vient, même si votre homme est maladroit. Raisonnez-vous : si vous le repoussez, vous risquez d’aller inutilement au clash et d’entrer dans une spirale de conflits du genre « Je ne vois pas pourquoi je ferais l’amour avec lui, puisqu’il ne me prend pas dans ses bras » ou, à l’inverse, « Je ne vois pas pourquoi je la prendrais dans mes bras, puisqu’elle se refuse à moi ». Utilisez plutôt ce climat érotique pour le surprendre, en disant oui avec gourmandise. Mais, juste avant les ébats, expliquez-lui (en peu de mots bien précis pour ne pas perdre de temps) que vous avez besoin d’un minimum de tendresse, de câlins, de caresses, pour vous abandonner à ses bras virils. Et aussi que vous seriez bien plus enthousiaste à l’idée d’une partie de jambes en l’air, en pleine semaine, au milieu de la nuit, s’il prenait la peine de vous mettre, un tout petit peu, en condition. Il va vite comprendre qu’il a tout à y gagner.




14. Pour soigner la mise en bouche

C’est par le baiser que tout commence, et nous avons tendance à l’oublier. Beaucoup de couples ne s’embrassent plus jamais sur la bouche, sauf au moment de l’amour : quel gâchis ! Pourtant, le baiser est une merveilleuse entrée en matière, qui peut clore une dispute, accélérer une fin de soirée, ou tout simplement
témoigner son amour. Oui, le baiser est une arme délicieuse et sans équivoque. J’attendais une amie l’autre jour dans la rue, tout en observant deux très jeunes amoureux, enlacés sur un banc public. Ils étaient seuls au monde, malgré le froid et la foule. Leurs baisers étaient d’une délicatesse délicieuse ; ils se léchaient, se suçaient la bouche, se bécotaient doucement. Une vraie parade amoureuse et tendre. Je les ai observés longtemps, et suis rentrée chez moi avec la ferme intention de recommencer à donner des baisers de cinéma à mon amoureux à moi. Pas de panique : il n’y a aucune méthode pour bien embrasser ; sachez seulement que vos baisers doivent être inspirés. C’est le minimum. Les hommes se souviennent de ce qui fonctionne. Votre compagnon va commencer par réagir à vos nouveaux et troublants baisers de feu, puis, vous aussi, vous allez vous prendre au jeu et réagir à ses baisers. Il prendra alors un plaisir fou à vous embrasser, et vice versa. Pratiquez aussi souvent que possible le « french kiss ». Ce baiser torride, qui nous vaut dans le monde entier une réputation d’amoureuses accomplies, n’est en fait qu’un baiser avec la langue. Sachez qu’un « french kiss » enflammé sollicite en moyenne vingt-neuf muscles et brûle douze calories. Donc, allez-y avec le cœur. Pour les hommes, la bouche est évocatrice de délices, et, quand vous soignez votre maquillage, c’est aussi une façon de soigner votre image érotique. Si vous n’aimez pas mettre de rouge à
lèvres, appliquez au moins un gloss ou un baume transparent, qui fait la bouche brillante et sexy. Je me souviens d’un soir avant de sortir, où je me mettais avec application du brillant à lèvres devant le miroir de la salle de bains ; mon mari m’observait attentivement sans rien dire. Eh bien, nous sommes arrivés très en retard à notre dîner. Elle est pas belle, la vie ?




15. Parce que c’est original

Comme vous le savez, après quelques années de vie commune, la plupart des couples se laissent gagner par la routine. S’ils font encore l’amour régulièrement, c’est selon le même rituel, le même jour, et dans la même position. Pourtant, un couple qui s’aime carbure sexuellement. L’un ne va pas sans l’autre. Vous pouvez le rappeler insidieusement à votre homme qui s’endort devant le match de rugby ! En outre, l’harmonie sexuelle se lit sur vos visages et dans l’attention que vous vous portez. Alors, il est grand temps de faire preuve d’originalité, en envoyant valser les statistiques. Oui, vous aimez le même homme depuis longtemps, et oui, vous le désirez au moins autant qu’au premier jour. Si c’est pas original, ça ! Et ça peut même aider les couples « frigidaires » à se remettre en question. C’est toujours ça de gagné pour votre entourage. Sachez que c’est aussi au lit que l’on prouve sa tendresse et son attention à l’autre.
C’est un grand moment d’échange. Plus vous vous touchez, plus vous faites l’amour, et plus vous cimentez votre couple. Mais, entre nous, reconnaissons que ce n’est pas toujours facile. Comment font ceux qui arrivent à garder le rythme ? La réponse est simple : ils ne se posent pas la question. Faire l’amour fait partie de leurs habitudes, et si quelques jours passent sans un rendez-vous sexy, c’est la catastrophe, la panique. Vous aussi, faites du sexe une priorité absolue. Soyez vigilante. Et pour garder votre appétit sexuel de longues années encore, efforcez-vous, chaque fois, de donner un petit supplément d’attention. Soyez attentive aussi à recevoir chaque fois davantage. L’amour est un échange, où l’on devrait recevoir autant que l’on donne.




16. Car l’amant n’est pas une solution

Je vous devine perplexe. Si le désir sexuel envers le même partenaire est chimiquement programmé pour durer trois ou quatre ans maximum, comment s’en sortir avec le brave individu qui partage votre quotidien depuis un temps certain ? Pas simple, a priori. La plus évidente des solutions consiste, pour beaucoup, à prendre un amant. Comme l’érotisme passe d’abord par le cerveau, c’est sûr, le simple fait d’avoir un « sex lover » dans sa vie vous émoustillera. On se trouve instantanément plus désirable, plus sexy,
plus irrésistible, plus chatte. Les jours prennent une saveur exquise, mêlée d’appréhension, d’excitation, de folie. Le cœur se met à battre la chamade sans raison apparente. Il part en vrille n’importe quand. Le sexe se contracte. Le ventre chauffe à la seule idée de retrouver l’élu. La mémoire vous joue des tours et laisse des traces brûlantes, comme le souvenir de ses dernières caresses sur vos seins. Et l’effervescence, la sauvagerie avec lesquelles vous vous êtes jetés l’un contre l’autre vous font pousser des soupirs suspects… Avec un amant dans votre vie, c’est sûr, vous avez tout simplement l’impression d’être plus vivante, plus vibrante. En plus, l’excitation est souvent décuplée par la peur et la culpabilité. Avec un tel programme de réjouissances secrètes, votre homme, à la maison, qui rentre de son travail sans faire d’effort particulier pour vous aider à grimper aux rideaux, risque fort de ne pas être à la hauteur. Et, dans cette belle histoire de cul, l’amant a le beau rôle. Méfiez-vous. L’expérience le prouve, on divorce rarement pour épouser sa maîtresse, ou son amant. Et de ces triangles amoureux, chacun ressort le plus souvent malheureux. Soyez sincère avec vous-même : le meilleur moment est souvent celui où l’on monte l’escalier. C’est un peu court, non ? Et c’est aussi une bonne raison pour vous concentrer sur votre homme à vous, celui que vous aimez, et sur votre vie de couple. Oui, le sexe dans le couple est à réinventer sans cesse, mais la
récompense est à la hauteur des investissements, et peut vous apporter une multitude de grandes satisfactions. Aimer et être raisonnable, voilà des mots que l’on ne devrait jamais coller l’un à l’autre. Cela demande beaucoup d’énergie, mais le sexe dans un couple peut rester fou, et on peut ne jamais renoncer aux feux de la passion. À condition d’y travailler, puisqu’au bout de ces trois ou quatre fatidiques années, le désir n’est plus instinctif. Faites taire les idiotes qui clament que les histoires de couple finissent mal en général, qu’elles sont souvent brisées par une autre, qu’elles n’auraient jamais dû commencer, ou que le temps se charge de les abîmer. Pas chez vous. Vous êtes suffisamment généreuse et attentive pour connaître indéfiniment la brûlure du désir avec votre homme, sans les risques de la séparation douloureuse ou des souffrances avec l’amant. C’est pas une bonne nouvelle, ça ?




17. Pour vivre une soirée orientale sans sortir de chez vous

Ce soir, surprise, surprise. Programmez une soirée à une date où vos enfants ne sont pas à la maison. Copains, grands-parents, colonies, vacances, classes vertes, vous trouverez bien une solution. Apprêtez-vous à vivre une soirée torride, à l’orientale. Éteignez toutes les lumières. Laissez une bougie parfumée à la rose dans
l’entrée, avec un petit mot à côté : « Mon amour, n’allume pas les lumières, déshabille-toi, avance jusqu’au salon, assieds-toi dans le fauteuil, nu, et tape dans tes mains, trois fois. J’apparaîtrai. Mais si tu me parles, le charme sera rompu et je disparaîtrai à jamais (dans la cuisine). » Écoutez-le poser ses affaires en râlant, puis avancer à tâtons jusqu’au fauteuil. Quand enfin il tapera dans ses mains, envoyez la musique, une danse orientale lancinante, au tempo lent. Approchez-vous de votre homme, qui sera déjà, vous vous en doutez, un peu moins râleur et un peu plus curieux. Peut-être même déjà aussi amusé et excité que vous. Commencez par lui tourner autour, en l’effleurant à peine de vos doigts ou d’un tissu très doux – une écharpe en soie, par exemple. Puis asseyez-vous à ses pieds, et appliquez-lui, sur tout le corps, une huile parfumée. Massez-le, en commençant par les chevilles, doucement. Précisez-lui qu’il n’a ni le droit de bouger, ni le droit de parler. Remontez vers ses cuisses musclées avec des gestes très lents, très amples. Suivez les rythmes de la musique. Embrassez-le longuement, sans trop vous approcher. Remontez vos mains vers son ventre, que vous masserez avec des mouvements ronds. Attendez qu’il gémisse, qu’il vous supplie du regard. Secouez vos bras pleins de bracelets de pacotille. Enduisez ses épaules et ses bras du reste de l’onguent, faites pénétrer l’huile. Il est à bout et vous aussi. Attendez encore un peu. Tendez le bras pour attraper un
thé parfumé à la menthe, que vous aurez posé à une distance raisonnable. Avalez une gorgée, embrassez-le. Avalez une autre gorgée, et gardez un peu de liquide brûlant dans la bouche, sans avaler cette fois. Enfin, refermez votre bouche sur la partie la plus sensible de son anatomie : son sexe. Laissez-vous aller à cette douceur, à la lenteur de vos échanges. Personne ne vous juge, personne ne vous entend, personne ne peut vous déranger. Vous êtes bien, heureux, complices. Estocade finale, asseyez-vous sur votre homme, massez-vous les seins avec la même huile, tout doucement, en le regardant droit dans les yeux. Il n’a toujours pas le droit de bouger. Vous, si. Faites rouler votre bassin, comme une danseuse du ventre, de droite à gauche, de gauche à droite. Normalement, votre homme devrait, à cet instant précis, se jeter sur vous et vous faire subir au moins autant de supplices qu’il vient d’en endurer. Et c’est bien fait pour vous.




18. Parce que vous êtes subtile

Vous voulez maintenir un désir fou et torride dans votre couple ? Vous avez raison. Plus on fait l’amour, plus on a envie. Il ne faut donc pas attendre d’en avoir envie pour le faire, mais le faire pour en avoir envie. Élémentaire, ma chère. Apprenez à suggérer votre désir bien avant d’aller au lit. À la maison, hors du contexte habituel
de votre chambre à coucher, par exemple, portez un chemisier un peu trop entrouvert, prenez des poses suggestives, ayez des moues enfantines, commencez par un regard appuyé sur ses fesses, finissez en laissant traîner, comme si de rien n’était, votre main vers son ventre, effleurez-le du bout des doigts, très vite. Tout est bon pour déstabiliser l’homme que vous aimez. Si vous êtes dans un lieu public, vous pouvez allumer son désir, à condition de ne pas basculer dans la provocation. Et de rester d’une subtilité désarmante. Attention, quand le jeu est trop énorme, le désir s’éteint. Votre homme sera infiniment plus émoustillé si vous lui faites savoir, discrètement, que vous ne portez aucun sous-vêtement sous votre robe, que si vous vous mettez à danser sur une table en remontant vos jupons. Dites-lui, de façon précise, en murmurant pour ne pas être entendue de la foule, ce que vous aimeriez qu’il vous fasse quand vous serez enfin rentrés. Tous les détails comptent. L’attente et la frustration sont un formidable excitant, pour lui comme pour vous, et il est donc probable que vous rentrerez à la maison plus vite que prévu. À ce petit jeu, vous allez rapidement devenir une experte dans l’art d’émanciper – un art essentiel pour enflammer votre imagination et alimenter votre histoire sexuelle à tous les deux. En attendant de pouvoir vous sauter dessus, ne doutez pas que votre homme va se souvenir de tout ce que vous lui avez murmuré. Puis il va frémir en se
souvenant de quelle manière vous lui avez parlé à l’oreille, en suçant négligemment son lobe, sans que personne ne s’en rende compte. Une seule chose va l’obséder, jusqu’à ce qu’il puisse enfin assouvir ses pulsions sauvages : c’est de passer et de repasser ses mains, partout, sur votre corps. Vous êtes subtile, lui moins, mais on lui pardonne.




19. Ça change de la masturbation

En sexualité comme dans bien d’autres domaines, plus on s’entraîne, et plus on maîtrise son sujet. Plus on se connaît intimement et mieux on fait l’amour avec celui qu’on aime. Plus on a d’orgasmes, plus on en aura facilement. 42 % des femmes se caressent… Et les autres feraient bien de s’y mettre. Comme le dit Woody Allen : « Se masturber, c’est faire l’amour avec quelqu’un qu’on aime. » Mais c’est aussi s’entraîner à prendre plus de plaisir à deux. Oui, pour avoir une chance de flirter avec les étoiles chaque fois que votre homme s’approche de vous, le sexe droit et provocant, le mieux, c’est encore de vous masturber aussi souvent que vous en avez envie. Sans aucune honte ni culpabilité, s’il vous plaît ! L’orgasme n’est pas un réflexe. Ce n’est pas parce qu’une verge s’introduit en vous et s’agite que vous allez vivre l’extase. L’orgasme est une sorte de récompense pour celles qui ont mis au point leur technique
perso. Au boulot, donc. Selon les sexologues Masters et Johnson, 10 % des femmes n’ont pas d’orgasme – ce qui ne veut pas dire qu’elles sont frigides, mais peut-être qu’elles négligent les travaux pratiques, ou s’en remettent entièrement à leur homme pour régler le sujet. Elles ont tort. Jouir à deux reste hypothétique tant que l’on n’y arrive pas bien toute seule. La masturbation est le plus court chemin vers l’extase, et les femmes qui se caressent régulièrement ont beaucoup plus de désir sexuel que les autres. Elles réagissent plus vite aux stimulations érotiques, et atteignent la jouissance plus facilement. Les veinardes. La plupart des femmes n’ont que des orgasmes clitoridiens ; la masturbation est donc un excellent moyen de se stimuler, de connaître parfaitement son corps et de se concentrer sur certaines zones levier. J’ai une copine dont le mari est un peu « rapide » parfois. Les soirs où elle n’a pas le cœur et l’énergie de tout reprendre par le début, elle le laisse s’endormir et termine tranquillement, seule, ce qu’ils ont commencé à deux. Du coup, elle n’est jamais frustrée ! Une autre se masturbe chaque fois qu’elle a du mal à s’endormir. Les insomnies l’épuisent, et elle se refuse à prendre régulièrement des somnifères. Elle a raison : après les contractions musculaires qui nous secouent pendant l’orgasme, on ressent un bien-être incomparable. Le sexe équilibre le système nerveux et apaise l’anxiété, exactement comme un tranquillisant naturel. Une troisième
amie se masturbe avec le jet du pommeau de douche tous les soirs, dans son bain. Certains, pour se relaxer, éprouvent le besoin de boire un verre de vin ou d’allumer une cigarette, de boire une bière devant la télévision ; eh bien elle, elle se détend en se masturbant, et laisse toutes les tensions de la journée se dissoudre dans l’eau tiède. Une autre n’arrive à jouir avec son homme que si elle est assise sur lui, empalée, et qu’elle s’active d’avant en arrière jusqu’au bouquet final. Mais elle ne fait rien d’autre que de se masturber sur lui. C’est fou de penser à tout ce que l’on peut faire de son homme sans qu’il s’en rende compte.




20. Parce que vous avez des choses à dire

Beaucoup de femmes, même si elles vivent en couple depuis longtemps, n’arrivent pas à se laisser aller à la parole pendant l’amour. Le secret d’une vie sexuelle réussie implique pourtant forcément un échange de gestes… et de mots. Oui, le silence a ses vertus, surtout si vous faites l’amour en musique, ou si les enfants dorment à côté. Mais un échange muet n’est pas vraiment un échange. Et les ébats sexuels dans un silence total, coupé seulement par le bruit de vos respirations, de vos halètements, peut avoir quelque chose de franchement glacial. Alors, forcez-vous à libérer votre
parole : c’est incroyablement salutaire pendant l’acte d’amour. Commencez tout simplement par murmurer ce que vous voulez que votre homme vous fasse, par dire vos préférences, quels que soient vos désirs. Certaines veulent que les préliminaires soient longs, d’autres attendent que leur homme ait joui pour qu’il s’occupe enfin d’elles, ou le contraire. Peu importe, du moment que vous exprimez clairement vos souhaits. Dites tout simplement : « Ce serait encore plus excitant si tu me faisais ceci ou cela… » Osez ! Vous allez éveiller chez votre homme un nouvel intérêt. Une de mes amies m’a raconté que la première fois qu’elle avait fait l’amour avec son mari (un Italien croisé sur une plage du sud de la France, et qu’elle croyait ne jamais revoir), elle était terriblement excitée par cette rencontre sans lendemain, et, du coup, totalement libérée. Elle lui a donc clairement dit qu’il pouvait lui faire tout ce qu’il rêvait de faire à une femme, et qu’elle lui ferait tout ce qu’il rêvait qu’une femme lui fasse. Comme il ne parlait pas très bien le français, elle s’est laissée aller et a hurlé à tous vents tout ce qui lui passait par le tête. Faire l’amour sur cette plage a été une expérience fantastique, et elle m’a dit n’avoir jamais éprouvé une telle jouissance. Il faut croire que lui non plus, puisque, quelques mois plus tard, il venait à Paris la retrouver. Vous aussi, entraînez-vous aux mots du sexe. Beaucoup d’entre vous ricanent en entendant, dans les films, des femmes hurler « Oui, oui, OUI, OUI, viens, maintenant ! »,
juste avant de s’affaler, heureuses et comblées, dans les bras de leurs amants. Quelle erreur ! Oubliez vos références cinématographiques et manifestez, vous aussi, votre plaisir, au moment où il survient. Vous verrez, il n’en sera que meilleur. Quand vous serez encore un peu plus à l’aise avec les mots du sexe, passez aux mots crus. Exprimez-vous de façon excitante, érotique, c’est essentiel pour votre homme, qui prend un plaisir fou à vous découvrir dans tous vos états, sauvage et débridée. Riez si vous en avez envie, criez, gémissez. Votre homme adorera vous voir perdre la tête, et il adorera encore plus penser qu’il en est l’instigateur. Assumez sans complexes. Si le fait de dire « bite », « sexe », « queue », « défonce-moi la chatte » vous fait grimper aux rideaux, pourquoi vous en passer ? Dites-le-lui. Ce n’est pas une obligation, mais sachez qu’il y a beaucoup de femmes que cela excite. Et vous ?




21. Pour le plaisir des yeux

Les femmes et les hommes ne sont pas excités par les mêmes choses. En général, les hommes aiment regarder. Ils prennent beaucoup de plaisir à voir le corps à corps pendant l’amour. Le visage, bien sûr, surtout au moment de l’orgasme, car le spectacle du plaisir est extrêmement érotique. Mais pas seulement. Votre homme ne quitte pas vos seins des yeux, il
vous tourne et vous retourne, vous demande de vous cambrer encore et encore, pour avoir une vue imprenable sur vos reins. Il écarte vos jambes et gémit de bonheur en (re)découvrant votre intimité chaude et accueillante. Normal : c’est une façon de stimuler son excitation. Sauf si vous détestez, montrez-vous à lui de façon suggestive. Tous les hommes se souviennent avec émotion de Sharon Stone décroisant rapidement ses jambes devant un inspecteur de police dans Basic Instinct, et dévoilant son entrejambe. Avait-elle, ou n’avait-elle pas de culotte ? Même avec arrêt sur image, le suspense reste entier. Mais tous les hommes ont vu, ou ont cru voir, sa fente sombre et envoûtante. Et tous les hommes ont fantasmé. En écartant les jambes, c’est le corps tout entier que l’on ouvre. Juste avec cette image d’un quart de seconde, Sharon Stone a imposé son immense pouvoir, et mis une multitude d’hommes en transe. Je ne vous conseille pas forcément d’en faire autant, mais, dans le secret de votre chambre, sachez que rien n’est plus excitant pour votre homme que de vous regarder. Intimement. Les femmes sont, en général, plus sensibles à l’environnement, aux mots et aux caresses. Et ce qu’elles aiment regarder, pendant l’amour, ce sont plutôt des témoignages de virilité : ses mains puissantes, son torse velu, ses fesses d’homme, son dos large, ses épaules musclées… plutôt que ses testicules en gros plan ! Que voulez-vous, les femmes sont plus dans l’imagination
et la représentation mentale des choses du sexe, alors que les hommes sont plus dans le concret. La solution ? Apprenez à composer avec ses désirs et les vôtres, et amusez-vous bien.




22. Pour s’attacher

L’attirance physique, le plaisir de toucher et de s’approprier le corps de l’autre, tout cela s’entretient. C’est vrai que le désir est programmé pour durer seulement quelques mois, mais il est vrai aussi que toutes les manifestations de tendresse libèrent une hormone magique appelée ocytocine, que l’on surnomme aussi « l’hormone du câlin », et qui favorise l’attachement entre deux individus. Tenir la main de votre homme dans la rue, le caresser tandis qu’il bouquine à vos côtés, l’embrasser tendrement tous les soirs quand vous vous retrouvez, faire l’amour le plus souvent possible, vous asseoir sur ses genoux, même si vous avez passé l’âge, et même dormir tranquillement l’un près de l’autre, tout cela stimule le taux d’ocytocine. Cette hormone polyvalente est à l’origine des contractions musculaires de l’accouchement ; c’est elle aussi qui provoque l’orgasme. L’ocytocine est également un anti-stress puissant, qui a probablement un effet dopant sur le système immunitaire. Pas question, donc, de s’en passer. Il existe un petit jeu très amusant à pratiquer à deux, et qui fera à coup sûr grimper sa concentration dans le sang :
ce soir, concentrez-vous particulièrement sur vos gestes et vos caresses, et, pour cela, bandez-vous les yeux, tous les deux. Dans le noir complet, partez à la rencontre de vos deux corps. Tous vos sens vont être en alerte et vous allez naviguer au jugé, et « au doigté ». Cette atmosphère spéciale, un peu inquiétante, peut créer un climat érotique extrêmement excitant. L’obscurité totale peut aussi faire fondre les quelques inhibitions qui vous restent. Tournez autour de votre homme, pressez-vous contre son dos, contre son sexe, laissez-le vous découvrir avec ses mains. Son corps va s’affoler au contact de votre peau. Éloignez-vous sans faire de bruit. Dites-lui que vous êtes à quelques pas de lui, jambes ouvertes, et que vous l’attendez… Mais restez cachée encore un peu. Changez de place, ne bougez plus, écoutez-le s’approcher, s’affoler, vous supplier. Quand enfin il va mettre la main sur votre corps, c’est sûr, il aura du mal à s’en détacher.




23. Pour faire mieux que les Hongrois

Chaque jour dans le monde, 240 millions de personnes ont des rapports sexuels, selon Judith Mackay, médecin américain, conseillère auprès de l’Organisation mondiale de la santé. Le chiffre est impressionnant, mais, divisé par le nombre d’hommes et de femmes qui peuplent notre planète, il est nettement moins
enthousiasmant. Heureusement, les Français, toujours prêts à quelque vantardise, déclarent faire l’amour entre deux et trois fois par semaine, ce qui fait une moyenne de 144 parties de jambes en l’air par an. Pas mal. Mais légèrement moins bien que les Hongrois, qui déclarent 152 coïts annuels. Pour faire encore mieux, et toujours aussi bien, peut-être avons-nous besoin, de temps en temps, d’une petite stimulation. La première d’entre elles, dans un couple, est le jeu. Avec ou sans stimulateur ! Tout ce qui peut rompre la monotonie est salutaire, et renforce la complicité qui vous unit. Une de mes amies était très amoureuse d’un homme qui avait beaucoup de qualités. Ils faisaient l’amour très régulièrement. Trop régulièrement et, surtout, sans aucune fantaisie. Cet homme commençait par l’embrasser longuement ; à la quatrième minute, il lui caressait le sein droit, puis le gauche, puis lui suçait le téton, puis, quelques minutes plus tard, massait délicatement son clitoris, puis, puis… Elle avait l’impression d’avoir un petit manuel au-dessus de sa tête, que cet homme lisait et dont il appliquait les principes avec la régularité d’un métronome. Elle était à l’époque trop jeune et trop inexpérimentée pour prendre la direction des opérations. Et, par conséquent, elle s’ennuyait. Elle a commencé par espacer ses rencontres amoureuses, puis à les éviter. Malgré toutes les autres qualités de son amoureux, elle a fini par le quitter. Le but du jeu est donc de
rester inventifs. N’oubliez pas que l’amour est une fête, et que vous avez le droit de jouer et même de rire. Il y a une multitude d’objets, chez vous, qui peuvent électriser votre vie amoureuse, et la stimuler. Changez de pièce pour faire l’amour. Dans votre bain, quelques gouttes d’huiles essentielles de jasmin ou de patchouli ont la réputation d’être très aphrodisiaques. Sous la douche, un gel super-moussant peut aussi faire glisser vos ablutions vers d’autres occupations. Jouez avec un tissu soyeux, enroulez-le, frottez-le. Répandez des pétales de rose dans vos draps : la chaleur de vos corps sur les pétales écrasés dégagera une odeur envoûtante et sensuelle. Bref, laissez libre cours à votre imagination. Bien sûr, si c’est un Hongrois qui partage votre vie, inutile d’avoir recours à toutes ces stimulations : ce sont des experts.




24. Pour le plaisir du baiser

Les baisers ont une fonction pratique, et extrêmement importante pour toutes les femmes qui font attention à leur silhouette : ils nous apportent une satisfaction orale qui calme nos boulimies. Ils ont aussi une importance capitale dans le couple. Dans un lieu public, approchez-vous de votre homme et embrassez-le dans le cou, tendrement et sans raison. Quand vous vous séparez le matin, embrassez-le sur les paupières, ou sur les poignets.
Pensez-y – même si vous êtes mariée depuis des lustres, et que votre homme est d’une humeur de dogue allemand le matin (comme le mien). Un baiser, même rapide, même chaste, prouve votre tendresse et votre affection. Pendant l’amour, les baisers ont mille pouvoirs. Ils font monter le plaisir, le font durer. Ne sautez aucune étape, embrassez votre homme centimètre carré par centimètre carré. Prenez tout votre temps pour faire monter la pression ou tout simplement, un peu plus tard, pour faire baisser l’excitation si vos sens à tous deux sont hors de contrôle. Humectez vos lèvres, en le regardant droit dans les yeux. Votre homme est comme le grand singe, son lointain cousin mammifère : dans son inconscient, des lèvres humides évoquent la lubrification vaginale. Ne lésinez pas sur le gloss. La plupart ont un petit effet « wet look » qui peut provoquer de folles sensations. Puis passez votre langue humide sur ses lèvres. Glissez votre langue dans sa bouche, explorez l’intérieur, tellement plus chaud, humide et doux. Tout doucement. Votre homme adorera être mordillé, sucé, lapé. N’allez pas trop vite, profitez de l’instant présent pour vous laisser aller à vos fantasmes. Explorez toute sa bouche avec votre langue. Plus c’est long, plus ce sera bon. Embrassez-le jusqu’à ce qu’il capitule. Au contraire, réservez les baisers fougueux pour des étreintes rapides. Si vous avez très peu de temps devant vous, embrassez-vous comme des fous, avec un brin
de sauvagerie, pourquoi pas ! Dans ce cas, le fait de brûler les étapes peut aussi être très excitant.




25. Parce que vous êtes féline

Après de nombreuses années de mariage, l’une des meilleures façons d’étonner votre homme, c’est d’adopter, pour une soirée, une autre personnalité et un autre style vestimentaire. Juste pour le plaisir de jouer, de charmer, et d’être une autre. Et si, ce soir, vous vous preniez pour une panthère ? Je vois d’ici votre tête circonspecte. Transformez-vous en prédateur silencieux et dangereux. D’abord, préparez-vous pour cette partie de chasse. Qui, de vous ou de lui, se fera croquer ce soir ? Vos cheveux doivent être parfaitement propres et brillants. Pour cela, après votre shampooing, ajoutez un peu de vinaigre blanc dans l’eau de rinçage. Séchez-les la tête en bas et, au besoin, crêpez-les, de manière à arborer une crinière sauvage. Si vous avez les cheveux longs, c’est encore mieux : laissez-les tomber en cascade sur vos épaules. Il est temps de vous enduire d’un lait pour le corps à l’odeur animale : musc blanc, ambre chaud… Brossez-vous les dents énergiquement. Ce n’est pas le moment d’avoir une haleine de fauve ! Soignez particulièrement vos ongles, qui doivent évidemment être aussi longs que des griffes. Limez-les en rond et laquez-les
d’un vernis chocolat ou beige rosé. Maquillez-vous avec application, mais toujours légèrement. Le plus important, comme vous le savez, est d’avoir un teint parfait et une bouche impeccable. Laquez vos lèvres d’un rouge profond et brillant, anti-traces, pour pouvoir vous embrasser sans penser que vous allez tacher sa chemise. Un peu de parfum derrière les oreilles, sur le creux des coudes et des genoux, et voilà. Il est temps à présent de soigner votre look. L’idéal est bien sûr d’enfiler, pour l’occasion, des dessous mouchetés, façon panthère ! Mais si vous n’aimez pas, ou si vous n’en avez pas, contentez-vous de choisir des tissus doux et délicats, cachemire ou soie, dans des tons bruns, taupe ou fauves. Un caraco ou un soutien-gorge qui met en valeur la rondeur de vos seins, une culotte en dentelle, peu importe : n’achetez que ce que vous aimez, et que vous aurez plaisir à (re)mettre. Juchez-vous sur des talons vertigineux et sexy. Montez le chauffage à fond, allumez une ou deux bougies. Vous êtes prête. Les plus perfectionnistes, et les plus joueuses, peuvent étaler devant la cheminée une peau de bête (mais ce n’est pas si facile à trouver) ou un manteau de fourrure ! Mettez-vous en condition, souvenez-vous de l’attitude de Marilyn Monroe dans tous ses films, ou de Kim Basinger. Ce sont toutes deux des félines. Transformez-vous en créature sauvage. Quand votre homme rentre et qu’il vous découvre feulant sur le canapé, ne lui laissez surtout pas le
temps de réagir. Accrochez-vous à sa cravate, gémissez dans ses oreilles, frottez-vous à lui comme une chatte sur un toit brûlant, bref, laissez votre imagination s’emballer, libérez-vous, griffez-le comme une tigresse… Ce genre de petit exercice a deux conséquences. La première, évidente et immédiate, c’est que vous allez passer une bonne soirée. La seconde, c’est que votre homme aura toujours, dans un petit coin de sa tête, la certitude que vous êtes une femme avec laquelle il ne pourra jamais être tranquille.




26. Pour écouter un peu de salsa

Dans la pratique amoureuse, le déguisement donne une assurance incroyable et une plus grande liberté dans les jeux sexuels, car il révèle une part de vous jusque-là insoupçonnée, une personnalité secrète, mais derrière laquelle vous pouvez vous réfugier. Alors, ce soir, changement de style. En matière de séduction, les jeux les plus simples sont souvent les plus efficaces. Inutile de chercher des accessoires sophistiqués, car il suffit souvent de pas grand-chose pour changer le décor, et épicer votre soirée. Vous êtes dans une forme olympique, incroyablement sûre de vous et de votre pouvoir de séduction en ce moment ? Vous vous sentez diablement sexy, volcanique ? Inspirez-vous des actrices au sang chaud, comme Jennifer Lopez, Pénélope
Cruz ou la chanteuse Britney Spears. Comme toujours, pour vous mettre dans la peau d’un personnage, commencez par vous préparer longuement. Un bain, un lait pour le corps aux senteurs épicées (gingembre, ylang-ylang, jasmin), qui agissent comme des philtres d’amour sur la peau. Des cheveux propres et soyeux font aussi partie des préparatifs indispensables : pour un effet « chevelure gainée de soie », usez et abusez des après-shampooings. Pour cette fois, le maquillage doit mettre l’accent sur les yeux, de braise évidemment. Ajoutez un trait d’eyeliner ou de khôl, ombrez vos paupières d’un ton chaud – marron, caramel. N’oubliez pas le mascara, qui doit être posé avec méthode. Appliquez une première couche, attendez quelques instants, puis posez la seconde couche. Enfin, séparez vos cils avec une brosse à dents sèche et propre. Sur les lèvres, un peu de gloss ultra-brillant est amplement suffisant, surtout si le maquillage des yeux est chargé. Choisissez des bijoux lourds et voyants (une longue chaîne autour du cou, autour du ventre, des chevilles, des poignets). N’hésitez pas à en mettre des tonnes, nous ne sommes plus dans le domaine du rationnel, mais de l’imaginaire et du jeu amoureux. Ce soir vous êtes une bomba latina ! Des talons aiguilles genre Miami Beach, avec strass et reflets. Enfin, indispensable, une robe vaporeuse, décolletée, si possible très moulante pour mettre vos formes en valeur. Le must : un rouge écarlate pour que le message soit bien
clair. Plus la robe est fendue haut sur les cuisses, plus elle sera efficace. En attendant votre homme, mettez une musique rythmée, à fond, et déhanchez-vous. Levez les bras, roulez des fesses, caressez-vous les hanches en suivant le tempo. Vous êtes chaude comme les braises… et il rentre ! Nul doute que votre homme sera un peu surpris en vous découvrant dans un tel état de transe. Peu importe : ne donnez aucune explication, et entraînez-le dans votre danse de diablesse. Un savant mélange de J-Lo, de Pénélope et de Britney dans ses bras, il devrait être comblé.




27. Ça casse le rythme

Je ne doute pas que vous ayez des rapports sexuels aussi soutenus et fréquents que la moyenne des Français, soit entre deux et trois par semaine ! Mais il vous est certainement arrivé d’être épuisée par votre vie trépidante de mère de famille, d’épouse dévouée, de responsable de je ne sais quel secteur en développement, et de copine attentive. Ouf ! Et de vous coucher, certains soirs, en disant simplement : « Non, pas ce soir, je suis K.O. » Une de mes amies m’a dit un jour qu’elle s’efforçait de ne jamais refuser les avances de son homme sous le prétexte qu’avec la vie qu’elle mène, elle aussi, elle est fatiguée tous les soirs. Et qu’il vaut mieux faire l’amour souvent, même pas trop
bien, même un peu vite, que très bien et trop rarement. Peut-être, mais vous pouvez aussi expérimenter une tout autre technique : celle de l’abstinence totale. Avec un début, une fin et un lieu précis pour rompre le pacte. Voilà une idée radicale pour briser la routine et électriser vos rapports amoureux. Pendant cette période totalement chaste, qui peut durer de sept à vingt et un jours, tous les coups sont permis : lingerie fine, décolletés traîtres, moue boudeuse. Vous pouvez pousser le vice jusqu’à vous crémer le corps avec un lait onctueux et parfumé, allongée nue sur le lit l’air de rien, et même dîner en tête à tête dans une tenue hautement suggestive. Bref, flirtez à fond, mais attention, pas de sexe. Ne trichez pas et résistez courageusement à l’envie de vous jeter l’un sur l’autre. Si votre homme s’impatiente et vous montre que le temps presse, rebellez-vous. Dites-lui, en souriant comme un ange, que s’il attend encore un peu, il aura droit à un traitement de faveur. Le jour choisi, lâchez-vous avec bonheur. La tension sexuelle sera à son apogée, ses nerfs et les vôtres au comble de l’excitation ; toutes les contractions et frustrations endurées pendant ces semaines vont décupler votre énergie. Attention, feu à volonté !




28. C’est une bonne excuse pour manger du chocolat

Faire l’amour est sans aucun doute le coupe-faim le plus réjouissant à avaler. Le sexe active la production de phenethylamine, une forme naturelle d’amphétamine, qui régule l’appétit tout en stimulant le désir. Il est aussi prouvé que, plus les femmes ont de rapports sexuels, moins elles ont envie de grignoter. C’est également grâce à la libération dans le sang, au moment de l’orgasme, d’une hormone appelée sérotonine, qui a, entre autres particularités, celle de couper la faim. Les envies irrépressibles de sucre sont donc parfois tout simplement dues à un manque de sérotonine, et/ou un manque de câlin. Si c’est certainement une raison supplémentaire pour sauter sur votre homme dès ce soir, ce n’est pas une raison pour vous priver de chocolat. Cette « nourriture des dieux » contient une substance qui active les zones du plaisir dans le cerveau. Croquer des carrés de chocolat aurait, dans le sang, le même effet chimique que l’orgasme. Pourquoi ne pas cumuler les deux, puisque vous êtes gourmande ? Regardez votre homme dans les yeux en grignotant du bout des lèvres un carré de chocolat noir intense (version hot de la pomme d’Ève) : c’est une manière tacite de lui faire comprendre que vous êtes prête à vous faire croquer. Les plus passionnées se sentent parfois grisées par l’odeur du chocolat, un excellent remontant. Si
c’est votre cas, faites l’expérience suivante : sucez un esquimau extra noir, à deux. Yeux dans les yeux, un coup de langue pour vous, un coup de langue pour lui, vos visages qui se frôlent : c’est divin. Si vous êtes au cinéma avec votre esquimau pour deux, contrôlez-vous et remettez à plus tard la suite des événements. Mais si vous êtes chez vous, n’hésitez pas à frotter le bâtonnet glacé sur vos seins, votre ventre, vos cuisses, votre sexe, puis offrez-vous à la dégustation gourmande de votre homme, que vous aurez, bien sûr, auparavant privé de dessert ! Et finissez votre glace avec application. Je me souviens d’une jeune femme assise à une terrasse de café, et qui léchait consciencieusement son cornet de glace en discutant avec une amie. Eh bien tous les hommes – le mien, les passants, les automobilistes et les clients du café – avaient les yeux rivés sur elle. Elle ne se rendait compte de rien.




29. C’est une bonne manière de terminer son jogging

L’amour n’est pas une compétition sportive, mais un échange de caresses et de tendresse. Il n’y a ni vainqueur ni vaincu, mais deux amants attentifs l’un à l’autre. Si l’on parvient à l’extase ensemble, tant mieux. Si l’on y arrive l’un après l’autre, c’est bien aussi ; et si l’un des deux n’y arrive pas, ce n’est pas un drame. Sachez
seulement que, si le sexe n’est pas une compétition sportive, il a en revanche toutes les caractéristiques d’un vrai sport. C’est-à-dire que plus on le pratique et mieux on le maîtrise, plus on progresse et plus on y prend du plaisir. Comme tous les sports physiques, à partir du moment où vous vous dépensez sérieusement, vous stimulez la circulation du sang. Pendant l’effort, la respiration s’amplifie et l’oxygène afflue, le corps est mieux irrigué et le sang se régénère. Quand vous faites l’amour, l’excitation sexuelle provoque, de plus, la contraction de tous vos muscles ou presque. Et comme tout ce que l’on agite et remue se tonifie (sauf les seins), vous vous musclez ! En fait, le sport et l’amour sont complémentaires. L’un ne va pas sans l’autre. Des études ont d’ailleurs prouvé qu’après une heure d’effort sportif intense, notre corps et nos muscles étaient « chauds » et prêts à l’amour. Les sportifs sérieux, qui font de l’exercice au moins trois fois par semaine, sont plus à l’écoute de leur corps que ceux qui se gavent de chips devant la télé le samedi après-midi. On s’en doutait. Mais ce que l’on sait moins, c’est que tous les bouleversements chimiques provoqués par l’effort sportif rendent les sportifs beaucoup plus réactifs sur le plan sexuel. Éteignez vite la télé, allez courir une heure et rentrez à la maison. Votre homme vous attend.




30. Pour vous frotter à vos limites

Vous l’avez sans doute déjà expérimenté : quand vous faites l’amour à votre homme, un peu de créativité est toujours bénéfique. Les jeux, les surprises, les lectures érotiques, les attentions, les caresses, les baisers, les mises en scène… tout cela permet d’échapper à une routine dont nous savons toutes qu’elle est risquée. Mais, tout aussi importante, cette joyeuse imagination participe à la construction du couple. Elle tisse entre vous des liens et une complicité amoureuse, très importante, et surtout secrète. Mais parfois, sous le prétexte d’éviter le quotidien, ou parce que vous êtes un couple « ouvert », branché, curieux, certains dérapent et proposent à leur amour des expériences limites, voire franchement hors jeu. Je ne me permettrais pas de porter un jugement sur les pratiques sexuelles des uns et des autres, à partir du moment où elles concernent des adultes consentants et éclairés. Mais, par amour, quelques-un(e)s d’entre nous sont capables de beaucoup. Trop. Participer à des expériences sexuelles qui ne vous font, à vous, aucun plaisir, est dangereux. Même pour satisfaire les désirs de l’homme que vous aimez, aucune raison d’accepter de faire des choses dont vous n’avez pas envie. Échangisme, partouze, couple à trois peuvent, éventuellement, vous paraître excitants quand vous en parlez tous les deux, en toute intimité. Mais les statistiques le prouvent, ces
expériences ne sont que très rarement épanouissantes. Après le retour à la réalité, peu de couples assument l’image que ce genre de pratique leur renvoie d’eux-mêmes. Alors, méfiez-vous du passage à l’acte. Sachez aussi que, si vous vous forcez, vous n’en reviendrez pas indemne. Soyez sincère avec vous-même, essayez pour vous, et uniquement pour vous, si le cœur vous en dit. Mais ne le faites pas pour un autre. Même si vous l’aimez. Surtout si vous l’aimez. Même s’il vous le demande à genoux. En italien, aimer se dit : « Ti voglio bene », ce qui veut dire littéralement « Je te veux du bien ». En amour, il ne s’agit donc ni de forcer, ni de soumettre, ni d’abîmer, ni de détruire. L’excitation à l’idée de se confronter à ses fantasmes ou aux fantasmes de l’autre ne dure qu’un temps. Et le fantasme, à mon sens, a plus de pouvoir s’il reste dans l’ordre du virtuel. Dans le sexe, les jeux et l’imaginaire sont au pouvoir, et permettent justement d’enrichir et de renouveler sa vie sexuelle à l’infini. En étant « sous contrôle », le fantasme ne fait aucun dégât ; au contraire, il enrichit la vie de couple et amorce de nouvelles complicités entre vous.




31. Parce qu’il y a un match à la télé

Les femmes adorent prendre des repas au lit ; en général, les hommes détestent. Vous pouvez pourtant peut-être le faire changer d’avis, même
les soirs de match. Si vous préparez un pique-nique raffiné, fait de mets simples, mais délicieux, à déguster avec les doigts, et que, juste avant le début du match, vous mettez sournoisement un bon film comprenant quelques scènes ardentes, il est probable qu’il oubliera le ballon rond pour se concentrer sur les deux ballons plus ovales qu’il aura sous la main. Enfilez une jolie chemise de nuit, douce, transparente, fluide, échancrée, bref, autre chose que votre merveilleux pyjama en pilou. Prévoyez du bon vin. Un millésime de qualité, que vous servirez dans un joli verre à pied, ne peut que lui faire plaisir. Préparez le dîner sur un plateau, en pensant à tous les détails, pour éviter d’avoir à vous relever. Les jolis couverts, des serviettes en tissu, une bouteille d’eau fraîche, un peu de pain, tout cela participe à l’élaboration de la fête et donne une ambiance particulière à la soirée – même si vous faites encore semblant de rien, et qu’il croit fermement qu’il va pouvoir regarder son match tranquille. Pour le menu, des tomates cerises, des mini-artichauts, des bâtonnets de carottes, des petits carrés de parmesan, de comté, de beaufort, que l’on peut manger du bout des doigts. De fines tranches de jambon de Parme, enroulées autour d’une pique en bois, des saucisses cocktail, quelques cornichons, un peu de moutarde, des fruits frais coupés en dés et quelques carrés de chocolat noir devraient suffire à votre bonheur. Tout doit pouvoir se grignoter du bout des lèvres, et en
quantité suffisante pour qu’il ne grommelle pas : « Et après, il y a quoi ? » N’oubliez pas d’allumer votre bougie odorante. Même l’homme le plus ours de la planète ne peut rester insensible à toute cette mise en scène. Et je sais de quoi je parle : j’ai un ours à la maison. Quand le film démarre, dites-lui que c’est juste pour patienter un peu en attendant le début du match. Ne donnez aucune indication particulière sur l’histoire. Si vous avez choisi un film hard, il va vite comprendre vos intentions finales… mais la ficelle est un peu grosse. Si vous préférez un film un peu érotique, bien joué ! Avec une histoire et une construction intéressantes, votre excitation à tous les deux va monter tout doucement, et tant pis pour le match. Vous pourrez toujours essayer de lui faire croire, après, que rien n’était programmé. De toute façon, n’ayez aucun remords : il peut écouter les résultats du match sur France Info, vingt-quatre heures sur vingt-quatre.




32. Parce que vous avez changé la déco de la chambre

Si vous envoyez un message à votre homme au milieu de l’après-midi pour lui annoncer que vous avez changé toute la décoration de votre chambre à coucher en prévision d’une mémorable soirée sexy, il sera au mieux ravi, plus probablement surpris, au pire angoissé. Mais si
vous lui précisez que vous en avez fait un hôtel du sacrifice dédié à l’amour, cela ne peut que le rassurer. N’est-ce pas ? Sans aller jusqu’à faire comme les courtisanes du XVIIe siècle qui, à chaque nouvel amant, changeaient de mobilier, de tentures, de tapis, pour créer un climat propice au sexe, cette nuit, avec trois ou quatre bouts de voilage, une paire de draps, quelques bougies et un peu d’imagination, vous pouvez transformer votre chambre à coucher en lupanar grandiose. D’abord les draps, qui doivent être impeccables, frais et merveilleusement bien repassés. Vos draps habituels en coton sont parfaits pour le reste de la semaine, mais certainement pas pour ce soir. Ce soir, vous vous endormirez dans des draps de satin, ultra-doux, de couleur sensuelle et érotique – rouges, violets, noirs… Rien que ce petit détail anodin risque de lui faire perdre la tête. Vous pourrez les ressortir chaque fois que vous en aurez envie : économique ! Une de mes amies a des draps de satin violets, qu’elle sort de son armoire à linge au gré de ses désirs. Quand son homme rentre le soir et qu’il découvre les draps de satin sur le lit, il sait que sa femme est particulièrement bien disposée aux jeux de l’amour, et qu’ils vont passer une bonne soirée. Du coup, il a toutes les peines du monde à attendre l’heure du coucher. C’est donc un code entre eux, que personne d’autre ne comprend mais qui agit sur leur libido, et les rend fous d’impatience. Ajoutez à votre lit une multitude de coussins et d’oreillers
moelleux, enlevez une ou deux ampoules, disposez quelques bougies parfumées aux effluves volontairement entêtants. Et des voilages, des kilomètres de voilages colorés et chatoyants que vous accrocherez à vos tringles à rideaux, mais que vous pouvez aussi poser sur vos abat-jour, vos couvertures, vos tapis, vos fauteuils. Vous parez ainsi votre chambre d’une irrésistible aura de sensualité. Laissez un ou deux voilages pour vous draper dedans, telle une déesse indienne. L’un, serré tout autour de vos seins, de façon à les écraser légèrement, pour qu’ils paraissent bondés. Prêts à jaillir. L’autre, disposé comme un sari indien laissant transparaître vos formes délicieuses et délicates. Les voilages de mauvaise qualité et bon marché ont plusieurs avantages. Ils crissent, leurs couleurs criardes sont plus érotiques et, surtout, ils se déchirent sans problème avec les dents ou les mains, et se jettent sans aucun scrupule en fin de soirée. Ah, un détail : votre lit doit être assez grand pour ne pas rouler par-dessus bord au cours de votre soirée. Mais bon, si vous achetez tout à coup un nouveau lit sans le dire à votre homme, il pourrait trouver votre idée sexy, mais trop onéreuse pour lui permettre de se détendre tout à fait.




33. Vous êtes une déesse de l’amour

Certainement plus sages que d’autres, les Indiens pensaient que le sexe était un cadeau
sacré des dieux, et que les femmes étaient le passage initiatique qui leur permettait de l’ouvrir et d’accéder aux voies célestes et divines du plaisir. Vous pouvez vous inspirer de ces croyances pas si farfelues, et adapter facilement quelques-unes de leurs techniques, pour donner à votre soirée une dose de frissons chauds et orientaux. Sans aller bien sûr jusqu’à expérimenter les pratiques sexuelles des adeptes du Tantra et du Tao, un brin compliquées et frustrantes à mon goût. Une de mes amies, une Italienne follement amoureuse d’un pratiquant du Tantra, en a subi la cuisante expérience. Cet homme lui a expliqué, avant de la déshabiller, qu’il allait lui faire l’amour pendant sept heures, et jouir toute la nuit, sans s’arrêter, du velouté de sa peau, du parfum de sa bouche et de la douceur de ses cheveux… Elle ne s’est pas méfiée, et a même trouvé ces préliminaires excitants. Le problème est qu’elle a passé la fin de sa nuit au pronto soccorso (les urgences italiennes), le sexe en feu à la limite de l’hémorragie, après que son amant, qui se prenait pour le dieu Shakti, l’eut effectivement honorée pendant sept heures. Un enfer. L’amour à l’orientale comprend pourtant de très bons principes. Il tire sa force de la vénération mutuelle et égale qu’il prône entre l’homme et la femme. Il n’y a pas de sexe fort ni de sexe faible. Il n’y a que deux sexes qui ont besoin l’un de l’autre pour atteindre le sommet des montagnes sacrées. Ce soir, vous êtes donc une déesse, et votre homme
est un dieu. Égaux dans le plaisir. Quant aux positions orientales, elles sont complexes et défient souvent les lois de la gravité. Si vous n’êtes pas, l’un et l’autre, souples comme des bambous dans la tempête, mieux vaut vous abstenir. Sous peine de finir au urgences vous aussi, avec un tour de reins. Contentez-vous de longs, très longs préliminaires, toujours enveloppée dans vos voilages colorés et transparents. Essayez de rester dans un état préorgasmique le plus longtemps possible. Allez jusqu’aux frontières du désir et revenez, repartez et revenez, repartez et revenez. C’est intenable et délicieux. Le tout avec un fond sonore approprié à la Bollywood. Que la vie est merveilleuse ! Vous êtes donc une déesse capable de transformer une banale partie de jambes en l’air en une expérience sexuelle divine.




34. Vous êtes son esclave

Amusez-vous à parier avec votre homme sur un événement sportif quelconque auquel vous ne comprenez rien. Le perdant, ou la perdante, sera l’esclave de l’autre le soir même. Avec un peu de chance, ce sera vous la perdante. L’idée de vous livrer, enchaînée et consentante, à toutes les folies imaginées par votre homme vous excite ? Avec un peu de chance, s’il est un minimum inspiré, cela devrait bien se passer. Si vous avez un doute sur ses intentions et que vous
avez peur qu’il ne vous demande, comme gage, de recevoir ses copains sur le canapé avec la blanquette de veau dont vous avez le secret, donnez-lui quelques indications sur vos intentions à vous. Vous pouvez laisser un message sur la porte de votre chambre, sur lequel vous aurez écrit : « Celui qui entrera dans cette chambre bénéficiera pendant toute la nuit des services d’une esclave dévouée et très excitée. » Si la soirée commence bien, vous pouvez aussi lui suggérer de vous attacher au lit, et lui murmurer à l’oreille : « Vos désirs sont des ordres, mon prince »… et vous laisser aller à tous ses souhaits et délices. Mais restez vigilante et pesez vos paroles. Une de mes amies joueuses avait demandé à son amant de l’attacher à son lit jusqu’à ce qu’elle ait eu trois orgasmes ; elle a eu beau supplier, elle est restée attachée à son lit jusqu’à ce qu’elle ait eu ses trois orgasmes, ce qui a pris plusieurs heures ! Pas drôle, vraiment pas drôle. Et même si vous appréciez un brin de sauvagerie dans l’amour et dans vos ébats, il n’est tout simplement pas possible d’accepter d’être attrapée par les cheveux, griffée, mordue ou frappée. Même si vous êtes une esclave. La fessée érotique a ses adeptes, mais elle doit rester dans un cadre strict, qui obéisse évidemment au bon sens et au respect. Elle ne doit ni vous faire mal, ni vous maltraiter, ni vous avilir. Il est franchement préférable de rester dans le domaine du jeu sexuel, et ne pas vous laisser entraîner vers des excès qui ne vous procureront aucun plaisir,
et peuvent même laisser des marques physiques et morales, longues à cicatriser. En d’autres termes, la fessée, oui, la brutalité, non, et la sauvagerie encore moins.




35. La télécommande de la télévision est cassée

Toutes les études le confirment : pour la majorité des femmes, une partie de jambes en l’air qui finit en feu d’artifice passe le plus souvent, avant la pénétration, par une stimulation circulaire et longue du clitoris. Les sources du plaisir chez la femme sont variées et multiples, et lorsque vous faites l’amour avec votre homme, il n’est pas rare que le corps tout entier s’embrase et se transforme en une torche érogène. Le fait de le voir par exemple vous lécher tout à coup les chevilles, peut être aussi troublant que s’il vous caressait les mamelons – alors que vos chevilles ne sont pas une zone plus érogène que votre avant-bras ou vos genoux. Bien que le corps, dans sa totalité, soit, à certains moments, réceptif aux caresses, le clitoris reste le point culminant de toute cette subtile préparation. Et sans cette petite télécommande magique, il est difficile de dépasser un certain stade d’excitation, celui qui vous fait basculer irrémédiablement vers votre point de non-retour. Chacune de nous a sa méthode, sa check-list, pour atteindre l’orgasme, et, selon celles que j’ai
questionnées, la plupart des femmes qui se connaissent parfaitement préfèrent se frotter à leur homme, en phase finale, après des préliminaires longs, doux, patients et délicieux. Mais si votre homme s’évertue encore à prendre votre clitoris pour la télécommande de la télévision, impossible d’y trouver du plaisir. Les femmes sont unanimes pour dire qu’elles estiment cela particulièrement agaçant. Si c’est votre cas, il est donc grand temps d’expliquer à votre homme, de lui montrer et de lui démontrer, que votre télécommande à vous est ultrasensible et délicate, et que la meilleure manière de l’actionner, c’est encore de lui tourner autour, toujours avec le même tempo, sans trop de temps morts… Bien plus efficace que les pressions directes. Au besoin, montrez-lui.




36. Parce que vous ne savez toujours pas où se trouve votre point G

Vous n’êtes pas la seule. La plupart des femmes atteignent l’orgasme après une stimulation du clitoris, décrite comme délicate et régulière. Mais d’autres y arrivent sans cette stimulation, et, dans ce cas, le feu qui les consume serait dû à l’excitation du point G. Ce point G, bien caché dans les profondeurs de votre féminité, serait de la taille d’un petit haricot, lui aussi magique. À quatre centimètres à l’intérieur du vagin, contre l’os pubien, côté ventre. Après une stimulation
directe, il se gonflerait jusqu’à atteindre la taille d’une grosse fraise. Cela permettrait d’atteindre des orgasmes extraordinaires, à répétition… Ces descriptions laissent un certain nombre d’entre nous aussi rêveuses que perplexes. À propos du point G, personne n’est encore sûr de rien. Selon divers scientifiques, certaines femmes ont un point G, d’autres en auraient cinq, alignés les uns derrière les autres, en chapelet. D’autres n’en auraient pas du tout, ce qui ne les empêche pas d’avoir des orgasme « vaginaux » ! Nous voilà bien avancées. Certaines d’entre nous adoreraient qu’on les stimule à cet endroit précis, à condition de savoir où il se trouve, et d’autres détesteraient. Pour le découvrir, il faudrait que votre homme se trouve derrière vous, si possible un peu plus haut (un repose-pieds fera l’affaire), et qu’il vous honore en levrette… J’en connais un qui va être content de passer la soirée sur un repose-pieds ! Finalement, cette découverte « révolutionnaire » d’un médecin allemand, Ernst Grafenberg, est assez déstabilisante pour les femmes. Nos mères et nos grand-mères vivaient leur plaisir sans chercher ce point G, et s’en portaient plutôt bien. Ne vous laissez donc plus obséder par cette question : si vous tombez dessus au détour d’un chemin, tant mieux pour vous et faites passer l’info. Sinon, inventez-vous un point G bien à vous, qui vous rend dingue à tous les coups. Certaines adorent que leur homme les prennent dans leurs bras poilus et qu’ils les serrent tendrement, n’importe quand.
Cela leur procure des frissons tout le long de la colonne vertébrale. D’autres prennent feu si on leur parle à l’oreille en italien ou en russe. La bonne nouvelle, c’est que votre homme ne sera pas obligé de se tenir sur son repose-pieds une partie de la nuit, et que vous pourrez y avoir droit à n’importe quel moment de la journée, même devant les enfants et même devant sa mère.




37. Pour ouvrir vos yeux…

Le fait de s’ouvrir est un acte éminemment féminin. Les femmes ouvrent leurs bras à leurs enfants, et les consolent. Elles ouvrent leurs mains à leurs amies, et les aident à traverser un moment difficile. Elles ouvrent leur cœur à qui est capable de les écouter – leur homme parfois, leurs amies le plus souvent. Elles ouvrent leurs jambes pour laisser naître leur bébé. Mais ce don d’ouverture peut aussi être une arme de séduction. Une arme fatale. Nous l’avons vu, lorsqu’une femme ouvre son chemisier, l’homme ne peut plus quitter son décolleté du regard. Elle ouvre sa robe et son homme reste collé à elle, comme aimanté. Elle ouvre ses jambes, et déjà il n’écoute plus rien de ce qui se passe autour de lui, ses oreilles bourdonnent, et ses mains s’agrippent aux accoudoirs du fauteuil dans lequel il était tranquillement installé pour lire
son journal. Elle ouvre ses cuisses et le monde s’ouvre en deux : l’homme bascule, il lâche ses accoudoirs et se jette sur elle comme un affamé. Elle ouvre les yeux juste avant l’orgasme, et dans ce regard peut passer tout ce qu’elle ne pourra jamais lui expliquer avec des mots. Qu’elle l’aime, qu’elle est heureuse qu’il soit le père de ses enfants, et que leur vie, même si elle est traversée par des turbulences et des doutes, est aussi construite sur la complicité et le regard que chacun porte sur l’autre. N’ayez plus peur de vous ouvrir, et pas seulement d’ouvrir les yeux. Il ne faut plus avoir peur de regarder, de regarder les choses en face, les choses de la vie comme les choses du sexe. Le sexe étant lié à la vie, cela me semble tout à fait logique et réjouissant.




38. … et les siens ébahis

Les hommes aussi peuvent parfois ouvrir les yeux. Et même des yeux exorbités. Ils aiment regarder, cela fait partie de leur mécanisme. Comme ils aiment regarder le foot avec une bière à la main, ou regarder le temps passer quand vous turbinez chaque soir entre les enfants, les devoirs, les bains et le dîner. Ouvrez-vous à vos désirs et aux siens, en lui offrant un strip-tease époustouflant. Prévoyez votre coup en choisissant vos sous-vêtements : des bas noirs, des escarpins à talons hauts, une robe
moulante qui se déboutonne de haut en bas, ou, encore mieux, qui s’ouvre grâce à une fermeture éclair… Mettez une musique au rhtyme lent ; celle de 9 semaines et demie peut vous rappeler de bons souvenirs et vous inspirer. Commencez par danser, tout en ouvrant votre manteau, bouton après bouton, en caressant le tissu ; soulignez avec vos mains les courbes de votre corps, vos hanches, votre ventre, vos cuisses. Tout en bougeant doucement les fesses, défaites vos cheveux et secouez la tête comme si vous aviez une longue crinière tombant en cascade sur vos reins cambrés. Vous ne pouvez pas imaginer le pouvoir de la suggestion. Votre homme subjugué n’y verra que du feu, même si vous avez une coupe de cheveux très effilée. Laissez choir votre manteau à terre, et, d’un bout de votre escarpin à talon, envoyez-le valdinguer le plus loin possible du théâtre des opérations. Il ne s’agirait pas de vous prendre les pieds dedans dans le feu de l’action. Dégagez d’un geste négligent votre robe moulante d’une de vos épaules, puis l’autre, et faites-la descendre jusqu’à la naissance de vos seins, pas plus bas. Roulez des épaules, roulez des hanches, roulez des fesses, et vérifiez que votre homme a bien les yeux rivés sur vous. Si ce n’est pas le cas, giflez-le et allez vous coucher. Sinon, profitez-en pour remettre un peu de gloss sur vos lèvres. Roulement de tambour, tournez-vous brusquement, approchez-vous un peu de lui, pas trop, et faites glisser la fermeture Éclair de votre robe,
jusqu’à vos hanches. Au besoin, demandez-lui de vous aider. Votre soutien-gorge apparaît complètement, et votre petite culotte se laisse deviner. Votre ventre ondule sous vos mains. Ne cessez jamais de bouger, d’ouvrir les bras, de danser, pour ne pas faire tomber la pression. Plus le strip-tease sera long, et plus il sera inoubliable. Attrapez enfin votre robe par l’ourlet et soulevez-la très lentement pour l’enlever par le haut. Basculez-la par-dessus la tête, restez les bras en l’air quelques secondes de façon à ce que votre homme imprime, dans son cerveau en ébullition, l’image de vos seins pleins, débordant de votre soutien-gorge et, coup de maître, agités surtout de tremblements délicieux. D’un geste brusque, envoyez votre robe rejoindre votre manteau. Vous êtes en bas noirs, soutien-gorge et escarpins. Continuez à danser et à onduler comme une sirène, les jambes légèrement écartées pour ne pas perdre l’équilibre. Prévoyez un petit moment pour retirer votre soutien-gorge, comme si quelque chose était coincé ; contorsionnez-vous, les bras repliés vers l’arrière, ce qui aura pour effet immédiat et charmant de tendre vos seins vers l’avant. Envoyez-lui votre soutien-gorge, comme un cadeau, en attendant un peu plus. Vous êtes pratiquement nue, et c’est maintenant que les choses doivent s’accélérer un peu. Continuez votre effeuillage un peu plus près de lui, pour qu’il n’en perde pas une miette. Gardez les jambes tendues, retirez vos escarpins l’un après l’autre, faites glisser vos bas
jusqu’à terre, puis votre culotte, en vous penchant en avant, sans plier les genoux. Vous êtes nue, votre homme est dans un état d’excitation intolérable ; soyez gentille et ne pouffez pas de rire devant sa mine congestionnée.




39. Pour tenter l’orgasme d’une heure

Dans un épisode de Sex in the City, Charlotte, celle qui est un peu « classique », abandonnée une fois de plus par un homme inconséquent, s’offre un vibromasseur en forme de lapin, avec lequel elle finit par passer toutes ses soirées, négligeant ses rendez-vous avec ses amies Carrie, Miranda et Samantha. Les trois autres, inquiètes pour la santé émotionnelle et mentale de leur amie Charlotte, qu’elles imaginent cramponnée à son lapin vibreur depuis plusieurs semaines, décident un soir de faire irruption dans son appartement pour lui supprimer son jouet à piles. Cette pauvre Charlotte finit, à contre-cœur, par leur donner le lapin qui part à la poubelle. Mais elle avoue, d’un air résigné : « Avec lui, j’avais des orgasmes d’une heure ! » Au secours. Après cet épisode, je suis restée un peu perplexe devant une telle révélation. Un orgasme d’une heure ? Mon Dieu, mais si j’ai un jour un orgasme d’une heure, il est probable que mon homme affolé appellera le Samu, croyant à une crise de tétanie musculaire. J’ai donc parlé de cet épisode étonnant à ma très
chère amie Christine, mais aussi gynécologue, qui m’a répondu d’un air absent : « Eh bien oui, des orgasmes d’une heure, ça existe, pourquoi ? » Eh bien parce que cela ne m’est jamais arrivé. Mais après une enquête minutieuse et discrète, je suis en mesure de vous révéler le secret des orgasmes qui durent une heure. Après une première jouissance, et ça je le savais rassurez-vous, le clitoris, notre super héros, n’a pas besoin de repos. Il suffit donc de le stimuler pour enchaîner bravement les orgasmes. Et de un, et de deux, et de trois, etc. Un peu sur le principe des montagnes russes. On les appelle aussi des orgasmes séquentiels (une série de pics rapprochés, séparés par une petite baisse d’excitation, et ça repart). Ce n’est pas plus compliqué que cela. Une femme qui participait à une étude scientifique a vécu une stupéfiante série de 134 orgasmes d’affilée… Une très bonne idée pour celles qui n’ont rien à faire de la soirée.




40. Parce que vous avez une heure devant vous

Je sais, et vous aussi, que le plus sûr moyen d’avoir un orgasme, c’est de jouir juste avant votre homme – pourtant très attentif, je n’en doute pas. Si c’est votre homme qui atteint le septième ciel avant vous, il aura beau essayer d’avoir l’air inspiré, vous savez que vous n’avez
plus que quelques secondes à peine pour conclure. Après, votre homme aura beaucoup de mal à dissimuler son manque de concentration. Du coup, la plupart des femmes savent parfaitement comment procéder pour prendre leur plaisir le plus vite possible. Elles sont plus tranquilles après, et ont l’avantage de pouvoir penser à autre chose, sans que cela remette en cause le plaisir de leur homme. Si ce soir il est partant, et particulièrement capable de se concentrer un long moment, vous pouvez vous engager à ne pas jouir avant une heure pile, pour vous, et une heure et quelques secondes pour lui. La meilleure technique consiste à consacrer au moins une minute à ce qui vous prend normalement deux secondes. C’est très amusant. Ralentissez tous vos mouvements, efforcez-vous, pour prolonger votre plaisir, de faire le tour de votre « check-list » avec une extrême lenteur. Quand vous êtes un poil exaspérée (ce qui ne manquera pas d’arriver), vous avez le droit d’accélérer la cadence, mais de quelques secondes au plus, sinon c’est la catastrophe. Il faut continuer à surfer sur le bord de l’extase, du gouffre, sans jamais plonger. Un peu comme un supplice chinois. Les moins doués peuvent faire une vraie pause, se rafraîchir, prendre une douche bien froide, boire un vin léger… Et s’y remettre. Repoussez plusieurs fois le moment de votre échappée belle. Si une position se révèle trop stimulante, changez vite. Tic-tac, tic-tac : imaginez votre tension quand vous
remarquerez avec horreur qu’il vous reste 23 minutes à tenir comme cela – puis votre soulagement quand arrivera enfin l’heure de la délivrance, proportionnelle à votre attente. Au bout de cette heure mémorable, vous aurez bien mérité d’être tous les deux littéralement balayés par le plaisir, dans un orgasme cosmique. Rien que cela.




41. Pour aller à l’hôtel

Vous pouvez, certains soirs, être lasse de votre vie, même si elle est très heureuse. Le train-train quotidien est un vrai poison pour le couple, et rares sont les hommes qui se démènent pour délivrer leur amour d’une telle servitude : les enfants, la maison, le travail, le marché, le parc, les devoirs, les papiers, l’école… Bref, quand vous estimerez que vous en avez assez fait et que vous méritez une récompense, fuguez. Partez quelques jours vous aérer l’esprit. Vos enfants et votre homme, même s’ils font la tête sur le moment, seront beaucoup plus attentifs à votre lassitude la prochaine fois. Vous pouvez aussi mettre un peu d’inattendu dans votre vie « tranquille » en réservant une chambre d’hôtel, pas trop loin de chez vous. Une de mes amies, qui était sur le point d’envoyer valser son homme, ses enfants et tout son quotidien, a eu la bonne idée de le faire. Elle a confié ses petits à sa mère, et sa plus grande fille à une amie.
Puis elle a réservé une chambre dans un hôtel de charme, pas trop loin de chez elle, et a laissé la carte de l’hôtel, sur la table du salon, posée contre une coupe de champagne. Quand son homme est rentré, le soir même, dans une maison anormalement silencieuse, vide et noire, il a sans doute été inquiet. Puis il s’est dirigé vers la seule lumière allumée, celle du salon, pour découvrir la carte de l’hôtel, bien en évidence. Hôtel vers lequel il a foncé, ventre à terre, anxieux et excité. Ils étaient tous les deux fâchés, dans la rancœur et les reproches, et cette petite escapade à deux leur a fait prendre conscience qu’ils tenaient vraiment l’un à l’autre, et qu’il faut sans cesse faire des efforts et des concessions pour que le couple fonctionne. Quand il est rentré dans la chambre, un peu intimidé, complètement déstabilisé par cette idée, sa femme l’attendait, un peu anxieuse elle aussi, mais terriblement excitée, sur le lit défait, une coupe de champagne à la main, le minimum de vêtements sur le corps et le maximum d’idées derrière la tête. Ils se sont jetés l’un sur l’autre comme un couple illégitime, ont fait l’amour comme un couple illégitime, et sont allés se promener dans leur quartier, main dans la main, comme de jeunes touristes amoureux. Inutile donc d’aller bien loin pour retrouver la sensation des premiers instants, et échapper quelques heures à ses obligations domestiques et familiales. Il suffit de trouver un bon hôtel, de charme.




42. Vous avez une nouvelle machine à laver

La routine tue le désir, et le seul fait de décider de ne plus faire l’amour dans son lit pimente incroyablement le plaisir. Une de mes amies a décrété à son homme, un soir, qu’elle refuserait catégoriquement de faire des galipettes dans sa chambre pendant un mois entier. Son homme, au départ furieux, a bien été obligé d’être un peu plus inventif que d’habitude. Il s’est pris au jeu, et a finalement adoré cette petite excentricité. Ce genre de situation n’est pas difficile à organiser, et vous laissera un souvenir impérissable. En plus, vous ne vivrez plus dans votre « home sweet home » comme avant, et toutes les pièces de la maison vous rappelleront un souvenir érotique. Commencez par le salon, c’est évidemment l’endroit le plus facile à essayer. Du canapé, glissez sur le tapis, mais prenez garde à ne pas vous brûler le dos ou les genoux sur la moquette. Un autre jour, passez dans le bureau, pour une partie de jambes en l’air plutôt cérébrale. C’est le moment de mettre votre tailleur un peu strict, vos lunettes, de prendre un bloc-notes et c’est tout. Une autre fois, essayez les escaliers, qui peuvent se révéler singulièrement confortables et érotiques. La salle de bains, avec la profondeur de la baignoire, ou la douche, sont à expérimenter sans
attendre. La table de la cuisine, avec tout votre frigidaire à portée de main, vous révélera des délices insoupçonnées… Imaginez un peu votre homme vous badigeonnant des pieds à la tête de yaourt frais et onctueux. Le contraste du blanc sur votre jolie peau risque de vous rendre tous les deux particulièrement gourmands. Les sommets du plaisir sont souvent atteints sur la machine à laver, dans la buanderie. Je vous laisse imaginer ce que peut donner le programme essorage à 1 000 tours/minute, dont les vibrations remontent vers vos reins et votre colonne vertébrale. Je dois juste vous prévenir qu’au bout d’un mois entier de chasse à l’homme érotique à travers leur maison, mon amie a eu toutes les peines du monde à ramener son homme tout simplement… dans son lit.




43. Vous êtes au bord de la mer

Cela fait combien de temps que vous n’avez pas fait l’amour dans l’eau ? Très longtemps, trop longtemps, et vous êtes justement en vacances chez votre belle-mère à Biarritz ! Profitez-en. Dès que vous le pourrez, filez à l’anglaise, et emmenez votre homme prendre un bain de minuit, sans maillot évidemment. Le jeu commence sur la plage : embrassez-vous, roulez-vous dans le sable et les flots quelques instants, avant de plonger dans les abîmes noirs et remuants de l’océan. Pour des raisons de sécurité, soyez
complètement sobres tous les deux ce soir-là, ne vous éloignez pas trop du bord, ayez toujours pied. Si l’un de vous ne nage pas assez bien, prévoyez une bouée. L’eau est certainement l’élément de la nature le plus sensuel et le plus doux, à condition que la mer ne soit pas trop froide. Vous pouvez vous amuser à filer comme une anguille entre ses mains ou entre ses jambes. Prenez une grande inspiration et disparaissez sous l’eau quelques secondes. C’est une véritable invitation aux jeux érotiques. L’eau vous allège le corps, mais aussi l’esprit ; vos mains expertes peuvent lui donner l’impression qu’un banc entier de petites sardines est en train de lui filer entre les jambes. L’eau vous met dans un délicieux état d’apesanteur, qui vous permet d’explorer de nouvelles sensations et de nouvelles positions, même les plus abracadabrantes. Vous pouvez, sans danger de voir votre homme s’écrouler avec un tour de reins, passer à l’avant puis à l’arrière de son corps, par-dessus, par-dessous, comme une acrobate, puis de l’arrière vers l’avant, et glisser et vous frotter, seulement maintenue par ses bras musclés, ou même un seul doigt tant vous êtes légère, et aussi ondulante qu’une sirène. Vos corps glissent, se cherchent, se trouvent, s’éloignent, se retrouvent, dans un ballet aquatique vivifiant mais torride. Vos mains s’agrippent à ses épaules pour ne pas vous perdre encore ; bousculés par le ressac, vous suffoquez. Vos cheveux dégoulinent le long de vos joues, le sel laisse une trace sur vos lèvres,
l’onde marine va et vient, et revient et s’en va, vous vous laissez bercer par les mouvements des vagues et les bruits feutrés du monde sous-marin. C’est divin et romantique, mais infiniment plus confortable sur une plage des Caraïbes que sur celle de Biarritz, même en plein mois d’août. Prévoyez serviettes, pulls et whisky sur la plage.




44. Parce que vous êtes pressée

Même après quelques années de vie commune, il peut vous arriver d’avoir une envie irrépressible de vous jeter sur votre homme, et zut, vous n’êtes pas à la maison. Vous faut-il renoncer à ces transbordements amoureux sous un aussi léger prétexte ? Certainement pas. Il suffit de vous souvenir de quelques règles élémentaires, et de vous laisser guider par le délire de tous vos sens en éveil, avec frénésie et gourmandise. Car, quand on partage la même intimité depuis un long moment, et même si vous êtes très attentive à votre vie amoureuse, cela n’arrive pas toutes les semaines. Quand on fait l’amour dans un endroit incongru, il faut simplement se résigner à faire une croix sur les préliminaires. Pas le temps, pas le moment. Ce qui, dans ce cas précis de folie passagère, n’a pas grande importance. Dans l’état de démence dans lequel vous êtes, vous n’aurez pas besoin de grand-chose, ni même de ces fameux préliminaires, pour atteindre le septième ciel à la
vitesse d’une fusée. Je ne sais pas ce qui a pu vous mettre dans une excitation pareille, mais inutile de perdre du temps, votre cœur bat déjà à tout rompre. Et vous allez attirer l’attention sur vous. Pas le temps d’enlever vos vêtements ? Aucune importance. Ouvrez vite votre décolleté d’une main, soulevez votre jupe de l’autre, appuyez-vous contre un mur, restez debout, parez au plus pressé. Votre homme se débrouille tant bien que mal de son côté, c’est parfait. Vous êtes des fous affamés l’un de l’autre, ne faites pas trop de bruit, restez dans le noir, guidez votre homme vers vous, accrochez-vous à ses épaules, entourez une jambe autour de ses reins, gardez un pied à terre… Qui a dit que vous n’aviez plus vingt ans ?




45. Vous dormirez comme un bébé

Après l’orgasme, quand la tempête des hormones stimulantes se calme, les hormones relaxantes prennent le relais. On ressent alors un bien-être incomparable, et c’est un neuromodulateur, la sérotonine, qui entre alors en scène pour le dernier acte. Son rôle, entre autres, est de moduler notre excitation frénétique. Sans elle, nous serions des bêtes de sexe, obsédées, amoureuses, avides et jamais rassasiées. Cette sérotonine est aussi un puissant régulateur de l’humeur. Elle équilibre le système nerveux et apaise l’anxiété aussi bien qu’un
tranquillisant naturel. Un déficit passager de cette hormone favoriserait d’ailleurs les TOC (troubles obsessionnels compulsifs). Complète, la sérotonine régule aussi les fonctions biologiques du sommeil. Après l’extase, vous dormirez donc comme un bébé. Et lui aussi. S’endormir juste après l’amour n’est donc ni une offense, ni une goujaterie : c’est une loi de la nature, et uniquement la preuve flagrante que vous êtes bien avec votre homme, tous les deux parfaitement détendus et sereins. Pourquoi faire des commentaires inutiles ? Vous n’en êtes plus là. Ne luttez plus, lovez-vous contre votre amoureux, sans scrupule, et profitez du bien-être qui vous envahit doucement pour sombrer dans un sommeil complice. En cadeau, cette merveilleuse sérotonine régule l’appétit. Résumons-nous : plus vous faites l’amour, plus vous dormez bien, plus vous êtes détendue, heureuse, reposée, et moins vous avez de fringales. Pas mal comme programme !




46. On peut transgresser certaines règles

Avez-vous remarqué que vous avez plus envie de faire l’amour, spontanément, certains soirs, sans aucune raison apparente ? Instinctivement, ces soirs « open », vous sentez bien à votre humeur badine et légère qu’il se pourrait que ce soit la grande fête ! Alors que tout aussi
étrangement, d’autres soirs, même si votre homme semble très épris, vous restez de glace et imperturbable devant ses avances délicates. Eh bien, si vous faites un peu attention, ces soirs « chauds bouillants » où vous êtes particulièrement bien disposée correspondent à une période du mois très précise : celle de l’ovulation. Ce serait donc parce que vous êtes en train d’ovuler, et que vous êtes donc potentiellement fécondable, que vous auriez une envie irrépressible de vous frotter à votre homme ? Et ce, que vous vouliez un bébé ou non. Que vous soyez sous contraceptif ou non. Ce serait donc le pic hormonal qui déclencherait le désir de sexe ? Nos parties de jambes en l’air ne seraient alors pas si spontanées qu’elles en ont l’air… mais obéiraient à une force sauvage et ancestrale qui nous incite sournoisement à nous accoupler, dans le seul but de procréer ? La réponse des scientifiques est oui. Le dixième jour après le début des règles, notre taux d’œstrogènes atteint un sommet et affole notre libido. Puis le taux d’ocytocines prend le relais, et active notre désir de toucher et d’être touchée, et même prise en main, et même prise tout court. Quelques jours plus tard, toujours sous l’effet des hormones qui mènent la danse et nous gouvernent, notre utérus se gonfle et notre cerveau de primate, même évoluée, interprète cela comme un signe d’excitation sexuelle intense. Et nous voilà, sans même nous en rendre compte, en train de lancer des œillades langoureuses à notre homme, bien
décidé à ne pas laisser passer une si belle occasion de nous sauter dessus ! Sachez simplement que vous n’êtes pas obligée de suivre cette règle obsolète, et de vous contenter de si peu. Car c’est plutôt court comme période de rapprochement, s’il faut vous caler strictement sur les six jours de période ovulatoire, sans tenir compte des aléas de la vie, de vos sorties et de vos déplacements… La fête risque d’être souvent reportée au mois suivant. Après tout, nous savons aussi, et tant pis pour les scientifiques, que le désir sexuel naît de l’esprit et de notre imagination débordante. Alors oui ! suivez vos instincts primaires, pour ces six jours féconds… mais n’oubliez pas de rester sur le qui-vive, et d’entretenir la flamme pour tous les autres soirs du mois. Car zut, on veut bien être particulièrement entreprenante ces soirs-là, mais on revendique aussi le droit d’être prise d’une folle envie de faire l’amour à n’importe quel autre moment du cycle. Nos amis les animaux peuvent bien se contenter de peu, nous non !




47. Pour oser les « dessous de Pamela »

Vous cherchez une méthode simple, mais diablement efficace, pour stimuler le désir hors période de fécondation ? Essayez celle des « dessous de Pamela ». Pamela est une amie un peu dingue, italienne, qui a partagé un espace réduit avec nous sur un bateau, et qui, pour aller boire
un verre de Prosecco au port, enfilait sous son jean ce genre de petites choses atroces, vulgaires et hallucinantes. Elle était finalement assez chaste, et ramenait peu d’hommes dans sa cabine. Mais elle changeait complètement d’attitude après avoir enfilé cet accessoire lubrique, et passait en l’espace de quelques minutes (autant qu’il lui en fallait pour enfiler sa petite culotte érotique) de la gentille fille douce à la bomba torride, vers laquelle tous les hommes du coin se dirigeaient, comme aimantés. Que vous soyez cultivatrice (et donc en salopette et bottes en caoutchouc) ou préposée à la poste (et donc derrière un comptoir), eh bien, vous aussi, vous pouvez essayer, de temps en temps, ce genre de dessous affriolants, et même franchement « caliente », sous votre déguisement de femme et de mère « bien sous tous rapports ». Des dessous qui vous affoleront, vous d’abord. Et qui affoleront votre entourage… Mais de façon imperceptible évidemment. Vous ne marcherez pas de la même manière que les autres jours ; sans même vous en apercevoir, vous ne bougerez pas sur le même tempo. Vous serez tout simplement plus sexy, et dans un état d’esprit bien plus badin. C’est primordial si vous avez l’intention de sauter sur votre homme ce soir, mais ça marche aussi si vous avez une réunion avec une supérieure hiérarchique mesquine et perverse. Elle sera déstabilisée par le message subliminal que vous lui renvoyez : « Je suis sexy, je suis irrésistible, et votre dossier pour le client
Duchmol, je m’en balance. » L’effet sera décuplé si votre dossier Duchmol, vous le travaillez avec un homme, qui détectera, à l’instinct, que vous êtes un peu plus provocante que d’habitude, et donc un poil en position de force. Ces « dessous de Pamela » se trouvent dans n’importe quel sex-shop, par correspondance ou sur internet. Ils n’ont rien à voir avec la lingerie fine et sexy que vous pouvez porter tous les jours si le cœur vous en dit. Ces dessous « chauds » sont souvent assez vulgaires : rouges, noirs, violet foncé. Ils sont souvent fendus aux endroits appropriés, agrémentés de broderies hautement suggestives, par exemple des lèvres rouges pour border la fente ! Ou une fermeture Éclair. Ils sont généralement taillés dans une matière 100 % synthétique, électrique, acrylique, et votre homme éprouvera bien des plaisirs à s’y frotter. Plus c’est vulgaire et éloigné de votre univers, et plus c’est troublant. Essayez les vingt-deux autres jours du mois : vous serez dans un état d’esprit particulier, et tout aussi excitante qu’excitée.




48. Pour s’attacher l’un à l’autre

Vous ne pouvez pas imaginer tout ce qui se passe dans votre corps quand vous êtes en train de faire l’amour à votre homme. Allongé tout contre vous, il vous a longuement caressé les seins, le ventre, sans oublier de vous embrasser
sur la bouche et de vous lécher où bon lui semble. Tous vos muscles se détendent, vous êtes bien, la sérotonine et la dopamine sécrétées par l’hypophyse vous plongent dans un état d’allégresse générale. Puis ses mains se déplacent vers vos fesses et votre clitoris. Au fur et à mesure que votre corps s’embrase sous ses doigts experts (car, depuis le temps, ce joyeux drille vous connaît bien – c’est l’un des rares avantages du mariage), votre cœur se met à battre la chamade. Votre peau est infiniment plus sensible, votre sang afflue vers l’ère pelvienne et votre tension musculaire augmente. Cette phase d’excitation et de sensations exquises aiguise vos perceptions. Vous êtes en alerte rouge, vos nerfs à fleur de peau. Au même moment, votre cerveau turbine à plein régime, alors que vous gémissez doucement, muscles tendus, sous vos couvertures. C’est à vous de vous jeter sur lui, et de lui rendre au moins autant de délices qu’il vous en a fait subir. Votre cadence cardiaque s’accélère encore un peu, votre corps entre en transe. Au même moment, votre cerveau anticipe votre extase, et ordonne à l’hypothalamus latéral de libérer en abondance un neuromédiateur appelé dopamine. Cette hormone, comme son nom l’indique, dope l’organisme. Vous êtes dans une forme époustouflante, et c’est dommage que vous soyez au lit, parce que vous pourriez faire des prouesses sur un court de tennis ! L’orgasme, que l’on appelle aussi l’orage hormonal, met fin à cette tension. Laissez-vous
aller à ce plaisir fulgurant et intense, puis restez parfaitement collée à votre homme, le plus longtemps possible. Vous pouvez même vous endormir, mais votre organisme, lui, est toujours au travail. Une autre hormone, l’ocytocine, est en train de se déverser dans tous les recoins de votre corps alangui. C’est cette hormone qui intervient lors de l’accouchement et qui provoque les contractions. C’est aussi elle qui déclenche la lactation et qui serait probablement à l’origine des liens d’amour entre une mère et son bébé. Mais ça marche aussi après le sexe. Cette hormone, aussi surnommée l’hormone du bien-être, favorise les liens d’attachement entre votre homme et vous. Donc, plus vous dormez collée, emboîtée, enlacée, ligotée, liée et serrée, et plus les liens qui vous unissent se resserrent. C’est chimique. Je sais bien que c’est plus confortable de s’endormir chacun de son côté après l’amour, mais ce n’est pas constructif pour le couple. Raisonnez-vous : chaque astuce compte, tant il est parfois compliqué de rester attachée au même partenaire pendant toute sa vie. Avec un peu d’entraînement, vous verrez, vous ne pourrez plus dormir seule, ni même de l’autre côté du lit. Comme si vous aviez besoin de votre petite dose pour basculer dans le sommeil. Normal, c’est chimique.




49. Pour se faire mousser

Vous avez l’habitude de prendre une douche matin et soir, alors que votre homme préfère la prendre seulement le matin ? C’est un problème. Après une journée entière et souvent harassante, il est plus que probable que ses parties intimes sentent un peu le renfermé, voire pire. Et si vous vouliez lui faire une délicieuse fellation avant de dormir, c’est raté. Personne ne devrait subir ce genre de désagrément. Encore moins de la part de l’homme qui nous aime, et nous respecte. S’il est fatigué le soir et s’écroule sur son lit, avec l’air égrillard de celui qui n’a pas tout à fait fini sa soirée, faites-lui comprendre gentiment, mais fermement, que s’il est trop fatigué pour prendre une douche, il l’est sans doute aussi pour faire l’amour. Et toc ! Vous pouvez aussi attendre qu’il rentre dans la salle de bains alors que vous prenez votre douche, pour tenter de l’attirer contre vous sous l’eau chaude. Savonnez méticuleusement votre corps prêt à l’amour. Regardez-le dans les yeux, puis faites enfin disparaître vos deux mains dans le secret de votre entrejambe. En voyant cette mousse blanche se répandre et couler le long de vos cuisses, il est plus que probable qu’il vous rejoigne rapido presto. Lavez-vous mutuellement, passez-vous le savon sur tout le corps, doucement, en prenant tout votre temps, insistez sur les zones érogènes, ça glisse, c’est délicieux et ça sent bon. La vapeur envahit la salle
de bains, il fait chaud, moite, humide ? C’est une atmosphère parfaite et accueillante pour le sexe. Vous frissonnez, collez-vous contre le mur, les deux mains en appui, cramponnez-vous au pommeau de douche. L’eau qui ruisselle sur la chute de vos reins risque de lui faire perdre le peu de tête qu’il lui reste. Profitez-en. Une cabine de douche est un endroit parfait pour faire l’amour. Plus c’est étroit et plus vous pouvez vous tenir aux cloisons et imaginer des positions invraisemblables. Même sur une seule jambe. Si votre homme doute de vos arguments et qu’il rechigne à passer sous la douche avec vous, expliquez-lui que le rapport Kinsey confirme qu’une toilette soignée est plus stimulante sexuellement que la taille de son pénis ou celle de vos seins. Le plus beau texte érotique que j’ai lu décrivait un homme lavant délicatement sa partenaire après l’amour. Il était agenouillé à ses pieds, elle, allongée sur les draps froissés, parfaitement abandonnée. Il lui écartait doucement les jambes, puis les lèvres, et procédait à une toilette intime et consciencieuse de son sexe. Les gestes étaient lents, l’homme amoureux et prévenant, la femme confiante. Il y avait beaucoup de tendresse dans ces gestes que j’imaginais précis et délicats. Vous pouvez faire la même chose à votre homme : il adorera que vous vous occupiez de lui de cette façon. Une bassine d’eau chaude, un gant de toilette et du savon doux peuvent être une expérience exquise pour lui. Et pour vous.




50. Pour avoir l’occasion de fouiller dans ses poches

Seulement 27 % des femmes préfèrent une soirée torride avec leur homme à une soirée entre amis. La plupart aiment faire l’amour d’abord pour prouver à leur homme leur attachement, leur tendresse. Et non pas, comme la plupart des hommes, pour le plaisir tout court. Les femmes ont besoin du côté romantique du sexe, des baisers, des étreintes sous les portes cochères, des regards et des attentions délicates. L’aspect mécanique de l’acte les intéresse beaucoup moins. Et pourtant, sachez que la mécanique, dans toute sa complexité, a quelque chose de fascinant. Essayez et vous verrez. Rien n’améliore plus la vie sexuelle du couple que la maîtrise de certaines mécaniques intimes, la stimulation manuelle, par exemple. Vous le touchez, et son sexe se transforme, gonfle, durcit, s’épanouit sous vos doigts et vos yeux. C’est très gratifiant. Il n’y a rien de plus facile que de masturber votre homme comme une pro – pas grand-chose de plus réjouissant non plus. Votre homme vous en sera très reconnaissant, et les effets bénéfiques de ce geste se prolongeront bien au-delà de vos espérances. Il ne s’agit pas d’exercer un pouvoir quelconque sur votre homme, ni de le faire marcher à la baguette, ou par le bout… du nez. Mais simplement de lui
donner encore plus de plaisir et de marques d’intérêt. C’est dans les préliminaires que vous pouvez le mieux exprimer votre doigté et votre savoir-faire. Il serait dommage de ne pas en profiter : la pénétration ne sera que la suite logique d’un long jeu sophistiqué et délicieux. En pratique, vous seule pouvez trouver la technique qui vous conviendra et vous comblera. Lui, assis sur le lit ou sur une marche d’escalier, vous à ses pieds (pour une fois). Ou bien vous derrière lui, guidée par votre fantaisie et ses râles de mâle au bord de l’explosion… Peu importe. Vous pouvez aussi commencer les préliminaires bien avant l’amour : au cinéma, dans la rue, dans l’ascenseur, par exemple. Si vous glissez une de vos mains dans la poche de son pantalon, il est prévisible qu’il en aura le souffle coupé. Commencez par découvrir les formes et les contours de votre nouveau jouet, laissez vos doigts agiles virevolter et tripoter et fouiller, avec toute l’imagination dont vous êtes capable. Cette petite pièce de tissu cache une merveilleuse machine prête à se dresser au contact de vos doigts. Imaginez que vous êtes une pianiste de talent, amusez-vous à contempler son visage congestionné par le désir et la reconnaissance. Vous avez des doigts de fée, il pourra le dire à sa mère.




51. Pour glisser sur les pentes du désir

Vous devez savoir que malgré le formidable et insatiable désir que vous éprouvez pour votre homme, vos sécrétions intimes peuvent fluctuer et diminuer. Cela peut être franchement désagréable, voire douloureux, quand vous faites l’amour – aussi bien pour vous que pour lui. Si vous êtes fatiguée, si vous changez de contraceptif, les antibiotiques, l’alcool, le sel ou la plus petite perturbation hormonale peuvent modifier la quantité de vos sécrétions vaginales et le confort de vos ébats. Or, il existe un moyen simple et formidable d’échapper à cette calamité banale : avoir toujours à portée de main un petit flacon de lubrifiant. En vente au coin de la rue, cet artifice innocent va intensifier et améliorer pour toujours votre vie sexuelle. La plupart des femmes n’ont pas encore découvert ses vertus, et je vais donc vous en expliquer la principale : votre homme, quand il glissera ce soir ses doigts entre vos cuisses, sera si fier de lui et si excité, que vous n’êtes pas obligée de rentrer dans des explications sans intérêt et surtout inutiles. Laissez-le croire qu’il vous rend folle (ce n’est d’ailleurs pas tout à fait faux). L’autre bonne raison d’utiliser un lubrifiant, c’est que vous allez découvrir de nouvelles sensations, insoupçonnées. Il facilite la pénétration, mais pas seulement : il améliore aussi les mouvements des corps l’un sur l’autre, ainsi que les sensations, qui deviennent tout simplement plus « limpides ».
Comment choisir un lubrifiant ? Il en existe une variété infinie. Le plus simple est d’utiliser le lubrifiant le plus proche de vos moiteurs intimes, à base d’eau, au léger goût sucré, sans odeur, incolore, et qui ne tache ni les draps ni les sous-vêtements. Mais il existe aussi des lubrifiants à la menthe, à la fraise, à la piña colada, ou d’autres, crémeux, chauffants, rafraîchissants… Il y en a donc pour tous les goûts. Une seule goutte suffit, que vous pouvez déposer directement sur votre sexe, mais aussi au creux de vos mains pour faire chauffer le produit (et les yeux de l’homme qui vous regarde faire béatement), sur vos avant-bras, vos poignets, entre vos seins, au creux du nombril ou juste sur un doigt… Vous pouvez aussi en badigeonner délicatement sa verge tendue. Pour les puristes, sachez que ce n’est ni mieux ni moins bien que la salive – mais la salive peut tout simplement manquer.




52. Parce que vous êtes une sacrée charmeuse de serpent

Il y a deux sortes de femmes : celles qui aiment faire des fellations, et celles qui n’aiment pas ou qui n’aiment plus. Pour celles qui aiment, passez directement à une autre « bonne raison », car je n’ai rien de très incroyable ni de spectaculaire à vous révéler. Aucune technique, aucun truc pour faire de vous une experte en fellations. Votre imagination, votre tendresse et
votre amour sont les plus sûrs moyens d’arriver à un tel statut. Pour les autres, celles qui n’aiment pas ou qui n’aiment plus, sachez simplement que votre homme (et ils sont nombreux à présenter la même particularité) adore cette caresse buccale. Ce serait donc plus gentil de faire partie de celles qui la pratiquent régulièrement, (sauf si vous détestez vraiment). Et, évidemment, quand bon vous semblera. Car c’est à vous, et à vous seule, de décider du moment et de la fréquence de ce délicieux cadeau. Et sur un sexe irréprochable, qui sent le propre et le frais, s’il vous plaît. Contrairement aux femmes pour qui le sexe est autant une affaire d’émotions que de sensations, impliquant le corps entier, la tête et le cœur, les hommes sont beaucoup plus centrés sur leur serpent. C’est la zone essentielle de leur plaisir et de leur capacité à en prodiguer. Une fellation réussie ne s’improvise pas, quoique certaines d’entre nous fassent preuve d’un talent inné : c’est avant tout une question de technique, mais assez simple à maîtriser. Commencez par lui dire que vous aimeriez le lécher. Sans avoir encore rien fait, vous avez déjà réussi à le rendre fou d’impatience et de reconnaissance. Puis prenez simplement tout votre temps pour apprivoiser son serpent impatient, allez avec votre langue où bon vous semblera, aspirez, soufflez, pressez. Et c’est tout. Il suffit encore une fois d’être simplement cohérente avec ce que vous êtes, avec ce que vous aimez faire, sans vous forcer, mais en restant
attentive à faire plaisir à l’homme que vous aimez. Pour calmer un peu cette situation torride, ou si vous êtes au bord de l’étouffement, le feu et la glace, qui vont parfois bien ensemble, peuvent vous aider. Prévoyez quelques glaçons à portée de bouche, sur votre table de nuit, et faites rouler l’un d’eux d’un côté et de l’autre de votre langue : les frissons de plaisir sont garantis, et ce supplice est aussi rafraîchissant pour lui que pour vous. Une tisane brûlante est tout aussi agréable. Pour vous, mais aussi pour votre homme qui va concrètement connaître la chaleur de votre amour. Inutile d’insister, vous ne pouvez pas avoir son sexe entier dans votre bouche très longtemps. Mais vous pouvez le lui laisser croire avec vos mains, qui seront, pour l’occasion, le prolongement exact de vos lèvres. Une chose encore : la fellation excite aussi follement votre homme car elle satisfait, au-delà de ses espérances, son côté voyeur. Laissez une bougie se consumer sur la table de nuit, qu’il n’en perde pas une miette.




53. Pour pratiquer un peu la danse du ventre

De nombreuses cultures considèrent que les hanches des femmes sont l’un des plus puissants arguments sexuels dont elles peuvent disposer. Bien avant les fesses, et même avant les seins. Vous auriez donc tout à fait tort de
l’oublier. Il ne s’agit pas de vous mouler les hanches dans un drapé trop suggestif, ni de vous déhancher outrageusement dans la rue, en faisant passer votre derrière d’un bord à l’autre du trottoir – ce qui est, à mon sens, simplement ridicule. Mais, dans le secret de votre chambre, ce soir, vous pouvez vous transformer en une charmante apparition du désert, toute de mystère et de jupons vêtue, et jouer de vos hanches comme d’autres jouent du banjo. Dans vos ébats amoureux, ne vous contentez plus jamais d’aller mécaniquement de l’avant vers l’arrière, même d’un air inspiré, mais donnez à votre bassin un mouvement tout en courbes et en rondeurs. Le simple fait de vous balancer voluptueusement et d’onduler au-dessus de votre homme lui donnera probablement bien plus que le tournis, même s’il a l’âme d’un chamelier. Entraînez-vous avant, devant la glace, sur une musique rythmée, une mélopée insinuante et orientale. Pieds nus, légèrement écartés, faites rouler votre ventre comme si vous décriviez un splendide 8 dans l’espace. Lentement, en suivant le tempo de la musique. Baissez-vous le plus bas possible, toujours les pieds légèrement écartés, et continuez ce mouvement de hanches de plus en plus vite, en exagérant à l’extrême la rondeur de vos mouvements. Encore un peu plus bas, jusqu’à ce que vos cuisses soient perpendiculaires à vos mollets, dos droit s’il vous plaît. Vous êtes suffisamment entraînée ? Ce soir, ce sera beaucoup plus confortable si vous
demandez gentiment à votre homme de s’asseoir sur une chaise sans accoudoirs. Laissez la musique envahir la pièce, installez-vous à califourchon sur lui, nue évidemment, ou avec vos jupons relevés, et commencez à bouger vos hanches, comme vous vous êtes entraînée à le faire, sans le toucher et sans qu’il vous touche. Si les vertiges le prennent, il peut éventuellement attraper vos hanches à pleines mains, mais en aucun cas pour vous pénétrer et encore moins imposer son rythme. Un mouvement vers la droite, un mouvement vers la gauche, effleurez-le, faites tinter les bracelets de vos jambes et de vos bras, rentrez le ventre, contractez vos muscles, baissez-vous un peu, juste pour sentir un peu plus son sexe dressé comme une sentinelle au-dessus des dunes. Enfin, quand vous serez parfaitement emboîtés l’un dans l’autre, continuez cette danse ensorcelante en murmurant doucement : « Aie confiance, aie confiance », le plus doucement possible… jusqu’à ce qu’il vous attrape brutalement, qu’il vous jette par terre et vous fasse mordre le sable et la poussière – ou le tapis du salon. Façon de parler, évidemment.




54. Pour goûter à des saveurs subtiles…

Ah, la grosse interrogation : qui avale, et qui n’avale pas ? La belle affaire. Que les choses soient claires : votre homme appréciera certainement, et sera aussi très excité, de vous voir
avaler son sperme, et même déglutir sans vomir. Ce qui, pour certaines, est une vraie prouesse. Il se sentira ainsi totalement aimé et accepté, le gros bêta. Mais si vous ne voulez, ou ne pouvez pas, cela ne fait pas de vous une nullité au lit. Et, sachez-le une fois pour toutes, cela ne diminuera pas le plaisir de votre homme, qui, de toute façon, est en général si concentré au moment de l’orgasme, qu’il se fiche bien de savoir où est partie sa semence. Une de mes amies m’a dit que si un jour son mari, qu’elle adore, respecte, et admire, s’oubliait dans sa bouche, elle commencerait par lui « foutre une baffe ». C’est un peu violent, mais prouve tout simplement que les femmes sont nombreuses à trouver l’idée impossible… à avaler. Vous pouvez donc lui prouver votre immense amour de mille autres façons, sans aucune culpabilité. J’insiste : surtout, ne vous forcez jamais. Pour éviter tout problème, vous pouvez tout simplement être particulièrement vigilante à un certain moment de votre fellation, et si vous connaissez bien votre homme, et ses mimiques pré-éjaculatoires, je serai étonnée qu’il arrive à vous surprendre et à se laisser aller dans votre bouche. Quand l’orage orgasmique gronde, continuez à vous occuper de lui, avec la même attention, mais avec les mains – ce qui ne devrait pas être si désagréable pour lui. Un autre compromis est possible : celui de laisser couler son sperme par la commissure de vos lèvres. Pas très élégant, mais efficace. Attention aux plus fragiles, qui
peuvent avoir des haut-le-cœur involontaires. Seules 20 % des femmes avalent le sperme de leur homme. C’est finalement assez peu. Et celles qui avalent ne sont ni plus libérées, ni plus soumises, ni plus délurées que les autres. Elles sont, à mon sens, juste un peu plus curieuses et moins facilement écœurées. Une de mes amies était tellement réticente à l’idée de devoir avaler la semence de son amant, et celui-ci insistait si lourdement, qu’elle a fini par lui dire : « Écoute, éjacule dans un verre et bois ton sperme avec une paille devant moi : si tu y arrives, alors moi aussi je le ferai. » Ce qui n’était pas très juste pour lui, et moyennement enthousiasmant. Il ne lui en a donc plus jamais parlé, et elle s’en est donc bien « tirée »… si j’ose dire.




55. … et diverses

Les femmes qui aiment avoir le sperme de leur homme dans leur bouche disent qu’il a un goût un peu salé, pas vraiment désagréable. Comme une eau de mer fluide et légèrement épaissie par quelques algues microscopiques. Et qu’il s’avale facilement. Il ne représente, en général, que l’équivalent de deux cuillerées à dessert, moins si vous faites l’amour plus de deux fois par semaine, un peu plus si vous faites l’amour moins souvent. Ce n’est donc pas la mer à boire, si j’ose dire ! Le sperme contient un peu de fructose et contient environ six calories par
éjaculation, ce qui est négligeable sur vos hanches, rassurez-vous. Si vous avez des enfants et que vous les avez allaités, vous savez que ce que vous mangez modifie rapidement le goût de votre lait, et qu’il est préférable, pendant cette douce période, de renoncer aux asperges, aux choux, aux brocolis et à l’ail, pour contenter votre adorable bébé. Pour le sperme (comme pour vos sécrétions), c’est exactement la même chose. Si vous voulez essayer pour la première fois d’avaler le sperme de votre homme, mais que vous êtes un peu inquiète, faites-lui absorber une bouteille de jus de fruits, ananas de préférence. Ou une salade de fruits. Cela donnera à son sperme un goût léger et doux, qui peut un peu atténuer vos appréhensions, et faciliter la mise en bouche. Laissez de la salade de fruits sur la table de nuit : vous pourrez en manger un peu, juste après, si vous êtes au bord de la nausée. Autre précision : si votre homme aime la viande rouge et qu’il en mange régulièrement, son sperme sera plus épais et plus gluant. Beurk. Et s’il a bu de l’alcool, de la bière ou du vin, il sera un peu plus amer. Mais tout dépend des goûts : certaines préfèrent l’amertume au sucre ou au sel. Prévoyez des menus appropriés.




56. Pour s’abandonner enfin

Vous êtes une femme, une amie, une mère, une épouse et une amante, et cela vous demande une vigilance, une attention, un effort constants et épuisants, qui vous laissent de temps en temps, au mieux lasse et exténuée, au pire exaspérée et nerveuse. La femme passe d’un rôle à l’autre à la vitesse de la lumière, et superpose ses vies avec plus ou moins de heurts, et surtout, sous le regard absent de son homme, qui ne réalisera jamais, jamais, combien il est difficile de garder le cap. Je tire ma révérence à toutes mes amies, à toutes les femmes qui s’évertuent à rester des femmes avisées, des amies attentives, des mères affectueuses et vigilantes, des épouses virevoltantes et accueillantes, et des amantes surdouées. Bravo. Certains soirs, quand vous êtes prête à exploser pour une bêtise, essayez de vous éloigner un instant de vos préoccupations quotidiennes, et de vous abandonner. C’est un sentiment délicieux, mais un exercice difficile, surtout pour celles qui sont dans un contrôle permanent d’elles-mêmes et des autres. Isolez-vous quelques heures, et laissez-vous aller à vos rêveries, abandonnez-vous au bonheur d’une lecture, enfermée à triple tour dans votre chambre. Abandonnez-vous au rythme d’une musique, complètement. Abandonnez-vous sur votre lit et laissez-vous envahir par la torpeur d’une après-midi paresseuse, par la chaleur d’un feu, la douceur de vos draps. Prenez
du plaisir à vous détendre et apprenez à lâcher prise. Ce soir, déposez vos armes devant votre homme. Vous êtes vulnérable, fatiguée, et trop lasse pour vous occuper de qui que ce soit d’autre que vous, et encore. Demandez-lui de vous prendre dans ses bras, et cédez au désir d’être câlinée, bercée et choyée comme une enfant. Cette fragilité – passagère – peut provoquer une puissante force d’attraction sur les hommes, sur votre homme. Vous êtes, pour une fois, à sa merci. Et j’espère qu’il saura en profiter avec toute la douceur dont vous avez besoin. Le don d’abandon est un cadeau précieux, alors qu’il prenne bien soin de vous.




57. Parce que vous êtes une héroïne de cinéma

Votre homme rentre d’un voyage d’affaires et vous l’attendez, comme souvent, à la maison ? Pourquoi ne pas lui faire une surprise et l’attendre à l’aéroport, dans une tenue très déstabilisante ? Imaginez sa tête en vous découvrant à sa sortie de l’avion, juchée sur des talons hauts, sanglée dans un trench-coat, lunettes noires, brushing impeccable et sophistiqué, fume-cigarette, yeux charbonneux, lèvres rouges et parfum capiteux. Sous le trench, vous avez le choix entre la diablerie absolue, en misant sur les porte-jarretelles ou, moins osée mais tout aussi troublante, la combinaison en soie et les
bas noirs. Un peu plus sage (quoique), une robe que vous adorez et qu’il adore vous retirer. Juste pour le plaisir du jeu, préparez-vous avec attention, en ne négligeant aucun détail. Dans la voiture, mettez-vous au volant pour qu’il puisse récupérer tranquillement de son voyage, et de la belle apparition qui vient de lui tomber dessus sans crier gare, et aussi pour qu’il puisse avoir les mains entièrement libres. Mettez une musique douce, une voix de femme grave et envoûtante, et pensez à relever un peu votre trench-coat et à dévoiler vos jambes gainées de noir, un bout de porte-jarretelles, et même votre nudité pendant que vous y êtes, si vous n’avez pas froid aux yeux. Même en plein jet lag, il est probable que ses instincts les plus primitifs se réveilleront tout à fait sous l’influence de vos atouts féminins. Ne rentrez pas tout de suite à la maison : faites durer le plaisir en lui proposant d’aller boire un cocktail dans le salon chic d’un grand hôtel. Pour ajouter un peu de mystère à la soirée, asseyez-vous sur un tabouret de bar, bien haut, croisez et décroisez vos jambes comme une héroïne de cinéma des années cinquante. Vous pouvez vous amuser à incarner un personnage de vos fantasmes secrets. La faune des grands hôtels est très distrayante à observer : vous y verrez des hommes seuls et avides de rencontres, des femmes élégantes, des callgirls tout aussi élégantes, des amoureux, des copains, des amies chuchotant dans de grands fauteuils de velours. Et votre homme abasourdi,
à qui vous faites une grande scène du deux. Parlez-lui doucement de tout et de rien, le plus près possible de son oreille, et grignotez la cerise de votre cocktail du bout des lèvres. Riez à gorge déployée. Même si vous forcez le trait, vous pouvez raisonnablement penser que votre amoureux s’en fout. S’il vous regarde comme il ne l’avait pas fait depuis longtemps, c’est dans la poche. Ni tout à fait la même, ni tout à fait une autre – il sera très excité de faire l’amour à une autre femme, tout en vous restant fidèle.




58. Pour toucher votre point sensible

Dans un film de Jane Campion, In The Cut, avec Meg Ryan et Mark Ruffalo, il y a une incroyable et troublante histoire d’initiation au sexe, sur fond de meurtres en série, de mystère et de sensualité. L’héroïne s’apprête à faire l’amour avec l’inspecteur de police. Elle s’allonge directement à plat ventre sur le lit, folle d’excitation, et se cambre pour mieux lui présenter ses fesses, et plus précisément son clitoris, qu’elle lui suggère ainsi de lécher. Sans même l’avoir embrassée sur la bouche auparavant. Délices. Au bout de la scène, comblée et étonnée, elle lui demande où il a appris à lécher une femme comme cela… car oui, à New York comme à Roubaix, il n’est pas si courant de tomber sur un expert en cunnilingus. Ce que je
sais, et vous aussi sans doute, mais peut-être pas votre homme, c’est qu’une femme a besoin d’une stimulation orale d’environ vingt minutes pour enfin attraper son plaisir au vol. Rares sont les hommes aussi patients. Ce que vous pouvez faire, c’est stimuler vous-même doucement cette zone, au moins dix minutes avant de vous allonger à plat sur le lit, et de vous cambrer pour… C’est toujours cela de gagné sur le timing. De plus, rappelez à votre homme qu’il est bien plus agréable que sa langue soit posée complètement à plat sur votre clitoris, comme un chat qui lape son lait, comme s’il suçait méthodiquement un bâtonnet glacé, du bas vers le haut, du bas vers le haut, ou en mouvements circulaires, en prenant bien soin de ne jamais s’approcher du centre nerveux. Pour vous être agréable, sa langue ne doit être ni pointue ni trop curieuse et inquisitrice. Il faut que les mouvements soient lents, constants, jamais trop directs. Sachez que le clitoris est une toute petite bande de chair ultrasensible et érectile, dont la plus grande partie se prolonge sur la paroi antérieure du vagin. Bien que la partie intérieure soit réceptive, la partie extérieure est source de votre principal plaisir. Qu’il s’entraîne, qu’il essaye, qu’il suce des glaces, qu’il tire la langue : s’il vous aime, votre homme doit parfaitement maîtriser son instrument chaud, humide, mobile et adroit. Inutile de tourner sept fois votre langue avant de parler, il est temps de mieux vous faire connaître.




59. Parce que vous ne manquez pas d’air

La respiration joue un rôle très important dans une multitude de moments de la vie. Quand vous montez les escaliers quatre à quatre, quand vous mettez au monde votre bébé, et quand vous vous entraînez à en faire un autre. Eh oui, dans le sexe aussi, le souffle est primordial. On conseille aux femmes qui ont du mal à atteindre l’orgasme de réfléchir à la façon dont elles respirent, pour savoir si elles retiennent plutôt leur souffle, ou au contraire respirent par la bouche sans aucun rythme et bruyamment. Quand vous êtes stressée, vous avez « la respiration bloquée », ou « le souffle coupé » en cas de surprise. Les expressions imagées ne manquent pas : « à perdre haleine », « à bout de souffle »… Maîtriser sa respiration, c’est donc aussi maîtriser ses émotions. Lorsqu’on s’efforce de respirer correctement, on arrive effectivement plus vite à se détendre et à calmer les réactions de stress qui nous submergent : l’accélération du pouls, les palpitations, les angoisses et les crises d’hystérie. La respiration profonde et calme, par le nez, permet d’accéder à une zone du cerveau directement liée aux associations d’idées, à la concentration, ainsi qu’à la production de la parole et de la pensée. Dans le feu de l’action, en pleine partie délicate
de jambes en l’air, il est probable que vous respirez sans y penser. Comme je vous comprends… Sachez juste qu’en vous concentrant un moment sur ce flux et ce reflux d’air qui remplit vos poumons, vous serez, c’est prouvé, un peu plus excitée, et vos sensations et vos perceptions seront également plus intenses. Ce soir, essayez la respiration abdominale. Gardez les yeux fermés et inspirez profondément, par le nez, tout en gonflant votre ventre. Gardez votre souffle quelques secondes, puis expirez doucement en soufflant, par à-coups, toujours par le nez, en rentrant le ventre au maximum, et en serrant le périnée. C’est plus facile si vous ne faites pas trop de choses à la fois ; je vous conseille donc de ne vous occuper de rien d’autre que de votre respiration, de votre ventre qui gonfle et dégonfle, et des doigts de votre homme qui s’évertuent à vous faire découvrir de nouvelles sensations, délicieuses et variées. Percevez les contractions qui chassent l’air, et celles qui serrent votre diaphragme, cette membrane qui sépare l’abdomen du thorax, juste sous votre poitrine. Vous allez rapidement vous sentir libérée d’un poids immense. Quand le plaisir arrive, laissez votre tête pendre hors du lit. L’afflux de sang dans votre cerveau augmente encore un peu l’excitation et vos perceptions. C’est le moment de respirer bruyamment, en haletant, et en poussant votre ventre. Ce massage interne augmente l’intensité de l’orgasme. Pfffiiitttt. Vous pouvez relâcher la pression.




60. C’était nul hier

Pas de panique : vous pouvez parfaitement passer complètement à côté de l’orgasme, sans raison apparente. C’est un peu agaçant, je vous l’accorde, mais ce n’est pas une catastrophe, ni même une raison de douter de vos capacités, pas plus que de celles de votre homme. D’abord, je vous déconseille fortement de simuler la jouissance. C’est facile et misérable de pousser des petits cris, des hhhahaha, des hohhho, de haleter doucement dans ses oreilles aux aguets, puis de râler en sortant vos griffes, pour finalement vous effondrer sur le lit en hoquetant comme une bienheureuse menteuse. Certes, vous échappez aux doutes de votre homme, sincèrement désolé, à ses questions, à ses interrogations minutieuses et détaillées (alors que vous mourez de sommeil, et que vous attendez qu’il s’endorme pour pouvoir finir, seule et tranquillement, ce que vous aviez commencé à deux). Mais en adoptant cette technique, vous ne faites qu’accentuer le problème. Votre homme, qui ne se doute de rien, se contentera à chaque fois de vous faire strictement ce qu’il vous a toujours fait, sans se poser aucune question, et à juste titre, puisqu’en mimant l’orgasme vous lui dites implicitement que c’était bien et qu’il est formidable. Enfin, la plupart des gens font l’amour au plus mauvais moment, le soir,
quand pèsent à la fois la fatigue, le stress et la digestion. Le matin serait plus approprié, car c’est au réveil que le taux de testostérone est le plus haut, et que l’on est donc chimiquement plus stimulée. Mais le matin, je le sais bien, c’est la course, et les enfants piaillent d’impatience pour prendre le petit déjeuner. Bien que ce ne soit pas évident, il existe des petits trucs pour aider votre corps à atteindre l’orgasme, les jours où vous avez du mal à vous concentrer, à vous lâcher, à vous donner. Commencez par contracter très fort vos fesses et vos cuisses, plusieurs fois. En créant un afflux de sang, vous provoquez une sensibilité exacerbée au bon endroit. Soulevez un peu plus le bassin, serrez votre périnée puis relâchez-le, plusieurs fois, de plus en plus fort. Enfin, haletez, n’hésitez pas à anticiper votre plaisir, à l’extérioriser. Partez dans une de vos rêveries érotiques et fantasmagoriques, la plus facile, la plus évidente, celle qui vous fait décoller à tous les coups. Et le plus vite possible. Et puis vraiment, si vous n’y êtes pas arrivée, pleurez un bon coup, cela détend presque autant qu’un orgasme réussi, mais c’est évidemment moins gai.




61. Pour avoir un orgasme télécommandé ?

Que les femmes utilisent de petites mécaniques électriques pour atteindre l’orgasme n’est plus nouveau, ni même tabou. J’ai une amie qui a reçu tellement de vibromasseurs à ses anniversaires, qu’elle en utilise un comme support de son rouleau de Sopalin, dans sa cuisine ! Mais on n’arrête pas le progrès, dans tous les domaines, et à l’aube du troisième millénaire, sachez que les femmes peuvent désormais atteindre un orgasme télécommandé, sans même s’effleurer. Oui, mesdames ! Il suffit pour cela de vous faire poser, à prix d’or, lors d’une intervention chirurgicale légère, simplement sous anesthésie locale, un petit dispositif sur la colonne vertébrale. Après, vous branchez le bidule au courant électrique. Quand les électrodes sont stimulées, via une télécommande, le cerveau interprète simplement le signal comme étant l’arrivée d’un gigantesque orgasme. Et il arrive vraiment. Énorme, colossal, profond, phénoménal. Rassurez-vous, son inventeur, le Dr Stuart Meloy, a pensé à tout, et la télécommande n’est pas trop difficile à actionner : il suffit d’appuyer sur « marche », puis « arrêt » quand vous n’en pourrez plus de vous contorsionner sur votre canapé devant vos enfants et votre homme, aussi perplexes qu’ébahis. Car vous aurez un orgasme sans aucune stimulation manuelle. Aucune. J’imagine vos doutes, mais cette info, parue
dans le Mirror au début de l’année 2005, est très sérieuse, aussi sérieuse que le docteur Stuart Meloy, un médecin américain, anesthésiste, spécialisé dans le traitement de la douleur, qui a découvert que son invention provoquait des effets secondaires délicieux et complètement spontanés chez ses patientes féminines. Le dispositif, qui existe depuis longtemps, est un stimulateur de cordon médullaire, mais, au lieu de traiter seulement les douleurs chroniques, il traite aussi, et surtout, les dysfonctionnements orgasmiques. Les électrodes, implantées dans la partie inférieure de la colonne vertébrale, stimulent un point crucial du plaisir féminin. Dans l’orgasme naturel, la stimulation du clitoris et/ou la stimulation vaginale se propagent à travers les terminaisons nerveuses jusqu’à une zone du cerveau qui lance la sensation du plaisir. Ce mécanisme, bien rodé chez la plupart d’entre nous passé 30 ans, fonctionne aussi en sens inverse. Quand vous fantasmez, les sensations partent de votre cerveau pour descendre le long des terminaisons nerveuses, jusqu’à votre sexe, qui s’adapte à cette stimulation, s’ouvre, s’humidifie et devient ultraréceptif. Cet appareil, appelé Orgasmatron, emprunte les mêmes voies de communication, à double sens. C’est une bonne nouvelle pour les femmes qui souffrent de dysfonctionnement sexuel grave. Le taux de réussite de l’Orgasmatron serait de 91 %. Mais pour les autres patientes, attention. D’après les revues féminines que je survole, toutes les femmes et
tous les hommes connaissent, à un moment ou à un autre, des difficultés à atteindre l’orgasme. La course n’est jamais gagnée d’avance. Nous sommes toutes, et tous, chroniquement déficients de ce côté-là, et pour des raisons le plus souvent indéterminées. Un peu trop de stress, la fatigue, un manque d’oméga 3, de fer, de vacances, suffit à nous clouer au sol. Avec cet Orgasmatron, c’est vrai, tout le monde pourrait connaître, sur commande, des orgasmes plus longs, plus intenses, multiples et même simultanés. Vous pourriez vous mettre à onduler comme une sirène et hurler à la mort comme un chien perdu, aussi souvent que vous en auriez envie… et passer le reste de la journée les pupilles dilatées, et l’air d’une dingue échevelée au regard absent. Mais, soyons sérieuses, avons-nous vraiment besoin d’un orgasme à tout prix, et à chaque fois ? N’est-il pas plus réconfortant d’aller flirter avec votre homme, vers les cimes du plaisir, sans aucune télécommande à la main, mais avec le sentiment bien apaisant que si vous y arrivez, c’est bien, mais c’est surtout à deux, comme des grands. À essayer dès ce soir, les mains libres.




62. Pour ne plus avaler de pilule

Nous vivons, pour la grande majorité d’entre nous, une sexualité à peu près épanouie, et plutôt sereine. Les femmes d’aujourd’hui ont plus d’expérience, elles ont eu davantage d’hommes
dans leur vie, elles ont donc plus d’éléments de comparaison et, du coup, plus d’exigences que les générations précédentes. Les livres, internet, les émissions de radio, les magazines, vous donnent des tonnes d’informations, qui vous aident à y voir juste, entre la « norme », et ce que vous vivez réellement dans les bras de votre homme. Mais justement, trop d’articles, trop de détails, trop de renseignements, de courbes et de statistiques sèment le trouble. Quand cette norme (trois rapports sexuels par semaine environ, et réussis à chaque fois s’il vous plaît !) n’est pas tout à fait ajustée à votre quotidien, le doute s’installe. Entre le mythe des statistiques et la réalité, il y a parfois un monde, et la différence peut créer de sérieux problèmes, même chez les esprits les plus tranquilles. Vous êtes censée bien vous connaître, et vous êtes censée être aussi une femme libérée. Il est donc implicitement normal d’avoir une vie sexuelle régulière, intense, riche et épanouissante. Et si justement, zut, il vous arrive de connaître quelques cafouillages au démarrage, vous voilà complètement déstabilisée, et parfois prête à beaucoup d’extravagances et de risques pour coller à cette norme absurde… Cette obligation de résultats n’est pas tranquillisante du tout. Même et surtout pour une femme libérée ! Elle peut entraîner une banalisation de certains comportements, pas forcément voulus. Pour coller à la norme, et uniquement pour cela, certaines femmes acceptent par exemple la sodomie. Il
faudrait l’avoir fait pour ne pas passer pour une idiote ! Certaines, qui l’ont expérimentée, ont aimé, et tant mieux pour elles. Mais d’autres s’y soumettent pour être dans cette norme ou relancer le désir. Les plus motivées, les plus inquiètes, les plus consciencieuses, les plus déterminées et/ou les plus curieuses d’entre vous, ont aussi recours à des aides chimiques censées les aider à garder le rythme au bout de quelques années de vie commune. Entre le Viagra pour les hommes, qui augmente le temps d’érection (jusqu’à une nuit entière), et le Viagra pour les femmes, qui promet « un clitoris en état de transe pendant neuf heures » (au secours) et provoque une inflammation et un réchauffement de toutes les parties intimes et génitales de la femme (un peu comme une MST, en somme), la nuit risque d’être bien courte. En cherchant un peu sur internet, vous pouvez même tomber sur une nouvelle pilule, la Femi-X, qui contient une herbe appelée Horny Goat Weed (littéralement : l’herbe de la chèvre lubrique), et qui devrait vous faire hurler de plaisir quelques secondes après l’avoir avalée. Attention au lieu dans lequel vous l’ingérez ! Alors, s’il vous plaît, gardez juste votre calme. Car peu importent les statistiques, les normes, les bilans, les sondages. Ce qui compte, c’est vous, vos besoins et vos envies. À vous deux. Votre vitesse de croisière n’est pas aussi intense et fréquente que celle affichée dans les journaux ? Tout le monde s’en fiche. Concentrez-vous sur vos désirs, sans tenir
compte des copains qui font toujours plus, toujours mieux, et toujours plus haut. Vos pratiques sexuelles datent de la préhistoire, et si cela vous rend heureuse, pourquoi vous forcer, et changer vos habitudes ? Sous le prétexte que vous êtes libérée ? Eh bien, la vraie libération, c’est sans doute justement de s’affranchir de tous ces diktats absurdes. Et de faire l’amour quand vous en avez envie. Sans stress, sans pilule, et sans tenir compte des statistiques.




63. Pour pratiquer le yoga au lit

Le yoga, c’est formidable. Outre les postures physiques classiques qui, en douceur, sollicitent tous les muscles, améliorent la souplesse et renforcent tout le système cardio-vasculaire, le yoga agit aussi sur la sérénité, le contrôle de la respiration, et canalise l’énergie qui circule à travers votre corps, et que vous emmagasinez en respirant calmement par le nez. Le yoga, lorsqu’il est bien enseigné, vous aide à rester en forme, et solide face à toutes les petites contrariétés de la vie. Il peut aussi vous aider à atteindre un état de plénitude de « Sage Yogi », vous faire vivre la « zen attitude » en toutes circonstances, et vous sortir, enfin, de toutes vos petites préoccupations habituelles : les enfants, le frigidaire vide, les contraventions, les soldes, le dernier dossier Duchmol… Et le yoga, parce qu’il vous détend, vous assouplit, a une incidence importante sur
votre existence en général, mais aussi sur votre vie sexuelle. Mieux dans votre corps, mieux dans votre vie, vous êtes aussi mieux en couple et mieux au lit. Et c’est là où cela dérape. Certaines femmes, pour être mieux au lit, sont parfois prêtes à toutes les absurdités. La plupart d’entre vous ont appris les règles fondamentales du sexe à l’adolescence, et après, le plus souvent, le temps vous a dévoilé des perspectives nouvelles et de plus en plus enthousiasmantes. Mais, pour que ce soit mieux, toujours mieux, encore mieux, les femmes cherchent parfois des moyens d’aller plus haut, d’être plus libérées… à la limite du raisonnable. Pleine de confiance et sans aucune appréhension, une de mes amies a assisté à un cours de yoga dans une jolie salle du VIIe arrondissement de Paris. Après quelques exercices anodins, le « professeur » de yoga a demandé au groupe de femmes de crier le plus fort possible, et plusieurs fois, comme une psalmodie, le mot « vulve ». Cette méthode devait les aider à se libérer de leurs soucis et de leurs inhibitions, et à atteindre un orgasme cosmique qui les ferait toutes sortir de leur corps. Toutes les femmes se sont donc mises à crier « Vulve », « Vulve », « Vulve », jusqu’à ce que mon amie sorte de la salle, secouée d’un rire hystérique. En résumé, vous aider à connaître des orgasmes inoubliables, c’est oui. À libérer la parole pendant l’amour, c’est encore oui. Ou à vous délivrer de vos inhibitions, pourquoi pas. Parler pendant l’amour peut être follement excitant, susurrer des
mots crus à l’oreille de votre homme, lui dire spécifiquement où vous voulez qu’il glisse ses doigts, où vous voulez qu’il s’attarde, ça marche. Mais pour atteindre un orgasme d’une autre dimension avec votre homme préféré, inutile d’expérimenter des techniques aussi miteuses ou de vous mettre en position du lotus pour lui hurler « Vulve ! » à la figure. Bien au contraire, je pense que cela pourrait irrémédiablement le bloquer.




64. Et de 1, pour contrôler la situation…

Vous faites souvent l’amour de la même façon. En deux ou trois positions, la question est vite réglée. Normal, cela fait un petit bout de temps que vous savez parfaitement comment procéder pour arriver à vos fins. Mais comme vous êtes curieuse et perfectionniste, vous vous demandez parfois s’il n’y a pas quelques positions nouvelles et inconnues qui vous feraient découvrir d’autres cieux… Eh bien non, pas vraiment. Tous les livres érotiques parlent de plusieurs dizaines de positions, aux noms évocateurs : le tigre tendu, le serpentin, les ciseaux, les perles orientales, et autres réjouissances. Mais rassurez-vous, il n’en existe en réalité que six, et vous les connaissez certainement toutes sur le bout des doigts. La plus évidente, c’est celle où vous êtes sur votre homme. Et là toutes les variations sont possibles. Assise, ou
accroupie, face à lui, et même en lui tournant le dos. C’est vous qui choisissez. De cette façon, dans cette position, c’est vous, et vous seule, qui dirigez les mouvements, et décidez de votre cadence. C’est parfois très agaçant pour votre homme, qui a, le reste du temps, parfois du mal à faire durer sa performance plus de deux minutes, et s’écroule vite sur le côté, satisfait (si le cas se présente encore, n’hésitez pas à le regarder dans les yeux d’un air glacial, et à lui dire tout le mal que vous pensez de sa prestation). Quand vous êtes assise sur votre homme, vous limitez considérablement ce genre de désagrément, et c’est vous qui « contrôlez la situation  ». C’est aussi une position très agréable pour lui, qui se console de ne pouvoir faire exactement ce qu’il voudrait en vous regardant bouger et surtout onduler comme une sirène. Vos seins qui tressautent peuvent lui rappeler le temps béni où il essayait d’attraper des ballons au manège. Il va adorer. Dans cette position avantageuse, votre homme peut aussi guetter les signes du plaisir qui apparaissent sur votre visage, et se calquer dessus. Si vous lui tournez le dos, il peut contempler la chute de vos reins qui avance et recule, et avance et recule, de plus en plus vite. Et vos fesses merveilleuses. Mais soyons pragmatiques : dans cette position, vous dessus et lui dessous, vous pouvez surtout multiplier vos chances d’avoir un orgasme. Après quelques galipettes désordonnées, après une stimulation manuelle en règle, quand vous
vous sentez prête à décoller, grimpez immédiatement sur votre homme, immobilisez ses mains baladeuses et frottez-vous à lui avec la plus grande vivacité. C’est vrai, c’est un peu cavalier de l’enfourcher ainsi, mais la fin justifie les moyens. C’est aussi une excellente position si vous décidez, pour une raison indéterminée, de lever soudain vos jupons, pour envoyer valdinguer votre jolie culotte et vous vous empaler sauvagement sur votre homme tétanisé de désir et d’excitation. Cette position lui permet de voir, de voir tout ce qu’il veut, juste en penchant la tête de côté, et de satisfaire au-delà du raisonnable ses envies d’observation.




65. … et de 2, pour vous laisser faire…

Dans cette position, classique, c’est votre homme qui est au-dessus et s’agite plus que vous. C’est lui qui avance, et qui recule, et même qui se retire si l’excitation est trop forte, et qui revient, et vous cloue au lit de ses coups de reins puissants. Mais vous, vous êtes totalement enveloppée par sa présence, tout contre lui, et vous pouvez rêvasser tranquillement à tous vos fantasmes les plus osés, sans prendre beaucoup d’initiatives. Les hommes, en général, adorent cette position dominante, dite du missionnaire. Sauf ceux, trop peu musclés, qui ont du mal à rester plus de vingt minutes sur leurs avant-bras. Mais si vous trouvez cette position
un peu lassante, et que vous voulez participer aux jeux, gardez vos jambes bien serrées l’une contre l’autre. C’est divin, puisqu’ainsi votre clitoris frotte contre son bas-ventre. Et rien ni personne ne vous empêche d’utiliser vos mains pour quelques petits massages express et néanmoins délassants. Vous pouvez par exemple masser vos seins, doucement mais à pleines mains, ce qui peut se révéler aussi réjouissant pour vous (qui adorez que l’on touche votre poitrine), que pour lui, qui adore l’idée de vous faire perdre la tête au point que vous vous caressiez ainsi. Mais vous pouvez aussi stimuler directement votre clitoris, car dans cette position (à moins de serrer vos jambes l’une contre l’autre ou de les relever complètement pour les poser sur ses épaules musclées), les femmes ont du mal à être pleinement excitées. Avec vos mains, toujours, vous pouvez lui masser les testicules, les griffer doucement, ou les serrer très fort si vous sentez qu’il perd le contrôle de la situation. Et même si, dans un moment d’exaspération, il immobilise vos mains, pour avoir ainsi le dernier mot, et la jouissance totale de votre corps alangui et abandonné, il vous reste encore la parole. Et là, il ne peut pas, à la fois, et même s’il est particulièrement doué, se tenir sur ses avant-bras, vous clouer au lit de ses coups de reins puissants, immobiliser vos mains et vous bâillonner.




66. … et de 3, pour changer de côté…

C’est la position préférée des paresseuses qui ont sommeil. Allongée tranquillement sur le côté, vous étiez prête à vous endormir, bien calée sur votre oreiller, quand vous sentez soudain votre homme s’approcher de vous par-derrière, près, tellement près, que vous imaginez parfaitement dans votre dos, son long et dur témoignage d’affection et ses intentions gourmandes. Si vous êtes vraiment fatiguée, ne bougez pas. Votre homme peut très bien vous faire l’amour sans trop vous bousculer. Pour cela, il se glisse en vous, par-derrière, et pour l’aider, il vous suffit de basculer juste un peu le buste en avant, et de plier un genou, sans même que votre tête ne quitte l’oreiller. Cela afin de faciliter la pénétration. Après, laissez-vous aller selon ses idées. Contentez-vous de gémir de temps en temps, doucement bercée par son rythme lent et délicieux. Mais évidemment, si vous avez affaire à un expert, il saura très bien comment vous arracher à vos rêveries et vous tirer de votre passivité. Inutile d’avoir le bras long : d’un côté il vous enlace les épaules, ce que votre inconscient interprète comme une marque de tendresse extrême, puis il vous susurre des mots doux dans la nuque ; de l’autre côté, juste en tendant la main, il peut, le bougre, stimuler votre clitoris. Et là, patatras,
cela peut durer beaucoup plus longtemps que prévu. Cette position, sur le côté, flanc à flanc, diminue le degré de pénétration. En clair, votre homme peut, sans trop se concentrer, aller et venir, sans jouir, longtemps, longtemps, longtemps. Deux solutions s’offrent alors à vous. Soit vous avez toujours sommeil, et vous trouvez donc rapidement un moyen de le faire basculer sur le dos, de façon à ce que son pénis s’enfonce beaucoup plus profondément en vous, qu’il s’excite plus rapidement, que vous en ayez fini le plus vite possible, et bonne nuit mon chéri. Soit vous êtes totalement réveillée, complètement excitée, et vous décidez d’en profiter pleinement ; dans ce cas, serrez fermement vos cuisses pour intensifier vos sensations. Mais, petite variante de la même position, vous pouvez aussi faire face à votre homme, toujours sur le flanc, et en profiter pour l’embrasser sur la bouche, le nez et les oreilles. Coller vos seins à son poitrail velu, enlacer vos jambes dans un joyeux méli-mélo, être un peu plus basse que lui, puis un peu plus haute. Et y passer une partie de la nuit. Vous comprenez maintenant toute la signification de l’expression idiomatique : « Il m’a laissée sur le flanc. »




67. … et de 4, pour lui tourner le dos…

L’amour débute rarement de cette façon. Le plus souvent, on commence par un face-à-face
tendre, puis on bascule doucement, au gré des gémissements et des sensations, sur l’un ou l’autre côté. Mais quand vous êtes tous les deux sur le point de filer vers des sommets enthousiasmants (presque, presque !), il arrive souvent que l’un ou l’autre prenne soudain l’initiative de changer brusquement et radicalement de position, afin que vous vous retrouviez, soit à quatre pattes, soit à plat ventre. Et là, attention, il vous reste en général à tous les deux peu de temps avant le feu d’artifice. Concentrez-vous bien, cette position étant, les avis sont unanimes, follement excitante pour tout le monde – à réserver, donc, aux ultimes secondes. La plupart des femmes trouvent cette figure très érotique. Elle nourrit leur imaginaire, et fait fonctionner à plein régime l’usine à fantasmes : « Le bûcheron s’approcha de moi d’un air déterminé, il posa sa hache contre le tronc du sapin, remonta ses manches de chemise sur ses avant-bras musclés, écarta brutalement mon chemisier en déchirant toutes les boutonnières, et fit jaillir mes seins. Puis il souleva mes nombreux jupons, me jeta par terre sans aucun ménagement, me retourna, m’attrapa par les hanches et s’enfonça en moi, par-derrière, profondément, en poussant un râle inhumain… Je crus défaillir de plaisir. » Et votre homme ? Si vous voulez tout savoir, il aime particulièrement cette position pour son côté animal. Il aime voir vos fesses, et il aime aussi vous forcer à bien cambrer vos reins, plus, encore plus, et vous
faire « mordre l’oreiller », pour vous pénétrer ainsi le plus loin possible. C’est parfait, tout le monde est content, puisque l’angle de cette position vous permet de bien stimuler le point G, si vous l’avez localisé, mais aussi d’exciter votre clitoris, que vous soyez complètement à plat ventre ou à quatre pattes. Non, trois pattes, pas quatre, puisque vous avez besoin d’une main pour vous occuper de votre bouton magique.




68. … et de 5, vous êtes encore debout…

C’est rare, c’est de plus en plus rare, d’être à ce point désirée par son homme. Et de le voir tout à coup se jeter sur vous et décider brusquement de vous honorer, là, tout de suite, debout contre un mur, comme une adolescente qui ne peut pas ramener son amoureux à la maison. C’est rare, mais c’est bien. C’est surtout très exaltant pour votre histoire amoureuse. La position debout n’est pas très confortable, ni pour vous, ni pour lui. Elle s’apparente même souvent à un véritable exercice de gym. Mais elle est excitante. Certes, vous êtes en équilibre sur vos talons, souvent sur un seul talon, une seule jambe, un seul mollet, et, si vous avez une crampe, vous aurez un peu de mal à changer de jambe. Il vous faudra en outre garder cet équilibre précaire pendant toute la durée de l’affaire, qui, heureusement, est en général vite
expédiée. D’une jambe, vous vous maintenez donc en place, de l’autre, vous entourez solidement les reins de votre homme. D’une main, vous vous cramponnez à ses épaules, et de l’autre, vous maintenez en place vos clés, votre portable, votre sac et le mur en crépi. Le tout dans un silence total, car, les statistiques le prouvent, on fait rarement l’amour contre le mur de sa chambre, mais plus vraisemblablement dans l’ascenseur, contre une porte cochère ou sur un balcon. Dans un lieu public, donc. Pas facile. Votre homme, pour sa part, doit se contorsionner et arriver à se faufiler en vous, tout en pliant les genoux, puis, s’il est très, très fort, soulever de terre l’une de vos jolies jambes, et vous tenir la cuisse fermement agrippée à ses reins, ou les deux, et dans ce cas, il vous tient par les fesses, et c’est tout votre poids qu’il supporte. Même si vous êtes un tout petit format, prenez garde à ne pas perdre l’équilibre tous les deux. Épuisant. Vous pouvez tricher un peu en le traînant contre une petite balustrade sur laquelle vous pourrez poser vos fesses. Ou, un peu plus confortable, installez-vous sur une marche un peu plus haute que lui, et tenez-vous à quelque chose de solide. Il vous sera très reconnaissant de ne pas avoir à rester les genoux pliés et les cuisses contractées pendant toute votre équipée sauvage.




69. … et de six, font 69 !

Bon, je sais, dans l’imagerie collective, cette position, c’est l’extase à coup sûr. Imaginez un peu : vous sucez délicatement son pénis dressé, et votre homme, lui, pendant ce temps, vous lèche le sexe. En général, les rythmes de vos deux langues s’accordent vite, ce qui est une très bonne chose, surtout si c’est la langue de votre homme qui se cale sur votre cadence. Oui, c’est sûr et certain, votre homme (et il n’est pas le seul) adore cette position. Parce que c’est objectivement délicieux d’être sucé par vous, mais, en plus, parce qu’il vous voit. Il vous voit même de très, très près, et pendant qu’il vous voit de si près, vous vous occupez merveilleusement de lui. C’est le bonheur, la position globale, ronde, équilibrée. Dans la pratique, c’est parfois moins réjouissant. Il arrive que l’on s’étouffe dans ses poils pubiens ou que l’on soit écrasée entre ses cuisses musclées et contractées par l’exercice et la tension autant musculaire que cérébrale. Pour que cette position soit plus confortable, essayez donc tout simplement de vous accroupir sur votre homme, au-dessus, et non pas de vous allonger de tout votre long. Dans cette position, vous avez un peu plus de hauteur pour vous occuper de lui, et vous pourrez plus facilement contrôler la pénétration de son pénis dans votre bouche délicate. Lui aussi pourra utiliser sa langue avec beaucoup plus d’adresse et de précision, s’il a un peu plus
d’espace. En respirant calmement, sans crainte de suffoquer. Occupez-vous de lui exactement comme vous voulez qu’il s’occupe de vous. Tenez le tempo jusqu’à ce que l’un et/ou l’autre n’en puisse plus. Il arrive que l’on parvienne à l’extase dans cette position, sans autre pénétration et stimulation que celle de vos deux langues. Mais vous pouvez aussi vous arrêter juste avant l’orage et l’éclair orgasmique, et basculer vers l’une des cinq autres positions décrites ci-dessus. C’est vous qui voyez.




70. On est samedi

La différence entre un film porno et un film érotique est subtile. Dans l’un comme dans l’autre, des hommes et des femmes font l’amour, à deux, à trois, à douze et plus. Certes, dans un film érotique, il y a une vraie histoire, et moins de gros plans sur les parties génitales. Dans un film pornographique, les dialogues sont souvent plus que restreints, ou même carrément inexistants – « Ouiiiii, ouiiiii, suce-moi, tourne-toi, encore et plus profond », et ça recommence, inlassablement. Les cassettes pornographiques ou érotiques, les films chauds du samedi soir, ne sont rien d’autre que des stimulations visuelles qui alimentent, ou pas, votre histoire personnelle et érotique. Même si le scénario est indigent, certaines personnes vont se satisfaire des images et se mettre dans un état d’esprit
totalement débridé, et approprié aux galipettes. D’autres y voient surtout une utilité masturbatoire, et l’idée de regarder un porno à deux, le samedi, les bloque ou les dégoûte. Si vous voulez savoir, essayez avec votre homme, et allumez tout simplement votre téléviseur le soir tard. Vous trouverez ce que vous cherchez sur plusieurs chaînes câblées. Sinon, même pas la peine de rentrer dans un sex-shop : vous pouvez acheter ce que vous voulez sur internet, et dans n’importe quel magasin de DVD. La plupart des titres proposés sont destinés aux hommes, mais, en cherchant bien, vous trouverez des cassettes pour les couples. Les films de cape et d’épée ont beaucoup de succès auprès des deux sexes : il y a souvent un minimum d’histoire, d’aventure, de dialogues, de chevauchées sauvages, de meurtres, de duels, et de scènes torrides à la lueur des flammes ! Visionner un film chaud avec votre homme n’est pas une recette miracle pour relancer votre libido à tous les deux, et si vous n’êtes pas curieuse, ne vous forcez pas. Mais cela peut aussi être une stimulation érotique, à prendre à la légère. Une façon comme une autre de fouetter le désir du couple, de nourrir votre usine à fantasmes. Mais où est donc passée la télécommande ?




71. Pour lire les mêmes mots

Lire des textes libertins, à deux, peut se révéler bien plus excitant pour votre couple que de visionner une cassette érotique, même main dans la main sur le canapé du salon. Tout simplement parce que cette lecture sensuelle, les mots dits à haute voix, les situations décrites, les images qui se créent dans votre tête à tous les deux, vous font entrer au même moment dans un monde de fantasmes torrides, et surtout nouveaux. Dans leur grande majorité, les habitants de cette planète ont des fantasmes érotiques. Et tant mieux pour eux. Mais les fantasmes n’arrivent pas au hasard dans nos têtes. Ils s’installent et sont nourris de mille et une façons. Les lectures sensuelles permettent justement de nourrir votre imagination et votre vie sexuelle. Et, très important, sachez que lorsqu’on fait l’amour, l’imagination est au moins aussi utile que la technique. La lecture d’un texte « chaud » est souvent beaucoup moins violente et décalée par rapport à la réalité que les images d’un film « hard » qui se déversent, sans aucun contrôle, depuis votre écran de télévision. Avec un livre, c’est vous qui avancez doucement à travers les mots, c’est vous qui chuchotez, allongée tout contre votre homme, au lit, en petit déshabillé irrésistible. Plus vous chuchotez, plus c’est une torture. Et puis, quand la pression monte, vous pouvez vous arrêter un instant, vous embrasser, poser le livre
ouvert sur la table de nuit, et l’oublier. Pour ne le reprendre que le lendemain, ou encore plus tard, histoire de finir le chapitre. Tout au long de la journée, votre esprit sera occupé par les mots délicieux et hautement suggestifs que vous avez dévorés ensemble. Des mots que vous n’avez peut-être pas l’habitude de prononcer, surtout à voix haute, des mots qui ne font pas partie de votre vocabulaire habituel, mais que vous avez formulés, parce que c’est vous qui lisiez le texte. S’approprier les mots d’un autre est une expérience troublante. Pour vous et pour votre homme. Encore une bonne raison de vous y mettre : vous allez découvrir les fantasmes des autres. Pas forcément pour les utiliser, mais pour les adapter à votre histoire et vos désirs, et pour alimenter votre boîte à idées perso.




72. Vous n’êtes pas un joujou sexuel

Mais vous rêvez d’en essayer un ? Alors, entrez une fois dans un sex-shop. Vous n’y trouverez peut-être rien, mais peut-être beaucoup. Soyez curieuse, pour une fois, et sachez que l’on ne peut pas savoir avant d’avoir essayé. De nombreuses femmes utilisent régulièrement un vibromasseur, avec leur homme, et ce, bien avant que Sarah Jessica Parker ne le clame librement dans Sex In The City. Ce n’est ni une nouveauté, ni un
tabou. Vous pouvez trouver tout ce qu’il vous faut sur internet, et vous le faire expédier par la poste, dans un paquet discret. Même les catalogues par correspondance en proposent. C’est donc simple. Mais, sauf si vous êtes tétanisée par le trac, c’est encore mieux d’entrer dans un magasin et de faire votre choix. Dans un sex-shop évidemment, mais aussi dans des endroits plus raffinés et pas si difficile à trouver. Si vous voyagez en Angleterre ou dans un pays nordique, ne vous privez pas d’une petite visite instructive dans une boutique de joujoux sexuels. Vous trouverez des vendeuses charmantes, des femmes normales, souriantes, nullement étonnées, qui vous demanderont simplement si vous vivez en couple, ou pas, afin d’orienter votre choix parmi les centaines de références qui existent. Dans ce domaine, comme dans bien d’autres, le plus cher n’est pas forcément celui qui vous conviendra le mieux. À poils, à picots, à fleurs, à pois, veiné, à trois vitesses, tricéphale, rotatif… Prenez tout votre temps pour choisir. Ce petit accessoire risque de vous faire usage longtemps. Soyez donc très sélective. Évidemment, le vibromasseur masse. C’est sa fonction unique et principale. Et, sauf preuve du contraire, même votre homme, aussi doué qu’il l’est, n’a pas un sexe à piles qui vous masse, régulièrement et sans fatigue. Le vibromasseur est un plus pour vos jeux amoureux à tous les deux. Il n’est pas indispensable, mais offre un raffinement supplémentaire à vos sensations érotiques. À vous de
voir. Testez-le avec votre homme, dans le noir si vous voulez, les yeux fermés si vous voulez. Vous devez savoir à quoi cela ressemble, et surtout comment vous en servir. Vous hésitez ? C’est sûr, une brosse à dents électrique peut aussi bien faire l’affaire, mais ça pique. Ainsi que tous les objets usuel qui peuvent devenir érotiques, un tant soit peu longs et d’un diamètre de 4 ou 5 centimètres (mais je n’ai jamais vu de banane ou de concombre vibreur). Qui peut le plus, peut le moins : soyez folle, offrez-vous la Rolls des vibromasseurs… et gardez les bananes pour le goûter des enfants.




73. Parce que vous avez faim

Tous les goûts sont dans la nature, et il peut être très amusant de faire l’amour dans la cuisine, tout près du réfrigérateur. Les menus peuvent être aussi variés que possible, et vous pouvez vous amuser à écraser divers aliments sur votre peau satinée, que votre homme aura la délicatesse de bien vouloir grignoter, ou lécher, ou laper, ou sucer – selon son appétit et sa voracité. Et vous aussi, si vous êtes affamée. Au choix. Et au menu du soir : tomates cerises sur les seins, fruits variés et juteux écrasés par ses doigts délicats, marmelade d’agrumes astucieusement étalée, coulis de fruits rouges qui déborde du nombril, chocolat fondu sur le bas des reins, chantilly glacée sur le ventre, sorbets
à volonté où l’on veut, yaourts crémeux sur les cuisses, brandy et champagne qui dégoulinent entre les jambes… Mais attention aux aliments piquants et aux piments en particulier, posés sur les muqueuses : une très mauvaise idée, qui peut se révéler aussi douloureuse que dangereuse. Les médecins des services d’urgence des hôpitaux collectionnent les petites histoires salaces sur des braves dames affolées qui arrivent en chemise de nuit, en général le samedi soir, avec un poireau ou une carotte coincés dans le vagin – et même pire : des verres, des flûtes à champagne, des bouteilles, des goupillons de biberons, des ouvre-bouteilles… Halte aux fous. Il est possible de s’amuser dans sa cuisine, d’y être particulièrement inventive et pleine d’imagination, et, nous l’avons vu, pourquoi pas de se servir de fruits ou de légumes plutôt longs et durs, pour un usage autre que culinaire. Soit. Sachez simplement qu’il existe de très nombreux sex toys autrement moins dangereux, à essayer à deux, même dans la cuisine. Soyez fous, mais pas dingues. Petit plus : dans la cuisine, en général, on trouve une table de cuisine. À bonne hauteur. Allongez-vous dessus à plat ventre, jusqu’à la taille, et à condition d’avoir débarrassé tous les restes du dîner. Soulevez votre jupe légère. C’est une position idéale, qui est, à peu de chose près, la même que si vous étiez à genoux. En mieux, puisque vous êtes allongée, et que c’est plus confortable, puisque vous avez attrapé tous les tabliers,
nappes et torchons disponibles, pour en faire un coussin sous votre ventre. Si la table n’est pas trop large, il est possible d’avoir une prise solide de chaque côté, en cas d’assauts un peu forcenés. Pour votre homme, l’amour, la bouffe, autant de plaisirs simples dont il peut profiter simplement, c’est formidable. Pour vous aussi, c’est formidable. Après l’orgasme, les hormones du bien-être vont faire baisser le taux sanguin des hormones du stress (comme l’adrénaline et les glucocorticoïdes), les petites endorphines, ces merveilleux antidépresseurs naturels, vont s’infiltrer partout, partout. Euphorisantes, elles vous feront voir la vie en rose bonbon, rose guimauve, rose barbe à papa. En plus, l’amour s’accompagne d’une dépense énergétique non négligeable, puisque vous voilà allégée d’environ 200 calories. Bien plus efficace pour le bonheur et pour la ligne qu’un éclair au chocolat.




74. Vous êtes complètement épilée

Même si ce n’est qu’une seule fois, juste pour essayer, faites-vous intégralement épiler le sexe. À la cire, format petit ticket de métro. Le rasoir est rapide, peu onéreux et simple d’utilisation, mais vous risquez de le regretter longtemps. Quand les poils pubiens repoussent, c’est atroce, et pas très élégant, car ça gratte… Si votre homme vous découvre ce soir, avec le sexe doux, lisse, il sera follement excité, surtout
si c’est une surprise totale. Mais cette petite excentricité peut aussi être excitante pour vous. Les poils protègent le clitoris des frottements intempestifs, et de sensations troublantes à des moments peu opportuns. Avec cette épilation, vous avez le sexe à nu, dévoilé. Troublante impression, dont beaucoup de femmes ne peuvent plus se passer. Cette épilation intégrale se pratique dans beaucoup d’instituts de beauté ; assurez-vous simplement en prenant rendez-vous qu’ils la proposent, et savent la faire.




75. Vous êtes une femme responsable

Ce livre s’adresse à toutes les femmes en couple depuis longtemps, et qui veulent retrouver un peu de gaieté, de frivolité et de désir dans leurs relations amoureuses et sexuelles avec l’homme qu’elles aiment. A priori, si vous êtes en couple depuis longtemps, et c’est l’un des bons côtés de la situation, vous n’avez plus besoin d’utiliser de préservatif. Soit vous voulez avoir un bébé et vous avez envoyé valdinguer pilule, patch, stérilet et condoms, soit vous n’en voulez plus, ou pas ; votre homme a donc jeté ses préservatifs à la poubelle, et vous, vous êtes sous protection rapprochée. Car c’est en général la femme qui prend la responsabilité de la contraception du couple. Mais il peut arriver, même lorsqu’on vit à deux depuis longtemps, que l’on ne soit pas sûre à 100 % de son
conjoint, et dans ce cas, vous devez impérativement vous protéger avec les préservatifs. Dans un couple, les périodes de troubles existent, les écarts conjugaux aussi, il serait très hypocrite de croire le contraire. Il n’y a pas que les homosexuels qui peuvent contracter le virus HIV, ou toute autre maladie sexuellement transmissible ; tous les hétérosexuels qui flirtent à droite et à gauche courent le même risque. Et il n’y a pas que les infidélités qui justifient l’utilisation des préservatifs : les expériences sexuelles à trois, à quatre, ou plus, sont évidemment ultradangereuses. Si votre vie sexuelle est mouvementée, si vous jonglez avec plusieurs partenaires, si votre homme vous a avoué une infidélité ou si vous avez été infidèle, achetez des préservatifs, et utilisez-les tant que vous n’avez pas la preuve que vous êtes sains l’un et l’autre. Petite consolation, les préservatifs sont de plus en plus étonnants : tous les goûts sont proposés, dans toutes les tailles et toutes les couleurs. C’est un peu plus amusant si c’est vous qui le mettez en place, en prenant tout votre temps, en déroulant, enroulant, déroulant ce truc élastique sur son sexe tendu. Si c’est lui qui a été infidèle, placez le préservatif sur sa verge, en laissant un grand vide au début, enroulez le préservatif jusqu’à la base, maintenez le préservatif avec une main et, de l’autre, tirez l’extrémité. Lâchez brutalement. Paf, ça lui apprendra (je plaisante).




76. Vous êtes douée de vos mains

Si votre homme rentre le soir d’une humeur de dogue, s’il est particulièrement contracté, ou nerveux, et que vous voulez soulager ses tensions ; si vous êtes un peu en froid, et que vous désirez renouer le contact ; si vous avez quelque chose à vous faire pardonner (si, si, ça arrive), vous devez absolument trouver une astuce pour le toucher. Le contact de vos mains sur sa peau peut apaiser bien des choses. Des tensions physiques bien sûr, mais aussi psychiques. Les douces caresses que vous allez lui prodiguer sont une arme très efficace contre le stress ; elles vont lui apporter tout le calme et la volupté dont il a besoin pour passer une bonne fin de soirée, lové tout contre vous. Dès que vous le pouvez, passez vos doigts dans ses cheveux sous un prétexte quelconque (il a des pellicules, la petite dernière est rentrée de l’école avec des poux, ses cheveux ont une drôle d’odeur…). Une fois le contact charnel établi, prenez tout votre temps avant de mouvoir vos doigts agiles. Petit à petit, accentuez les pressions de vos mains, qui doivent appuyer sur son crâne, sans bouger. Inutile de paniquer, tout le monde est capable de faire un massage, surtout à l’homme que l’on aime, mais à condition de respecter deux règles basiques : ne pas toucher la colonne vertébrale, et s’arrêter à la moindre sensation désagréable. Ne cédez pas à
la tentation de l’attirer vers le lit : le poids de son corps va l’enfoncer dans le matelas, ce qui n’est pas idéal pour la colonne vertébrale. Restez où vous êtes, n’allez pas chercher d’huiles odorantes aux vertus aphrodisiaques dans votre armoire secrète, car il ne faut surtout pas rompre le contact de vos peaux l’une contre l’autre. Ce soir, vous cherchez juste à le détendre, petite menteuse ! Massez son cuir chevelu toujours du bout de vos dix doigts, en petits mouvements rotatifs ; du front, descendez vers sa nuque. Accentuez vos pressions. Tout doucement, glissez vers le bas du crâne. Cherchez à faire descendre tout le stress qui bouillonne dans sa tête, vers sa nuque puis vers sa colonne vertébrale. Descendez toujours, sans interrompre le contact avec sa peau, tout doucement, en massant toujours du haut vers le bas, centimètre par centimètre. Quand vous arriverez au bas de son dos, sur ses reins, sachez qu’il aura complètement oublié sa mauvaise humeur. Toutes ces petites manipulations ciblées auront détendu tous ses muscles et ses tendons, et auront balayé ses tensions nerveuses. Il est maintenant temps de prendre ses fesses à pleines mains, toujours sous prétexte de le détendre. Demandez-lui enfin de s’étirer comme un chat. S’il se retourne en pensant que le massage est fini, tant pis pour lui, il est fait comme un rat. Attrapez doucement ses testicules, sans les presser, ni les tirer, mais en les faisant rouler dans l’une de vos mains. Il ne
vous reste qu’à rouler vers le sol, enlacés et détendus.




77. Vous avez voyagé

Il existe deux grandes écoles de massage dans le monde. La méthode occidentale, qui enchaîne une série de gestes lents ou plus appuyés, mais toujours fluides. Et les massages d’inspiration asiatique, qui stimulent l’organisme en exerçant des pressions régulières sur certains points précis du corps. Ce soir, inspirez-vous de l’habileté des Thaïlandaises et de leur fameux « body-body » pour emmener votre homme au paradis. Une seule recommandation : fuyez vos draps, votre canapé ou le tapis du salon. Le « body-body » se fait avec un corps enduit d’huile parfumée, et vous risquez donc de passer la fin de la nuit, la tête dans la machine à laver, en essayant désespérément d’éliminer les taches grasses et tenaces. À réserver donc à un soir d’été, au bord d’une piscine privée. Appliquez sur tout votre corps votre huile odorante au santal, à la vanille ou à l’ylang-ylang, en regardant votre homme qui peut éventuellement vous aider à en mettre un peu plus sur vos fesses et votre dos. Puis, vous aussi, enduisez-le in-té-gra-le-ment de cette huile aux senteurs enivrantes. Votre homme doit être allongé et ne pas trop bouger, car c’est vous qui allez glisser sur son corps, et le masser… avec vos seins, et
sans l’aide de vos mains, ou si peu ! Commencez par les pieds, frottez vos seins sur ses chevilles, remontez doucement vers ses genoux, ses cuisses, en rampant comme un serpent, et en prenant tout votre temps. Évidemment, plus vous êtes glissante et plus c’est joli à regarder, et plus c’est efficace. Rampez le long de son sexe, qui sent bon, et massez cette zone éminemment érogène, toujours avec votre poitrine. Rien ne vous empêche de le lécher, au passage. La température grimpe, c’est normal. Montez encore un peu, massez son ventre contracté, enroulez-vous contre lui, passez par tous les recoins, faufilez-vous, échauffez-vous. Normalement, quand vous en serez à masser son poitrail avec vos seins, il est possible que votre sexe ne soit pas très éloigné du sien. Après, c’est à lui de passer par tous les recoins, de se faufiler en vous, et de vous échauffer.




78. On tente l’ouverture

Chez la femme, l’orgasme clitoridien est le plus facile à obtenir, et la plupart d’entre nous maîtrisent le truc depuis le lycée. D’après le nouveau rapport Hite, seules 30 % des femmes jouissent régulièrement avec leur homme. En revanche, 95 % y arriveraient systématiquement seules. Glups. 73 % préfèrent être couchées sur le dos (seule ou avec leur homme), contre 5,5 % qui y arriveraient plus facilement
sur le ventre. En fait, c’est comme si le corps se conditionnait pour arriver au plaisir dans une position particulière, et connue : soit vous arrivez au septième ciel les yeux au plafond, soit vous y arrivez allongée sur le ventre, mais il est rare que l’on n’ait pas une position préférée et adoptée. Et cela va même plus loin, puisque des études affirment que l’on peut arriver à l’orgasme sans bouger, les muscles contractés et les jambes serrées. Cette position permet des mouvements alternatifs du bassin, qui stimulent les organes internes et permettent une meilleure irrigation. Les scientifiques notent que l’on peut aussi atteindre l’extase en swinguant comme une diablesse, les jambes complètement ouvertes. La position des jambes est donc très importante. Les adeptes du sciage (les jambes qui frottent l’une contre l’autre pendant que votre homme s’agite au-dessus de vous) n’arriveraient pas à grand-chose les jambes écartées. Et les accros des jambes ouvertes seraient un peu désemparées avec les gambettes serrées. Inutile donc de vous forcer à changer de position : c’est votre corps et l’habitude qui décident. Vous pouvez virevolter dans tous les sens pendant un petit moment, mais quand vous voudrez passer aux choses sérieuses, reprenez votre position favorite. Soit ouverte, soit fermée.




79. Vous avez un dilemme à résoudre

L’orgasme le plus méconnu et le plus intense serait l’orgasme vaginal. Cet orgasme profond est déclenché par le frottement d’une zone, à trois ou cinq centimètres de l’entrée du vagin : le fameux point G, beaucoup moins facile à trouver que le clitoris. Il faut donc bosser un peu la question si vous avez envie de découvrir des spasmes plus longs, plus intenses, lors de vos galipettes. Mais pourquoi certaines tombent-elles dessus sans problème, alors que d’autres ont beau chercher et chercher encore, elles ne trouvent rien de très excitant à explorer à l’intérieur de leur vagin ? Inutile de vous faufiler trop loin, au contraire. C’est là, tout près, à portée de votre médium recourbé, juste derrière l’os pubien. Vous repérez l’os, c’est facile, il est dur, et vous allez juste derrière. Vers le ventre. Et c’est là, un peu granuleux au toucher. Oubliez les caresses délicates que vous réservez habituellement à votre clitoris : le point G a besoin de pressions franches et fermes pour grossir, s’épanouir et irradier. Mais en vérité, pour certaines, cette zone en position « concave » n’est pas si facile à trouver. Cela ne dépend pas uniquement de votre doigté et de vos talents d’exploratrice, mais aussi de votre anatomie et des positions amoureuses que vous préférez (jambes ouvertes ou serrées, votre homme devant ou bien derrière…). Un ou plusieurs accouchements peuvent aussi expliquer l’absence de
stimulation de cette zone mystérieuse pendant vos ébats amoureux. Si ce point G vous obsède et reste caché dans les profondeurs de votre anatomie, alors que vous voulez absolument le repérer, vous pouvez tout simplement demander à votre gynécologue de mettre le doigt dessus. Une fois localisé, vous n’aurez plus qu’à le stimuler pour savoir si vous faites partie de celles que cette zone excite, ou de celles qu’elle laisse de marbre. Autre possibilité, expliquée par mon amie gynécologue, le Dr Christine V.S. : il suffit d’injecter dans cette zone, sous anesthésie locale, du hyaluronate de sodium, qui permet de gonfler le point G, afin qu’il soit plus facilement stimulé lorsque votre homme vous pénètre, ou lorsque vous utilisez un vibromasseur, ou même toute seule, avec votre index recourbé. Avec un point G gonflé comme un melon, vous allez découvrir ou retrouver ces orgasmes profonds dont toutes les femmes rêvent. Chouette idée, mais l’effet dure à peine quelques mois ; après, il faut refaire des injections. C’est le même produit que l’on injecte dans les rides du visage pour les remplir et les atténuer. Comme ça coûte un peu cher, j’en connais plus d’une qui va hésiter : mon vagin ou mes rides ? Ah, brûlant dilemme !…




80. Vous aimez votre capitaine

Les Anglais disent : « Ce n’est pas la taille du bateau qui compte, mais le rythme de l’océan et l’assurance du capitaine. » Bon, c’est sûr, la taille du bateau, tout le monde s’en fiche, du moment que les rames sont agiles. Le rythme de l’océan, on confirme, c’est essentiel, à condition qu’il ne soit ni trop plat, ni trop agité. Et l’assurance du capitaine, ça oui. Sans lui, la balade n’est pas aussi jolie. Mais pour que toute promenade en mer soit une réussite, mieux vaut prévoir aussi les passagers que l’on invite à bord. Les passagers virtuels, ceux de vos fantasmes. Il paraît que certaines personnes n’ont pas de fantasmes. Mais comment font-elles ? Car c’est dans le cerveau que l’excitation commence. Sans activité fantasmatique, sans scénario, sans images qui défilent derrière nos paupières closes, les caresses les plus savantes de votre homme peuvent ne vous faire aucun effet. Même si son bateau est un hors-bord, même si l’océan roule des vagues parfaites, et même si votre homme est un merveilleux capitaine. Tous les fantasmes sont bons pour que la libido fasse des bonds ; l’un des plus sûrs moyens d’avoir un orgasme à tous les coups, c’est donc d’ouvrir sa boîte à idées. En bonne position dans les fantasmes féminins (et masculins), l’amour à trois. À condition que le matelot invité à bord pour tenir la barre reste dans votre imagination (j’en connais un qui détesterait partager les manœuvres avec un
matelot !). Pour certains, les fantasmes deviennent parfois réalité. L’amour à trois, pourquoi pas, mais attention à avoir le rôle de la princesse, à qui le capitaine et le matelot rendent hommage l’un après l’autre, avec toute la délicatesse due à votre rang. Pas question que la promenade en mer tourne au mauvais porno, avec deux pirates qui vous pénètrent en même temps, l’un par-devant, l’autre par-derrière, sans aucun ménagement. Vous risquez tout simplement de ne plus jamais monter dans un bateau, de quitter votre capitaine, ou d’avoir envie de vous jeter par-dessus bord pour vous noyer.




81. Vous êtes en crise tonico-clonique

Dans le langage courant, mais aussi dans celui des sexologues et des spécialistes, le mot orgasme renvoie le plus souvent à l’orgasme féminin. Comme si l’orgasme masculin ne posait aucun problème, et qu’il n’y avait pas lieu d’en parler. En fait, pour la femme, c’est l’absence d’orgasme qui pose problème. Alors que chez l’homme, c’est sa survenue prématurée qui cause des tracas. La jouissance des hommes est mécanique, alors que chez nous, malheureusement, elle est terriblement complexe et donc difficile à traiter. Mon amie Christine, gynécologue à Paris, décrit l’orgasme, chez la femme et chez l’homme, comme « une crise tonico-clonique de la musculature périnéale », que l’on
peut aussi comparer à une crise d’épilepsie spinale. Environ 8 % des femmes ne savent pas si elles ont déjà eu un orgasme, et 6 % savent qu’elles n’en ont jamais eu. Si l’on admet raisonnablement que celles qui répondent qu’elles ne se souviennent pas d’avoir eu, un jour, un orgasme, n’en ont probablement jamais eu (personne ne peut confondre un truc pareil avec une crise d’asthme), ça fait beaucoup. Environ 13 % qui ne voient pas du tout de quoi l’on parle. Si c’est votre cas, c’est le moment d’agir en prenant conseil auprès d’un médecin. La première chose à déterminer, c’est si ce problème est d’ordre psychologique ou biologique. Selon Laura Berman, psychosexologue, directrice avec sa sœur Jennifer Berman, urologue, d’un centre de recherches sur la sexualité féminine aux États-Unis, la plupart des dysfonctionnements sexuels découlent d’abord d’un problème physiologique (comme un taux anormalement bas de testostérone ou un trouble du flux sanguin), qui peut parfois se résoudre simplement avec l’aide de médicaments. Mais qui, s’il n’est pas diagnostiqué, entraîne rapidement des problèmes psychologiques, plus graves et plus longs à résoudre. Personne ne sait vraiment pourquoi une femme jouit facilement, et une autre non. Quels sont les mécanismes, les muscles, les hormones, les nerfs, vos talents et ceux de votre homme, qui entrent en jeu pour orchestrer ce bel ensemble ? Mystère et boule de gomme. Une chose est sûre : une femme qui ne jouit pas
dans les bras de son homme, ou seule, a impérativement besoin d’être aidée et écoutée par des professionnels. La démarche est parfois difficile, le chemin long, mais la perspective est tellement réjouissante.




82. Vous aimez les chats, pas les grenouilles

Dans son livre Les Nouveaux Comportements sexuels, le professeur de psychiatrie et de psychologie Willy Pasini décortique… les nouveaux comportements sexuels. Bon, je sais bien qu’il faut être curieuse, inventive, gaie, décontractée, sans tabou, parfaitement détendue et libre, surtout si l’on est avec le même homme depuis des décennies. N’empêche, certains jeux érotiques sont parfois plus qu’étranges : ils sont malsains et dangereux. Si votre homme vous propose d’enfiler un animal vivant, vert et gluant dans (je préfère ne pas vous le dire), vous avez le droit de le gifler, et de tout raconter à sa mère. Cette pratique, appelée le « felching », est franchement bizarre. Mais il n’y a pas que les grenouilles qui peuvent venir visiter l’intérieur de votre anatomie : on peut aussi penser aux serpents d’eau inoffensifs, aux limaces, aux poissons rouges du bocal du salon ! Autre pratique débile, le « stuffing  », qui consiste à se laisser enfiler des trucs durs et longs (concombre, flûte à champagne, téléphone portable) dans le minou… Après,
pour le felching comme pour le stuffing, le jeu consiste à aller rechercher la bête, ou la chose, avec ses mains ou ses doigts. Non, c’est non. Surtout que vous savez bien qu’il existe des joujoux sexuels autrement plus branchés que ces pauvres petites bêtes inoffensives, et que vous aurez du mal à donner une explication plausible à votre petite dernière, si ses poissons rouges ont disparu. Alors, oui au shopping, au fooding, au jogging… et non au felching et au stuffing !




83. Vous aimez jouer aux boules sous les platanes

Les parties de boules sous les platanes, avec son homme, un verre de pastis frais à portée de main, c’est le bonheur. Mais vous pouvez aussi jouer avec d’autres sortes de boules, comme ses testicules, qui ne sont pas uniquement des usines à bébés, mais ont beaucoup de sensibilité, surtout sur la boursouflure du milieu. Entraînez-vous sous les platanes, et ce soir, occupez-vous tranquillement de ses boules délicates, sans pointer, ni tirer, mais juste en les caressant, en les léchant et en les massant délicatement. L’une, puis l’autre. Pour jouer toute seule, vous pouvez essayer les « boules de geisha ». Ces sphères, plus ou moins grosses, s’achètent facilement dans tous les sex-shops. Elles se placent, l’une après l’autre, exactement comme un
tampon. Et voilà, vous pouvez vous habiller et les garder toute la journée sans que personne ne le devine. Mais bon, qu’est-ce que ça fait exactement ? En fait, pas grand-chose. Vous pouvez trouver ça agréable d’avoir deux boules qui s’entrechoquent et roulent l’une contre l’autre dans votre vagin, mais cette sensation est surtout psychologique. Parce qu’avec ces boules magiques, vous êtes tout à coup une coquine, qui va au marché, au bureau, ou dîner chez sa belle-mère, avec un truc dingue dans le sexe. Et cette idée est parfois suffisante pour vous exciter follement. Un peu comme si vous ne portiez pas de culotte sous votre jupe. Vous êtes dans un état d’esprit particulier, qui vous stimule et ne manquera pas de stimuler votre homme, même si vous ne lui avez rien dit. En fait, pour être tout à fait honnête, ces boules ont une autre utilité. Vous aurez tellement peur qu’elles ne tombent, que vous allez serrer votre périnée tout au long de la journée – et c’est un excellent exercice pour renforcer et raffermir les muscles qui enserrent votre vagin. C’est aussi grâce à un périnée tonique que l’on arrive plus facilement à contrôler les contractions, les spasmes et l’orgasme.




84. Après les boules, l’œil de biche

À un dîner, une femme très belle assise en face de moi, et que je n’avais jamais vue de ma vie, m’a subitement raconté, un peu tard dans la
soirée, qu’elle était fatiguée car elle avait passé sa nuit aux urgences de l’Hôtel-Dieu (un hôpital parisien surtout spécialisé en ophtalmologie). Je me suis inquiétée de savoir pourquoi, et elle m’a précisé qu’elle avait perdu son « œil de biche », et que ni elle, ni son partenaire, n’avaient réussi à le retrouver, et qu’elle stressait tellement à l’idée de garder cet « œil de biche » toute la nuit, qu’elle avait filé vers les urgences ! Je me suis mordu la lèvre de curiosité, car je n’avais aucune idée de ce que pouvait être un « œil de biche », et je regardais avidement ses yeux, très jolis, sans remarquer la moindre anomalie. Au bout d’un moment, devant mon regard sans aucun doute perplexe, cette femme m’a enfin donné les explications qui me manquaient : « L’œil de biche est un anneau recouvert de poils de chèvre, que l’on place à la base de la verge de son partenaire. » J’ai regardé mon homme, à l’autre bout de la table, amusée à l’idée de lui enfiler un jour cet anneau poilu. Bref. Devant mon étonnement et ma naïveté, cette femme m’a précisé qu’avec le va-et-vient de la verge du partenaire, les poils, très drus, passaient et repassaient sur le clitoris, et provoquaient de délicieuses sensations. Vous me suivez ? On vit une époque formidable. Mais en ce qui nous concerne, mon homme et moi, il est hors de question d’avoir recours à ce genre de choses poilues et piquantes, dangereuses au point de passer la nuit aux urgences et de devoir expliquer à un interne de service fatigué
que vous avez un anneau à poils drus et durs, coincé au fond de votre intimité. Ce n’est juste pas possible.




85. Vous avez un nouveau rouge à lèvres

Les magazines regorgent de publicité pour du maquillage, où l’on voit des créatures de rêve, aux lèvres rouges, ultrabrillantes, très colorées, glossy, qui sourient de toutes leurs jolies dents. L’effet est sans doute très beau sur le papier glacé d’un journal, mais plus difficile à porter dans la vie de tous les jours (ça laisse des traces sur le col des chemises, ça bave et ça colle). Alors pourquoi certaines femmes se maquillent-elles de cette façon ? Avec des tonalités aussi soutenues, aussi voyantes, aussi brillantes ? La réponse est simple : qu’elles en aient conscience ou non, les lèvres très rouges et ultrabrillantes provoquent, dans l’inconscient des hommes, un écho génital. Oui, oui, vous avez bien lu. D’après quelques sexologues entendus ici ou là à la radio, la bouche ainsi fardée a un attrait irrésistible sur les hommes normalement constitués ! Qu’ils puissent confondre une bouche glossy avec les lèvres qui bordent le vagin me laisse songeuse. Autrement dit, si vous vous approchez de votre homme pour lui faire un baiser de cinéma, voluptueux, passionné, avec des lèvres pareilles, vous avez toutes les chances
de lui faire perdre la tête. C’est sûr, le baiser peut être aussi intime que l’acte sexuel, pour qui prend son temps et sait se débrouiller, mordiller, sucer, aspirer, laper. Mais si vous décidez tout à coup de lui prodiguer une fellation, toujours avec vos lèvres ultrarouges et brillantes, alors là, il est probable qu’il ne s’en remettra pas. Après, filez dans la salle de bains pour vous débarrasser de ce truc collant. Essayez l’alcool à 90°, l’acétone ou la pierre ponce.




86. Votre homme vous est indispensable

L’une des conclusion les plus troublantes du nouveau rapport Hite, c’est que, finalement, votre homme n’est pas pour grand-chose dans la réussite de vos orgasmes. D’un point du vue technique, j’entends. Shere Hite affirme que la pénétration ne produit que rarement un orgasme, et que, si vous y arrivez, c’est donc surtout grâce à vous. Vous pouvez vous cramponner à vos draps, la nouvelle est importante. Tout ce que vous pensiez, en douce, planquée sous vos couvertures, est vrai. Pour plus de 70 % des femmes. L’homme qui paraît, la femme qui se pâme, qui se cambre et grimpe aux rideaux, uniquement parce que son homme la pénètre, c’est du bla-bla, du cinéma, la tradition séculaire, des mensonges honteux. Qui laissent
croire que c’est l’homme qui contrôle la sexualité de la femme. Et qu’il en a donc la responsabilité. Vous savez bien, depuis longtemps, que c’est surtout en stimulant vous-même votre clitoris que vous arrivez à vos fins. Et que c’est vous qui savez comment ça marche, et qui contrôlez la situation. Et que votre homme, même s’il est très attentionné, navigue au jugé, en aveugle, se repérant comme il peut avec la maigre quantité d’infos qu’il possède. C’est à vous de lui montrer, de lui dire, de le ralentir, d’accélérer. Pas à lui d’imaginer. Si vous pensiez que les dérapages et les fiascos, au lit, avec votre homme, étaient un problème entre vous et lui, enfin surtout un problème venant de lui, eh bien vous savez à présent que ce genre de situations ne sont ni inhabituelles, ni individuelles, ni vraiment un problème. Il suffit de vous prendre en main, comme une grande, sans tout attendre de votre homme. Mais en sachant suffisamment bien le coacher, voire le diriger, afin qu’il se débrouille au moins aussi bien que vous aux manœuvres. À condition qu’il ait envie de vous combler et de vous faire plaisir. À condition qu’il prenne votre sexualité au sérieux ! En lisant les conclusions de ce rapport, certaines d’entre vous vont donc penser qu’on n’est, finalement, « jamais mieux servie que par soi-même ». C’est oublier un peu vite qu’il n’y a pas que la pénétration dans l’amour, et que ce serait dommage de se passer de l’odeur de ses cheveux, de la douceur de sa peau, de la
vigueur de ses bras, de ses mains, de son sourire, de ses caresses. Cette étude est finalement assez rassurante pour votre homme, qui n’est plus le seul responsable. Avec l’énorme culpabilité que vous venez, d’un coup, de lui retirer des épaules, il vous doit bien une soirée de travaux pratiques très très appliqués.




87. Vous y avez droit aussi

Quand votre homme s’approche de vous avec des intentions plus ou moins claires, les mains baladeuses, le sourire au mieux ravageur, parfois un peu idiot, vous savez bien, depuis le temps que vous le pratiquez, à quoi il pense. Et que vous ayez, ou non, envie de lui n’est pas si important. Il n’y a pas si longtemps, les femmes s’allongaient et « pensaient à la France ». Le plus souvent, vous dites oui, exactement comme si vous trouviez normal et légitime que, lorsque votre homme a envie, eh bien, vous devez y passer. C’est ainsi. Le désir de votre homme obéit à un besoin physique impératif : l’éjaculation. Au-delà de cet aspect « impérieux », c’est aussi la condition sine qua non de la survie de l’espèce – même si vous avez déjà votre compte d’enfants à la maison. Vous acceptez ainsi, instinctivement, un certain nombre de comportements qui vous échappent. Et vous ? À quoi servent vos orgasmes ? Êtes-vous plus féconde si vous êtes plus douée au lit qu’une autre ?
Non. Ce n’est pas du tout lié. Mais ce n’est pas une raison pour croire que c’est de peu d’importance. Une sexualité épanouie n’influence en rien votre fertilité. Mais elle influence bien d’autres choses : votre gaieté, votre bonheur, votre confiance en vous, l’estime que vous vous portez, l’image positive que vous renvoie votre homme au moment où il va basculer sur le côté pour s’endormir comme un ours. Voilà de bonnes raisons de ne plus « penser à la France », ni à la liste de courses, mais à votre plaisir. À vous, à lui, à vous.




88. C’est votre anniversaire

Toujours selon le rapport de Shere Hite, la sexualité s’améliore avec le temps. Vous n’aviez pas besoin de cette étude pour remarquer que c’est quand même plus facile aujourd’hui que le jour de vos 16 ans – mais c’est quand même réjouissant de le lire. Chaque année qui passe vous apporte de bonnes choses. L’expérience, les déceptions, les jeux, les disputes, le dialogue, les images, les livres, les amies, tout cela vous construit, jour après jour, une sexualité, normalement de plus en plus simple, de plus en plus gaie, de plus en plus heureuse. À condition de la prendre en main, et au sérieux. Oui, avec le temps, et même si vous êtes mariée depuis longtemps, le désir augmente, et les sensations se font de plus en plus fines et plaisantes.
Chouette. L’âge permet aussi plus de naturel, une certaine libération de l’esprit et du corps. Mais c’est surtout une combinaison gagnante entre la connaissance de soi, celle que votre homme a de vous, la somme de toutes vos expériences, et une certaine insouciance qui s’installe, qui permet cette amélioration. En sexualité, comme dans beaucoup d’autres domaines, vous arrivez à une plus grande maturité. Quand vous croiserez une petite dame aux cheveux gris, au bras de son homme, avec l’air pimpant et radieux qu’affiche toute femme comblée, vous ne vous demanderez plus s’ils « le font encore ». Oui, ils le font encore, et ils le font mieux qu’avant, et toujours mieux. Peut-être moins souvent, mais plus sereinement, et avec autant de gourmandise. Vous avez un an de plus ce soir ? Veinarde.




89. Vous êtes déchaînée

Les huiles essentielles que l’on trouve dans les magasins diététiques ont des vertus curatives, stimulantes, apaisantes et aussi aphrodisiaques. Si vous ne me croyez pas, essayez la prochaine fois qu’un de vos enfants a un gros rhume (pour lequel les antibiotiques ne servent à rien). Vous aérez sa chambre, vous lui faites couler un bon bain chaud, dans lequel vous ajoutez deux gouttes d’huile essentielle de thym, deux de lavande et deux de mauve.
Laissez-le mariner. Pshittez quelques gouttes d’huile essentielle d’eucalyptus sur son oreiller, et au lit avec son doudou. Le lendemain, vous verrez que les huiles essentielles, très actives, auront décongestionné tout son appareil respiratoire. Pour votre appareil génital, ça marche aussi ! Les huiles essentielles se consomment, s’appliquent (diluées dans un corps gras), et surtout se respirent. Les petites molécules volatiles se faufilent directement vers votre cerveau, et s’activent joyeusement. Attention, elles sont très puissantes, ne vous amusez pas à les sniffer sans retenue, sous prétexte que vous avez moins envie de faire l’amour en ce moment. Suivez toujours le principe du bain d’eau chaude : vous vous glissez dedans, nue, vous ajoutez votre petite mixture, trois gouttes de ginseng, trois gouttes d’ylang-ylang et trois gouttes de sauge, puis vous respirez par le nez. Si vous êtes vraiment à plat, vaporisez un peu de santal dans vos draps, et faites brûler une bougie au musc. Après, si votre homme ne peut plus vous calmer, eh bien qu’il vous traîne sous une douche glacée. Je ne vois que cela.




90. Cuisine spéciale ce soir

Certains produits alimentaires, que l’on trouve très facilement sur n’importe quel marché, ont des propriétés très aphrodisiaques. Ce n’est pas une légende, et si vous vous mettez
en cuisine et que vous préparez un dîner sexuellement stimulant, il serait très étonnant que vous vous endormiez tous les deux devant le téléviseur. Au menu : des huîtres. Et si vous n’aimez pas, n’importe quel fruit de mer riche en iode fera l’affaire. L’huître est hermaphrodite, à la fois mâle puis femelle. L’iode est une petite substance érotique qui agit sur la thyroïde et stimule le déversement de toutes les hormones qui nous gouvernent. Un peu de citron, beaucoup de poivre, et vous allez commencer tous les deux à vous sentir drôlement bien. Pour continuer, une viande blanche ou du poisson, saupoudrés d’une tonne de ginseng, seront parfaits. Le ginseng est un puissant stimulant des facultés mentales et physiques. C’est sa racine qui doit être utilisée, et cette plante va donner un sérieux coup de fouet à votre dîner d’amoureux. Si vous ajoutez une pincée de safran, c’est le fou rire assuré. Pour accompagner, du riz blanc aux épices. Les épices stimulent le fonctionnement des glandes sexuelles, les vôtres comme celles de votre homme. Ces épices excitantes activent la circulation sanguine. Vous avez un peu chaud ? Ouvrez la fenêtre. Puis dégustez, à deux, avec la même cuillère, une glace au gingembre, et des petits gingembres confits et sucrés. Les prêtresses de Bacchus utilisaient déjà le gingembre pour provoquer des états de transe chez les hommes qu’elles voulaient séduire. Appelé aussi « rhizome fou », il contient une substance chauffante, le gingérol,
et un hydrocarbure végétal qui provoquent un afflux de sang vers les organes génitaux. Fermez vite la fenêtre, on va vous entendre.




91. Vous n’aimez pas cuisiner

Les huiles essentielles vous donnent mal à la tête, et vous détestez cuisiner ? Comment stimuler votre libido, alors ? Un patch, peut-être ? Ils font fureur. Ils se collent sur différentes parties du corps et promettent, au choix, de maigrir, d’arrêter de fumer, d’atténuer vos rides, de raffermir vos cuisses, de mieux dormir, de ne pas tomber enceinte ou d’être vaccinée contre le tétanos. Le géant américain Procter & Gamble s’est demandé, il y a peu, si un médicament, sous forme de patch, ne pourrait pas augmenter le désir féminin. Ce patch, rempli à bloc de testostérone, serait une sorte de super stimulant sexuel. On pourrait le coller au bureau, ni vu ni connu, attendre un peu que l’effet agisse, et rentrer à la maison dans un état de fureur sexuelle difficile à assouvir. Ce serait bien, mais l’Agence française de sécurité sanitaire des produits de santé vient de donner un avis défavorable. C’est vrai, la testostérone est à l’origine du désir sexuel, et en dessous d’un certain seuil dans l’organisme, votre libido, comme celle de votre homme, serait à plat. On trouve de la testostérone en vente libre, sous forme de gel, de pommade, en flacon, en coffrets
promotionnels… sur internet. Méfiez-vous. Au mieux, vous achèterez une poudre de perlimpinpin inoffensive, au pire, on vous vendra une cochonnerie. Et puis la testostérone, décrite comme « la digne représentante des grands traits du caractère génétique masculin », n’agit pas que sur la libido : sur la peau (plus épaisse), les poils (plus drus et plus noirs), la voix (plus masculine) et la masse musculaire (silhouette camionneur). Trouvez autre chose.




92. Vous connaissez vos limites

Vous voulez améliorer sans cesse vos performances sexuelles, vous êtes à la recherche d’émotions toujours plus étonnantes, toujours plus nouvelles, toujours plus troublantes. Attention : entre l’érotisme et la perversion, la limite est parfois mince. Et certains ne connaissent pas vraiment leur ligne rouge personnelle, à ne pas franchir. Sans aucune connotation morale, sachez simplement que la recherche effrénée de sensations parfois extrêmes peut vous abîmer, et laisser des traces. Dans La Vie sexuelle de Catherine M., Catherine Millet raconte comment elle enchaîne les partenaires, à un rythme qui donne le tournis. Pour arriver à faire l’amour avec autant de détachement que si vous rempotiez vos géraniums, il faut un certain entraînement. Sans aller jusqu’à ce type de performances, sachez que la recherche de sensations nouvelles,
c’est possible. Mais il y a un moment où il faudra vous contenter de ce que vous avez sous la main. Oui, il faut sans cesse être vigilante. Oui, il faut chercher le désir, améliorer sa vie sexuelle, garder l’envie de plaire, de s’amuser, de surprendre. Mais seulement si cela vous satisfait. Seulement si cela vous rend heureuse. Seulement si vous en avez envie. Et si vous ne vous mettez pas en danger. Ni vous, ni un autre.




93. Vous avez une migraine

Vous le sentez monter, ce mal de tête ? Du fond du crâne, il s’installe, rampe vers vos yeux, s’infiltre dans la nuque, et resserre son étau. Vous titubez, vous avez mal au cœur, et une seule envie : vivre dans une bulle silencieuse et opaque, jusqu’à ce que disparaisse cette satanée migraine. Si un mal de tête carabiné vous cloue au lit, n’hésitez pas à demander à votre homme de vous y rejoindre pour faire l’amour. Si, si, c’est thérapeutique. Précisez-lui qu’il devra être particulièrement doux et attentionné, et s’occuper de vous avec la plus grande délicatesse, toutes lumières éteintes. Pour une fois, laissez-vous faire, et surtout, laissez-vous aller à vos rêveries érotiques pour multiplier les chances d’arriver à l’orgasme sans trop vous donner de mal. Les endorphines sécrétées au moment de la jouissance, associées à l’ocytocine, vont créer un effet antidouleur jusqu’à cent fois plus puissant
que la morphine chimique. Wahou ! Et dire que vous aviez une pompe à morphine sous la main – le sexe de votre homme, très compatissant –, et que vous ne le saviez pas. C’est le moment de vous en servir et de lui demander tout ce qui vous passe par la tête… dans le seul but de soulager votre migraine, évidemment.




94. C’est son tour

Avoir une vie sexuelle épanouie demande un certain investissement. Il faut y consacrer du temps, de l’énergie, et surtout des idées. Et cela, à longueur de semaines et d’années. Si cette perspective vous donne le vertige, vous pouvez demander à votre homme de s’impliquer lui aussi, de temps en temps, dans cette quête amoureuse sans fin. Je sais bien que c’est rarement le truc des hommes, qu’ils sont plus spontanés, plus concrets, plus mécaniques, alors que nous sommes plus cérébrales (dans ce domaine), et plus attentives à sauvegarder l’harmonie du couple, au lit et ailleurs, d’ailleurs ! En général, les hommes s’en préoccupent quand il y a un grave problème. Un problème palpable. Vous faites la tête, vous vous refusez à lui, vous lui faites des reproches, vous ruminez en poussant des soupirs : un certain nombre de ces indications lui confirment que quelque chose ne va pas. Pragmatique, il vous demande ce qui cloche. Pour ne pas être seule à assurer la fantaisie de
votre vie sexuelle, et échapper ainsi à quelques crises conjugales, proposez-lui donc de prendre en charge, l’un après l’autre, et intégralement, l’organisation d’une soirée « sex at home tonight ». Même une fois par mois, mais avec tout le talent dont vous êtes capables tous les deux. C’est une autre façon, plus reposante, de stimuler votre complicité amoureuse, pour longtemps encore. Avec un peu de chance, votre homme va se prendre au jeu et redoubler d’initiatives et d’imagination. Qui commence ?




95. Mais où est le lapin ?

Il existe une invraisemblable variété d’accessoires érotiques. Mais après avoir demandé son avis à un grand monsieur à la voix rauque en robe lamée, vendeur talentueux dans un sex-shop de Pigalle, à Paris, il semblerait que ses clientes consomment surtout des vibromasseurs. De toutes les tailles, de toutes les formes et de toutes les couleurs. Le reste (godemichés, harnais, colliers de perles, boules de geisha, gants en caoutchouc, anneaux péniens, et d’autres choses encore, toutes plus étonnantes les unes que les autres) est largement moins demandé. Et le best-of du vibromasseur, c’est quoi ? Sans hésiter, un vibromasseur à deux têtes – en fait deux vibromasseurs sur le même tube, qui fonctionnent avec la même pile. L’un, de petite taille, reste à l’extérieur et se pose plus ou
moins près de votre clitoris. L’autre, un peu plus gros, s’enfonce dans votre anatomie, de trois ou quatre centimètres à peine. Ce vibromasseur épatant comporte cinq programmes de vibrations pour le clitoris, qui vont évidemment du plus lent au plus rapide, et trois niveaux de rotation pour la partie qui s’insère dans le vagin. Vous me suivez toujours ? Il porte plusieurs noms de code, mais si vous demandez « le Lapin », on devrait vous apporter ce modèle très ludique. Les boutons sont assez simples à actionner (quoique…). Après, cramponnez-vous. Si votre homme pouvait rester dans les parages, ce serait quand même plus rassurant.




96. L’amour, c’est bête

Certains poissons, après avoir sauvagement déchiqueté leurs rivaux, sont capables de mille prouesses pour séduire leur amour. Ils font naître un tapis de bulles translucides à la surface de l’eau, sur lequel ils posent, avec la plus grande délicatesse, leurs promises bouche bée, afin de leur faire voir le ciel. Les paons font la roue, les autruches mâles se mettent à danser assez adroitement d’une patte sur l’autre, les lucioles clignotent dans la nuit, les chats font briller leur pelage… Bref, dans le règne animal, la stratégie amoureuse est de mise. Et chez l’homme ? Certains ont un instinct de séduction très développé, qui dure et perdure, quelles que
soient les années qui passent. D’autres moins. Quoi qu’il en soit, pour que votre homme continue à faire la roue pour vous, à danser d’une patte sur l’autre, et qu’il vous entraîne régulièrement sur un matelas aquatique, il faut, vous aussi, ne jamais renoncer à le séduire. Je sais, c’est épuisant, mais c’est aussi très réjouissant. Et c’est ça, le grand ballet de la vie amoureuse.
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